
Les neutres et la CEE: pressions américaines
BONN (AFP-Reuter). — Le chancelier Brandt a déclaré devant le Bundestag que les pays membres de

la C.E.E. devaient, avec d'autres pays, s'entendre le plus rapidement possible pour un retour à des parités fixes
de leurs monnaies.

Il a cependant indiqué que les marges de fluctuation des cours de change des monnaies de la C.E.E.
devaient être modérément élargis à l'égard de l'exté rieur.

Le temps est maintenant venu pour
l'Europe occidentale de prendre une
initiative pour mettre fin à la crise
monétaire, a déclaré M. Brandt. Il
faut cependant trouver en même temps
un équilibre avec d'autres partenai-
res, en particulier les Etats-Unis, a
ajouté le chancelier fédéral.

Le chancelier a déclaré qu'il n'avait
pas honte de dire ouvertement qu'il
attribuait nne importance particulière
aux bonnes relations entre les Etats-
Unis et la R.F.A. ne serait-ce, a-t-il
dit, qu'en raison de notre intérêt spé-
cifique pour une amélioration des rela-
tions Est-Ouest.

AIDER WASHINGTON
De son côté le ministre ouest-alle-

mand de l'économie et des finances,
M. Schiller, a recommandé aux pays
européens d'aider les Etats-Unis à ré-
soudre le problème de la balance des
paiements, en procédant à des ajuste-
ments réalistes de leur monnaie.

M. Schiller a présenté le budget
1972 devant le Parlement fédéral, et
a déclaré que l'avenir de l'économie
ouest-allemande serait influencé d'une
manière déterminante par l'évolution
de la crise actuelle.

Ce n'est pas le flottement des mon-

naies de certains pays qui est res-
ponsable de la rupture d'équilibre du
système monétaire international, a af-
firmé M. Schiller, mais les mesures
de contrôle introduites par d'autres
pays dans le but de maintenir leui
monnaie en dessous d'un niveau réa-
liste.

LE PROBLÈME DES NEUTRES
Les Six n'ont encore pris aucune

décision quant au mandat qui sera
confié à la commission executive de
la CEE pour négocier avec les pays
neutres non - candidats à l'adhésion
c'est-à-dire la Suisse, la Suède et
l'Autriche. Deux problèmes restent, eu
effet, à résoudre: la liste des excep-
tions à la libre circulation des pro-
duits industriels et l'inclusion d'un vo-
let agricole dans les accords préféren-
tiels.

A Bruxelles, on estime que si les
produits agricoles pouvaient circuler
librement en Europe occidentale, les
trois pays non-candidats se trouve-
raient assujettis aux règles de la poli-
tique agricole commune.

Or, comment ces trois pays pour-
raient-ils accepter de se plier à des
décisions à l'élaboration desquelles ils
ne prendraient pas part ?

Par ailleurs, Bruxelles note la mauvaise
humeur américaine quant à l'adoption éven-
tuelle d'une formule de libre échange entre
la CEE et les pays de l'AELE non-candi-
dats.

Washington a, en effet, fait savoir que
ce type d'accord était en contradiction
avec la règle d'or du commerce internatio-
nal qui interdit, à chaque pays, d'appli-
quer des droits de douane différents selon
que les marchandises proviennent de tel
ou tel pays.

Bonn pour des ajustements
«réalistes» des monnaies

Renaissance de la
puissance japonaise

Les idées et les faits

Un des phénomènes les plus marquants
de l'heure est la place qu'occupe le Japon
sur la scène mondiale un quart de siècle
après la fin de la guerre qui se termina
pour lui par la catastrophe atomique
d'Hiroshima, honte pour l'humanité. Le re-
dressement qu'il a opéré est encore plus
spectaculaire que celui de l'Allemagne, cette
autre vaincue du deuxième conflit mondial,
A telle enseigne qu'il en est venu jus-
qu'à inquiéter les Etats-Unis qui favori-
sèrent son relèvement pour des raisons
touchant à la sécurité du Pacifique. On
sait en effet quelles sont les difficultés
de caractère économique qui existent ac-
tuellement entre les deux puissances, l'Amé-
rique se dressant en particulier contre les
importations de textiles de provenance nip-
ponne.

Face à l'Europe, le Japon est à la
fois un concurrent redoutable et un alibi
potentiel. Un concurrent parce qu'il inonde
aussi notre marché continental ; un allié
dans le climat américain créé par les
récentes initiatives protectionnistes dn pré-
sident Nixon. Il n'est jusqu'à la Chine
qui ne commence à le redouter. Tokio
voudrait bien s'assurer des débouchés aussi
sur le continent asiatique. Pourtant Pékin
a fait grise mine jusqu'à présent à toute
reprise d'envergure des échanges commer-
ciaux. Mais en Extrême-Orient, les revi-
rements vont vite et l'on pourrait bien as-
sister un jour pas trop lointain, à nn rap-
prochement sino-nippon. Après tout, ces
peuples sont de même couleur.

La visite de l'empereur Hiro-Htto dans
diverses capitales européennes, ponr non
politique qu'elle se voulût, n'en était pas
moins destinée à montrer ce nouveau visage
du Japon, tout empreint de dynamisme éco-
nomique, soucieux de s'assurer son rang
dans la compétition commerciale mondiale
pacifique, mais ayant renoncé à tout jamais
à ses visées impérialistes et militaristes
d'autrefois. Cependant, l'a-t-on comprise
de la sorte, cette visite, dans tous les lieux
où s'est rendu le Mikado ? Si la plupart
des pays de notre continent ont pratiqué
l'oubli du passé, n en est d'autres, la Hol-
lande notamment, où le chef de l'Etat
nippon a été l'objet des sentiments hostiles
du public.

C'est une aventure assez extraordinaire,
en effet, que celle qui marque le règne de
Hiro-Hito. Seul de tous les dirigeants des
Etats vaincus de 1945, il est parvenu à
se maintenir, sinon au pouvoir, du moins
dans ses fonctions. Il est vrai que celles-
ci se sont passablement modifiées depuis
vingt-cinq ans. Du Dieu vivant qu'était
l'empereur d'avant-guerre, et qui couvrit
les entreprises belliqueuses de ceux qui gou-
vernaient alors le pays du Soleil levant,
le Mikado est devenu une sorte de père
tranquille de la nation japonaise. Le bien-
fait de l'institution monarchique, contrai-
rement à ce qui se passe sous les dicta-
tures, a permis ce passage de la guerre
et de la défaite à la paix et à la prospé-
rité retrouvée. Et il apparaît ainsi que les
Américains ont sagement agi en maintenant
Hiro-Hito sur son trône.

Pourtant, dans ce Japon 1971 qui a re-
trouvé toute sa puissance économique d'an-
tan, pourrait bien se manifester une nou-
velle tentation, celle de retrouver également
sa puissance politique et, qui sait ? sa puis-
sance militaire. Déjà des signes de nationa-
lisme sont apparus dans certaines démons-
trations de la vie publique et dans une frac-
tion de la jeunesse nipponne qui n'a pas
connu la guerre. Certes, le règne de Hiro-
Hito, deuxième manière, ainsi que l'attitude
extrêmement modérée de son premier mi-
nistre, M. Sato, ont mis un frein à ces
excès renaissants. Mais en ira-t-ll toujours
de même à l'avenir ?

La question ne se pose pas pour le
Japon seulement. Ses hommes politiques
sont bien décidés actuellement à le main-
tenir dans les voies de la paix. Mais il dé-
pend aussi des autres grandes puissances
mondiales qu'il en soit toujours ainsi. La
Chine populaire en particulier a un inté-
rêt évident à ne pas écarter le Japon
du continent asiatique, ce qui le contraindrait
à nn isolement et à un repliement sur lui-
même lourds de nouvellpi menaces explo-
sives de sa part.

D'autre part, les Etats-Unis, après s'être
servi de Tokio comme d'un rempart con-
tre le communisme, seraient bien mal ins-
pirés à ne plus l'associer aux destinées
mondiales. Us doivent continuer à consi-
dérer le rôle qu'il est destiné à jouer
en Extrême-Orient et à accepter la com-
pétition pacifique, conséquence de son re-
lèvement économique qu'ils ont eux-mêmes
voulu. S'il en allait autrement, c'est pour
le conp que le Japon reviendrait aux dé-
mons qni lui furent familiers.

René BRAICHET

Peu de femmes ont des chances de siéger
dès cette année aux Chambres fédérales

BERNE (ATS). — Pour la trente-neuvième fois, le de rnier week-end d'octobre, auront lieu les élections au Conseil
national. De 1848 à 1917, ces élections se répétaient tous les trois ans, selon le système majoritaire. La proportionnelle fut
adoptée le 13 octobre 1918, à la veille de la grève générale, et les Chambres fédérales décidèrent par la même occasion que
la première consultation selon la nouvelle méthode se déroulerait en automne 1919, de telle sorte que le dernier parlement
majoritaire ne reste que deux ans en place.

De 1919 à 1931, le renouvellement fut
encore trisannuel, et c'est le 15 mars 1931
que la décision fut prise de prolonger d'une
année la durée des législatures.

La particularité la plus importante des
prochaines élections législatives nationales
consiste dans le fait que sur les quelque
3,6 millions d'électeurs inscrits, près de
2 millions votent pour la première fois, à
savoir les femmes et les 120.000 personnes
environ qni ont atteint leur majorité po-
litique depuis 1967.

Une question est posée très fréquem-
ment anx politiciens, avant les élections des
30 et 31 octobre prochains : combien de

femmes se retrouveront sous la coupole
fédérale durant la 39me législature ?

Et, il est vrai que les femmes, leur at-
titude comme électrices et les résultats
qu'elles obtiendront comme candidates, cons-
tituent la grande inconnue de la consul-
tation. Même si l'on tient compte des pos-
sibilités de présence féminine au Conseil
des Etats, il ne semble pas qu'elles aient
beaucoup de chances de se retrouver très
nombreuses aux Chambres.

D'une part, ceux qui sont en place ont
toujours plus de chances de revenir que
les nouveaux, comme le montrent toutes
les expériences. D'autre part, l'exemple de
l'Angleterre est significatif à ce sujet : cer-

tes, lors de la première élection à la
Chambre des communes après l'introduc-
tion du suffrage féminin, deux douzaines
de députées avaient été élues, mais depuis
lors, le nombre de celles-ci est en cons-
tante régression.

Selon une estimation prudente, il y aura
pour l'ensemble de la Suisse une demi-
douzaine de femmes à l'assemblée fédérale.
Quoi qu'il en soit, une représentation fémi-
nine, même numériquement peu nombreuse,
pourrait avoir des conséquences favorables,
notamment pour les possibilités d'avance-
ment des femmes dans l'administration fé-
dérale.

(Lire la suite en avant-dernière page)

RIDEAU DE BAMBOU POUR LE DEBUT
DU TÊTE A TÊTE SIN0 -AMÉRICAIN

BELGRADE (AP). — M. Kissinger, en-
voyé spécial du président Nixon, est arrivé
à Pékin, annonce l'agence yougoslave
Tanyoug, dans une dépêche datée de la ca
pitale chinoise.

Selon l'agence, il n'y a pas eu de récep-
toin officielle à l'aérodrome, où le Boeing-
707 présidentiel s'est posé exactement à
l'heure prévue. Toutefois, des journalistes
étrangers et des diplomates, rassemblés de-
vant l'aérogare, ont pu assister à l'arrivée,
d'une distance d'un kilomètre environ.

Une vingtaine de Chinois, et un nombre
égal de voitures, se trouvaient sur la piste,
lorsque l'avion s'est arrêté.

Le débarquement a duré une dizaine de

M. Kissinger. (Archives Agip)

minutes , après quoi les voitures ont quitté
l'aérodrome pour Pékin.

RÉPÉTITION
Citant des sources diplomatiques , Tanyoug

déclare que l'on pense, à Pékin , que le
voyage de M. Nixon aura lieu bien avant
mai 1972, et que l'atterrissage de l'avion
présidentiel a donné lieu à une répétition
parfaite de l'arrivée du président américain.

La dépêche ajoute qu'un slogan géant,
appelant les pays du monde à s'unir contre
l'impérialisme américain, est resté bien en
vue à l'aérodrome.

L'arrivée de M. Kissinger n'a pas été an-
noncée par la presse chinoise.

Le « Quotidien du peuple » a publié en

revanche, mercredi , deux articles, qui s'en
prennent à l'impérialisme américain et au
militarisme japonais, déclare l'agence. L'un
de ces articles, ajoute Tanyoug, affirme que
le complot des réactionnaires américains et
japonais , visant à l'indépendance de Taiwan
(Formose) ne réussira jamais.

TOP SECRET
Les conversations sino-américaines ont

commencé dans le palais de l'Assemblée
nationale populaire , cinq heures après l'at-
terrissage du Boeing-707 de la flotte pré-
sidentielle américaine.

De très trictes mesures de sécurité , ainsi
que la plus grande discrétion , entourent ce
second voyage à Pékin , officiel cette fois,
du conseiller du président américain.

UN HIVER RECORD ?
_ \ Dans un peu plus d'un mois, la campagne d'hiver va être déclenchée pour
_\ accueillir, héberger, nourrir et distraire dans les meilleures conditions possibles
H les fervents des sports de neige, de l'intérieur et de l'étranger. Souhaitons à' tous
H ceux qui font marcher cette industrie d'abord un ciel favorable et, tout de suite
_% après, des effectifs de main-d'œuvre suffisants et qualifiés pour faire face à la
_\ ruée sur les stations petites et grandes.
= Selon les pronostics des milieux spécialisés, la saison 1971-1972 n'aurait rien
H à envier à la précédente. Les effets de la réévaluation du franc ne semblent pas
H avoir entamé sérieusement l'enthousiasme des Français, des Allemands, des Hol-
= landais ni même des Anglais et des Américains pour le sport d'hiver en Suisse.
_ \ Le tourisme, qui a atteint un record au cours de la saison d'été écoulée, semble \
_\ promis également à de nouveaux sommets cet hiver.
g D'ores et déjà, il est à peu près impossible d'obtenir encore une réservation
S pour les deux ou trois semaines a cheval sur la fin de cette année et le début de
_ \ l'année prochaine. Le fait que Noël et le jour de l'An tombent sur un samedi,
H privant les gens d'un jour ouvrable férié en dehors du week-end, paraît même !
_ \ avoir stimulé la demande sur le marché touristique.
_ \ Pour février et la première quinzaine de mars également, la plupart des sta- :
= tions affichent aussi « complet >. En maints endroits, les campagnes publicitaires i
_\ faites depuis quelques années à l'étranger pour assurer un bon rendement pen- j
j§ dant le mois creux de janvier devraient, selon les prévisions, porter leurs fruits, !
g surtout s'il y a assez de neige.
= Sur ce dernier point, nul ne prétend se livrer à des spéculations garanties à
= 100 %. Mais de nombreux signes, relevés par les météorologues et par les agri- j
_\ culteurs, permettent d'espérer que les chutes de neige ne se feront pas attendre |
=§ aussi longtemps qu'en 1970-1971. L'autome clément, dont nous jouissons depuis
g plusieurs semaines, ne fait pas perdre leur optimisme aux observateurs avertis,
_ \ qui se réfèrent à l'apparition de la neige déjà signalée dans les Alpes et même [
H en plusieurs points culminants des Vosges et de la Forêt-Noire.
_ \ Aussi, que nous soyons impatients de nous lancer sur les pentes skiables ou
=j bien décidés à ne pas mettre le nez dehors au cœur de la saison froide, il est j
g indiqué de prendre quelques précautions pour l'équipement, le vêtement, le I
_ \ chauffage, la santé en général, afin d'affronter l'hiver sans risques et sans j
_ faiblesse.
g R. A. j
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C'est le poids des valises qui a permis
à la police de saisir les armes de l'IRA

Il ne restait aux soldats qu'à transporter les bagages en lieu sûr. (Téléphoto AP)

CORK (Irlande) (AP). — Les contrebandiers , qui ont essayé de faire en-
trer en fraude six valises pleines d'armes en Irlande, ont été trop ambi-
tieux. C'est ce qui les a perdus. i

« S'ils avaient employé davantage de bagages et moins chargé les valises,
ils auraient peut-être réussi », a déclaré un officier de police.

Dans les valises, qui venaient d'arriver de New-York, à bord du paquebot
« Queen Elisabeth II » les douaniers irlandais ont trouvé neuf carabines, deux
pistolets, 20 grenades, 7500 cartouches et des viseurs télescopiques - destinés
à l'I.R.A.

L'affaire a été découverte par un porteur du port de Cork, Gerry Sharkey.
c II y avait six valises vertes et bleues, qui paraissaient tout à fait inoffen-

sives, a-t-il dit. Mais, lorsque j'ai voulu en soulever une, cela m'a été
impossible. Ça m'a paru suspect, aucune valise n'est habituellement aussi
lourde ». (La valise pesait 90 kilos).

c J'ai porté le tout à la douane, qui a ouvert les bagages. >
Selon la police, les enquêteurs souhaiteraient interroger un certain G. Walsh ,

dont le nom figurait sur les bagages que personne n'a réclamés à leur dé-
barquement.

La police estime que si 10 ou 12 valises, moins lourdes, avaient été
utilisées, elles n'auraient probablement pas été ouvertes. Et si elles avaient
été déposées pour la nuit dans un hangar, des hommes de l'I.R.A. auraient
pu opérer une descente et s'emparer des armes. !

A BELFAST
Plus de sept heures après avoir encerclé l'Université de Belfast dans l'espoir

d'arrêter un des chefs de l'armée républicaine irlandaise clandestine, M.
Macgiolla, invité par les étudiants à prendre part à un débat sur le Marché
commun , l'armée et la police ont levé le siège mercredi à l'aube.

M. Macgiolla , arrivé mardi à Belfast par la route venant de Dublin , avait
été protégé par les étudiants alors que des policiers tentaient de l'arrêter
à l'issue du débat. Les étudiants s'étaient ensuite barricadés dans les locaux
de l'université annonçant qu 'ils ne sortiraient qu 'après avoir obtenu l'assurance
que M. Macgiolla , qui est citoyen de la République d'Irlande, pourrait regagner
Dublin sans être inquiété.
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Le peintre et sa femme (Téléphoto AP)

PARIS (AFP). — La célébration des 90 ans de Picasso a commencé
mercredi avec cinq jours d'avance. Pendant une semaine vont se succéder
des manifestations d'hommage à celui qui est considéré comme l'un des
plus célèbres peintres de cette époque.

Pablo-Ruiz Picasso est né en effet le 25 octobre 1881 à Malaga.

Les nonante ans de Picasso
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Transports en Suisse et. à l'étranger

Profondément touchée des témoignages de
sympathie et d'affection reçus lors de son
grand deuil, la famille de

Monsieur JEAN AEBY

hôtelier-restaurateur

remercie sincèrement tous ceux qui ont
pris part à sa douloureuse épreuve par leur
présence, leur message ou leur envol de
Meurs.
Elle les prie de trouver Ici l'expression de
sa profonde reconnaissance.

Couvet, octobre 1971.

Boucherie Fankhauser
Les Geneveys-sur-Coffrane

Aujourd'hui 21 octobre

FERMÉ
dès 11 h pour cause de deuil

CENTRE DE LIAISON
« La femme et l'actualité »

Les candidates aux Chambres fédé-
rales se présentent.
Introduction : Me Denise Berthoud.

Grand Auditoire des Terreaux, 20 h 15
Séance publique.

COURS DE DANSE
pour débutants - Succès assuré

Restaurant Beau-Rivage
samedi 23, à 13 h 45
Renseignements , inscriptions : télé-
phone (022) 46 23 60, de 10 h à 12 h.
(S.-V. Grisel.)

Dimanche 24 octobre, à 16 h 30
COLLÉGIALE

2me CONCERT
JEAN PICCAND, organiste de la

cathédrale, Fribourg
CHARLES JAUQUIER, ténor

Entrée libre Collecte

Troc amical
pour enfants

Dépôt des objets, vendredi 22 octo-
bre, de 15 à 21 heures, et samedi
23 octobre, de 10 à 16 heures,
24, fbg Hôpital.

Société de Musique - Neuchâtel

Premier concert
d'abonnement

CE SOIR, à 19 h 45
à la SALLE DES CONFÉRENCES

ORCHESTRE DE LA SUISSE
ROMANDE

Direction : JERZY SEMKOW
Soliste : FRIEDRICH GULDA

pianiste
Au programme : Weber, Beethoven,
Scriabine

Location : Agence Strubin, librairie Rey-
mond , tél. 25 44 66, et à l'entrée.

Monsieur et Madame
Nicolas GIUDICE ont la grande joie
d'annoncer la naissance de leur fille

Tiziana
20 octobre 1971

Maternité . Av. Beauregard 1
Pourtalès Auvernier
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Boudry : assemblée générale de Mikron Holding S.A.
Hausse importante du chiffre d'affaires du groupe
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Mikron Holding S.A., Bienne, a tenu son
assemblée générale hier à Boudry, sous la
présidence de M. Christian Casser, prési-
dent du conseil d'administration.

Réunis dans les locaux de Mikron-Haes -
ler S.A., fabrique de machines transfert ,
les actionnaires, au nombre de 39, repré-
sentaient 27.452 actions, soit 91,5 % du
capital.

Rappelons que le groupe Mikron com-
prend Mikron-Holding S.A. et les sociétés
filles : Mikron S.A., fabrique de machines
à Bienne, Mikron-Haesler S.A. à Boudry
et J. Goulder & Sons, Huddersfield (Angle-
terre) .

Le groupe a réalisé durant l'année com-
merciale 1970-71 un chiffre d'affaires con-
solidé de 34 millions 890.200 fr. contre
31 millions 295.800 l'année précédente. Le
bénéfice comptable net est de 908.900 fr.
pour le dernier exercice contre 875.200 fr.
en 1969-70. Les nouveaux investissements
ont atteint 4 millions 221.500 fr. contre
764.200 fr. en 1969-70.

Afin de faire face aux besoins de tré-
sorerie, un emprunt de conversion a été
émis, d'autre part , au taux de 5 % % pour
la période 1971-83.
Quant au personnel des usines, il a passé
de 833 à 923 personnes. Une augmentation
du capital du Holding de 1,5 million a
été décidée lors de l'assemblée extraordi-

naire du 25 juin 1971. Son capital est
donc désormais de 8,5 millions. Le béné-
fice selon le compte de profits et pertes
est de 702.981 fr. 35 contre 660.231 fr. 75
l'exercice précédent. Un dividende inchangé
de 50 fr. par action de 500 fr. et de
10 fr. par action de 10 fr. était proposé
à l'assemblée, soit 5 % sur un capital-
action de 6 millions : 300.000 fr. Le solde
du bénéfice se répartit ainsi : tantième au
conseil d'administration 20.151 fr. 35 ; di-
vidende supplémentaire de 5 % : 300.000
francs ; solde à nouveau 290.300 fr., compte
tenu du solde reporté de l'année précé-
dente , soit 207.470 fr.

Au chapitre des élections statutaires , re-
levons que deux membres du conseil d'ad-
ministration dont les mandats venaient à
expiration ont été réélus pour une nou-
velle période de trois ans. Il s'agit de
MM. Gérard Bauer, d'Hauterive, et Edouard
Gasser-Paur de Kilchberg (Zurich).

Des exposés fouillés ont été présentés
par MM. Christian Casser, président de
Mikron Holding S.A. et Theodor Fâssler,
directeur général de la fabrique de ma-
chines Mikron Bienne.

L'ÉVOLUTION TECHNOLOGIQUE
Soulignons en particulier que l'évolution

des marchés justifie une grande activité
des services de recherche et de développe-
ment. Le recul constaté dans le chiffre
d'affaires des produits traditionnels et l'ac-
croissement des commandes enregistrées pour
les nouveaux articles montre combien une
politique de promotion des nouveautés est

nécessaire pour les fabricants d' articles de
haute technicité.

L'auditoire a pu , hier , se rendre compte
de l'évolution technologique en cours en
examinant les échantillons de roues dentées
plastiques et multicolores distribués à cha-
cun. On pouvait même examiner un des
derniers nés, issu des formes Mikron : l'en-
grenage globique en Delrin de Du Pont.

En ce qui concerne la vie des sociétés
filles, signalons que le conseil d'adminis-
tration du Holding Mikron a décidé en date
du 16 juin 1971, en conversion d'un prêt ,
l' augmentation du capital de J. Goulder
& Sons Ltd de 100.000 livres sterling à
240.000 livres.

Quant à Mikron Haesler S.A. à Boudry,
relevons que son développement est réjouis-
sant. Après quelques mauvaises années, la
situation s'est redressée durant l'exercice
1966-67. Le chiffre d' affaires n'a pas été
moins que quintuplé de 1965 à ce jour
(540 %). Une augmentation de 25 % du
chiffre d'affaires est budgétisée pour l'année
en cours. Dernier rejeton d'une série fé-
conde, la machine transfert circulaire « Mul-
tifactor 50 » a ouvert à Mikron-Haesler S.A.
les marchés industriels les plus importants ,
de sorte que le développement de l'entre-
prise est assuré.

J P G .

Tosalli père et fils devant une forêt de skis : le demi-siècle d'une entreprise
née à la Brévine.

COLOMBIER-TOSALLI : 50
ANS D'ENTREPRISE FAMILIALE

Bien qu 'il ait beaucoup regardé les va-
ches dans les champs de la Brévine mais
peu ses livres d'école , comme il le dit en
souriant , M. Julien Tosalli , âgé de 73 ans,
n 'a pas trop mal réussi dans la vie !

L'entreprise familiale qu'il fonda dans
la Sibérie helvétique , qu 'il transporta ensui-
te à Colombier, où elle s'agrandit avant
d'être confiée au fils Jean-Pierre, fête ces
jours ses cinquante ans.

C'était en 1921. Le papa Julien , habile
sellier-tapissier qui avait appris son noble
métier au Locle, revint dans son village
natal pour y ouvrir son propre atelier au
service surtout des agriculteurs de la région ,
mais aussi des skieurs de fond qui for-
maient déjà un noyau très actif sur le

plan suisse. En 1943, c'est le départ pour
Colombier où l'entreprise familiale s'éten-
dit durant ces vingt-huit ans pour attein-
dre la surface de vente actuelle de 500
mètres carrés.

Trois étapes importantes marquent cet
essor : 1952 le papa Julien remet le com-
merce à son fils Jean-Pierre, sellier-tapis-
sier lui aussi et, de plus, instructeur de
ski ; 1956 et 1968 paliers de l'agrandisse-
ment successif. Du même coup, Jean-Pierre
Tosalli donne une orientation bien précise
à l'entreprise. Elle se consacre désormais
à la vente d'articles de sport , d'été mais
surtout d'hiver , de machines d'entretien de
jardins et de meubles de jardins. Et M.
Jean-Pierre met un point d'honneur à soi-
gner le service après vente. Il s'est fait
ainsi une fidèle clientèle qui , suivant les
secteurs , est romande, cantonale ou régio-
nale.

Nous avons été douze, mais nous ne
sommes plus que quatre , précise M. Tosalli
fils. Nous avons volontairement limité nos
secteurs d'activité pour mieux nous occuper
de ceux sur lesquel s est bâtie une renommée.
Quant à mon père , toujours très actif
malgré une alerte récente, il s'est ouvert un
atelier attenant au magasin et continue de
travailler pour l'intendance de l'armée.

Pour la maison Tosalli , le 50me anni-
versaire sera l'occasion d'une modeste fête :
celle d'une famille d'artisans qui font hon-
neur à leur métier.

G. Mt

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel, 20 octobre

1971. — Température : moyenne 13,6 ;
min. : 10,2 ; max. : 16,8. Baromètre : moyen-
ne 728,1. Vent dominan t : direction ouest-
sud ouest ; force modéré. Etat du ceil : très
nuageux à couvert.

Niveau du lac du 20 octobre 1971
à 6 h 30, 429.04

Température de l'eau 13 ° Vx

Au tribunal de police
de Boudry

Le tribunal de police du district de Bou-
dry a siégé hier. Il a condamné à quinze
jours d'emprisonnement avec sursis Mlle
B. B., prévenue d'abus de confiance. La
même peine a été infligée à Mme L. D.,
coupable d'escroquerie et de faux dans les
titres.

Nous y reviendrons plus en détail dans
notre prochaine édition.

Prévisions météorologiques. — Nord des
Alpes, Valais, nord et centre des Grisons :
le ciel se dégagera ou finira de se dégager
au cours de la nuit, sauf aux Grisons et
dans les Préalpes de l'est, où une nébulosité
résiduelle persistera une partie de la jour-
née.

Ailleurs le temps sera ensoleillé, à l'excep-
tion de quelques bancs de brouillard mati-
naux sur le Plateau.

La température sera comprise entre 5 et
10 degrés en fin de nuit et entre 14 et 19
degrés l'après-midi.

Vents modérés du secteur ouest en mon-
tagne, isotherme zéro degré à nouveau vers
3000 m.

Evolution pour vendredi et samedi. —
Nord des Alpes, Valais et Grisons : généra-
lement ensoleillé par nébulosité variable,
température en légère hausse.

(c) Hier, à 23 h 15, un jeune conducteur
de Fribourg regagnait son domicile, venant
de Bulle. Près de Posieux, il dépassa une
colonne militaire au moment où survenait
en sens inverse une voiture conduite par
M. Marcel Muller, âgé d'une trentaine d'an-
nées, père de famille, domicilié ù Vuister-
nens-cn-Ogoz. M. Muller fut tué sur le
coup, tandis que l'autre conducteur devait
être hospitalisé. Les deux voitures sont
démolies.

Collision à Posieux :
un mort, un blessé

Le bonheur qui vient
de la Sagne

Il est assez rare que le gros lot de la
Loterie romande échoie à l' endroit où a lieu
le tirage. Ainsi , les Sagnards auront été
déçus comme le furent bien d'autres lieux
abritant les sphères. En effet , le gros lot de
100.000 fr. de la tranche tirée le 2 octobre a
atterri , si l'on peut dire, à bien des kilomè-
tres de là , soit dans le canton de Fribourg.
Les gagnants sont deux habitants de Guin
et Montbovon. Et l'on affirme, toute discré-
tion gardée , que l'aubaine est particulière-
ment... bien tombée. Sans parachute ,
naturellement, mais sur les ailes du dieu
hasard.

La femme et l'actualité
Le Centre de liaison de sociétés féminines

neuchâteloises organise , ce soir au Grand
auditoire des Terreaux , une séance d'infor-
mation à laquelle chacun et chacune sont
invités cordialement.

Mme Denise Berthoud , avocate, parlera
tout d'abord de la démocratie suisse et des
Chambres fédérales, puis les candidates neu-
châteloises aux Chambres fédérales se pré-
senteront et exposeront leurs objectifs .

Les femmes ayant maintenant le droit de
vote, c'est en masse qu'elles voudront assis-
ter à cette manifestation aussi instructive
qu 'intéressante.

La remise des prix du lâcher de ballons Manpower
au profit du Centre de Loisirs de Neuchâtel

Epilogue de la Quinzaine commerciale 1971

On se souvient que, dans le cadre de
la Quinzaine commerciale, un lâcher de
ballons avait été organisé au profit du Cen-
tre de loisirs de Neuchâtel. Sur les quel-
que 300 ballons qui , le 5 juin , s'étaient
élevés dans les airs, tous munis d'une car-
te à l'adresse de l'expéditeur, une quaran-
taine ont été retrouvés. C'est le ballon de
Joëlle Niederhauser qui a bénéficié des
meilleurs vents. En effet, la carte a été
retrouvée dans la région de Dannemarie
(France) , soit à 72 km 500 environ de
Neuchâtel. Les autres ballons ont pratique-
ment tous suivi le même axe puisque, des
flancs de Chaumont , jusque dans la région
de Mont-Soleil et des Breuleux , des mes-
sages volants ont été retrouvés au-del à de
la frontière française. Le ballon de Nata-
lie Magnenat, s'en est allé jusqu 'à Lebetain
(55 km environ) et celui de Sylvie Gan-
guillet jusqu 'à Pont-de-Roide (45 km envi-
ron). Le ballon qui a été retrouvé le plus
près du point de départ n'avait pas dé-
passé la baie de l'Evole.

RÉUNION SYMPATHIQUE
Samedi après-midi les vainqueurs de ce

lâcher de ballons ont été conviés à une
brève cérémonie de distribution de prix.
Dans les bureaux de Manpower S.A., en-
fants et parents purent alors prendre con-
naissance des résultats. M. Pierre Marchand ,
secrétaire général de la Quinzaine commer-
ciale et M. René Jelmi , chef du centre
neuchâteiois de Manpower, procédèrent à
la remise des trophées offerts par la Quin-
zaine et par la société organisatrice. Un

(Photo : Uniphot Gloor)

apéritif a clos cette très sympathique ma-
nifestation au cours de laquelle il a été
constaté que les sept premiers du concours
étaient de toutes petites filles et que le
premier garçon se classe au huitième rang.

La deuxième Quinzaine commerciale de
Neuchâtel a ainsi connu un épilogue fort
sympathique.

Résultats : 1. Joëlle Niderhauser , Neu-
châtel (ballon retrouvé à Dannemarie , 72
kilomètres 500) ; 2. Natalie Magnenat , Hau-
terive (Lebetain , 55 km) ; 3. Sylvie Gan-
guillet , Neuchâtel (Pont-de-Roide , 45 km) ;
4. Véronique Jordi , Neuchâtel (Chevenez-
Porrentruy, 42 km 500) ; 5. Anne Roemer,
Meyrin (Treivillers , 32 km 500) ; 6. Mireille
Frêne, Neuchâtel (Les Pommerais , 30 km) ;
7. Anouk Petitpierre , Neuchâtel , Pierre-Yves
Jotti , Genève, Pascal Rossel , Saint-Biaise et
Christine Dagon, Peseux, dont les ballons
ont été retrouvés aux Breuleux ou au Cer-
neux-Veusil ; 11. Gilles Weber , Cressier,
20 km, Natach a Ceppi , Colombier, 20 km ;
13. Marth e Buhler , Peseux , 19 km, Fabien-
ne Ceppi, Colombier , 19 km, Gilles
Maires , Neuchâtel , 19 km ; Benjamin
Froidevaux , ruelle Vaucher 6, Neuchâtel ,
19 km, Corine Scuri, Neuchâtel , 19 km,
Olivier Jornod , Neuchâtel , 19 km, Cyril
Kaiser, Bôle, 19 km ; 20. Jean-Daniel Jaque-
nod , Montmagny, 18 km ; 21. Yves Bu-
chenez , Marin, 18 km ; 22. Chloé Fluhmann
Bôle, 15 km ; 23. Alain Borel, Saint-Aubin ,
10 km ; 24. Corinne Studer, Neuchâtel , 5
kilomètres, Gérard Perrin , Colombier , 5 km,
Daniel Meylan , Neuchâtel , 5 km, Philippe
Kiittel , Neuchâtel , 5 km.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. - 18 octobre. Jeanneret-

Grosjean , Dimitri-Vincent , fils de René.Ber-
nard , maquettiste à Hauterive , et de Ma-
rie-Aimé, née Jaquet ;Korpes , Cédric-Ra-
phaël-Jurgen , fils de Patrick-Michel-Paul ,
éducateur à Boudry, et de Marie-Thérèse-
Hélène, née Drut. 19. Bondanese, Marie-
Cannela, fille de Tiberio, manœuvre à
Cressier, et de Maria-Giuseppa , née Desa-
rio ; Crivellaro , Danièle , fils de Gianni, mé-
canicien à Marin , et de Marie-Thérèse, née
Lièvre ; Reubi , Nicole , fille de Samuel, dé-
colleteur à Anet , et de Janine-Christine, née
Michel.

DÉCÈS. — 18 octobre. Mombelli , Lu-
ca-Giuseppe, né en 1906, ancien maçon à
Neuchâtel , veuf de Tersilla , née Paci ; De-
lachaux-dit-Gay née Steiner , Emma, née en
1887, ménagère à Neuchâtel, veuve de De-
lachaux-dit-Gay, Maurice. 19. Giittly, An-
toine, né en 1927, jardini er à Neuchâtel , cé-
libataire.

NAISSANCES : (à Neuchâtel , concernant
des habitants de Colombier) . — 4 septem-
bre, L'Eplattenier, Laurent-Bernard , fils de
L'Eplattenier, Bernard-André et de Marian-
ne-Micheline, née Emery, originaire des Ge-
neveys-sur-Coffrane (Neuchâtel) à Colom-
bier. 10, Pitton , Ingrid , fille de Pitton ,
Elio, et de Anna Maria, née Pacco, de
nationalité italienne, à Colombier. 12. Mul-
ler, Alexandre, fils de Muller, Claude-Char-
les et de Françoise-Josiane, née Bovey, ori-
ginaire de Rohrbach (Berne) à Colombier.
17, Blanc, Christian-Didier, fils de Blanc ,
Didier-Gustave, et de Janine-Yvette, née
Gaillet, originaire de Travers et des Ponts-
de-Martel (Neuchâtel), à Colombier. 20,
Pont , Christophe, fils de Pont , Francis-Elie ,
et de Micheline-Juliette, née Jaspart , origi-
naire de Saint-Luc (Valais), à Colombier.
26. Weissbrodt , Pascal, fils de Weissbrodt ,
Denis-Marcel , et de Monika-Thérèse , née
Imhof , originaire de Colombier (Neuchâtel)
et de Chules (Berne) à Colombier.

MARIAGES : (à Colombier). — 3 sep-
tembre, Frieden, Bernard-Camille, batelier ,
célibataire , originaire de Neuchâtel et Kirch-
dorf (Berne) à Colombier, précédemment
à Neuchâtel , et Némitz, Monique-Chantal ,
célibataire, originaire de Cernier (Neuchâ-
tel) à Colombier, en fait ; à la Chaux-de-
Fonds, en droit. 3. Droz, Pierre-Alain-Geor-
ges, assistant à l'Université, célibataire, ori-
ginaire de Mont-Tramelan (Berne), à Co-
lombier, précédemment à Neuchâtel, et Boil-
lat, Marie-Paule, célibataire, originaire des
Breuleux (Berne), à Neuchâtel. 3. Bellei ,
Corrado, dessinateur en bâtiments, céliba-
taire, de nationalité italienne , domicilié à
Colombier, précédemment à Saint-Biaise, et
Jaquet , Danielle , célibataire , originaire de
Rochefort (Neuchâtel), domiciliée à la
Chaux-de-Fonds. 17. Pégaitaz, François-Ar-
mand , employé d'hôtel , divorcé, originaire
de Grnadvillars et Sommentier (Fribourg),
domicilié à Colombier , et Ibort , Felisa, cé-
libataire , de nationalité espagnole , domiciliée
à Colombier (à Bevaix) . 17. Amstutz, Pier-
re-Emile-Justin, célibataire, originaire de Si-
griswil (Berne), domicilié à Bevaix , et Del-
ley, Françoise-Elisa , divorcée, originaire de
Villeret (Berne) , domiciliée à Bevaix , pré-
cédemment à Colombier, (à Boudry), 24.
Willi , Sigisbert-Mario, célibataire , originaire
de Somvix (Grisons) domicilié à Boudry,
et Ramser, Anne-Marie, célibataire, originai-
re de Neuchâtel, Thundorf (Thurgovie), et
Aetingen (Soleure) , domiciliée à Colombier,
(à Colombier), 24. Geninasca, Franco-Luigi,
ingénieur technicien , célibataire , originaire de
Malvaglia (Tessin), domicilié à Colombier ,
précédemment à Ecublens , et Goncalves,
Matilde-Sofia , célibataire de nationalité por-
tugaise, domiciliée à Berne, précédemment
à Kôniz (Berne).

DÉCÈS : (à Corcelles-Cormondrèche).
— 4 septembre, Murbach. née Matthey-de-
L'Etang, Marie-Alice , originaire de Gach-
lingen (Schaffhouse) et de Neuchâtel, domi-
ciliée à Colombier , née le 27 septembre
1883, fille de Matthey-de-L'Etang, Numa-
Alcindor, et de Fanny, née Jeanneret , veu-
ve de Murbach , Jean-Albert.

PROMESSE DE MARIAGE. — Néant ,
en septembre.

Etat civil de Colombier

Sur proposition, des prêtres du canton
de Neuchâtel qui ont étudié , en collabora-
tion avec le conseil épiscopal , une nouvelle
structure pastorale, il y aura désormais deux
décanats dans ce canton : le décanat de
Saint-Boniface (Littoral et Val-de-Ruz), le '
décanat de Sainte-Marie-Madeleine (Mon-
tagnes neuchâteloises et Val-de-Travers).

Ces deux décanats forment ensemble une
zone pastorale. Le décanat de Saint-Joseph
est supprimé.r,,-,,..;3Toi. '. -n -,,u \i

Nouvelle structure
pastorale i dans fe canton

CHEZ-LE-BART

La Communauté romande pour l'écono-
mie d'entreprise (Corède), à Lausanne, orga-
nise le 30 novembre, à Chez-le-Bart, une
journée d'étude intitulée « Maison de verre
et espionnage économique ». Des cadres
d'entreprises responsables de la sécurité et
du maintien du secret discuteront des me-
sures assurant une prévention efficace con-
tre les attaques qui visent la propriété in-
tellectuelle, les secrets techniques, économi-
ques et commerciaux et le patrimoine de
l'entreprise. L'un des animateurs sera M.
Avner Less, ancien chef de la police d'Is-
raël et responsable de la sécurité auprès
d'une banque genevoise.

Maison de verre et
espionnage économique

Une collision s'est produite hier soir, peu
après le pont de Thielle, à proximité de
l'intersection de la route de Cerlier. Une
automobile circulait de Neuchâtel en direc-
tion de Berne. Le conducteur bifurqua à
gauche, mais freina, car une autre voiture
arrivait de Cerlier. Le moteur de la pre-
mièer voiture cala et, surpris, un automobi-
liste qui arrivait de Champion ne put stop-
per à temps. Son véhicule percuta la voi-
ture immobilisée. Une personne a été bles-
sée. La police de Champion n'a pas voulu
révéler son identité.

Collision près du pont
de Thielle

Récemment, dix à douze mille specta-
teurs se sont donné rendez-vous au Gersey
à Martigny où se déroulait le célèbre et
traditionnel combat de reines organisé dans
le cadre du comptoir valaisan.

Les plus beaux spécimens de la race
d'Hérens étaient présents y compris la
« Reine de Neuchâtel » propriété de M. Ro-
bert Roduit de Fully.

Après des combats acharnés, le titre tou-
tes catégories de « reine cantonal e et rei-
ne du comptoir » a été gagné par CARNOT
No 16 qui représentait le canton de Neu-
châtel , hôte d'honneur du Comptoir Va-
laisan. Cette magnifique bête d'un thorax
respectable de 205 cm a été en estivage
au Creux-du-Van au lieu dit « Vers chez
Samuel » à proximité de la Cabane du
C.A.S.

Vache neuchâteloise
primée en Valais

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

CASINO DE LA ROTONDE
Vendredi 22 octobre
dès 20 heures

L O T O
du PARTI SOCIALISTE
Premier tour gratuit

Abonnements au tiraae au sort

Des lignes étant tombées en composition,
un passage était incompréhensible dans le
compte rendu de l'assemblée annuelle de la
Ligue pour la protection de la nature, paru
samedi. En fin d'article, il fallait lire :

En fin de séance, les membres de la ligue
acceptent à l'unanimité deux résolutions, la
première partageant les soucis de la popu-
lation du chef-lieu au sujet d'une extension
de la ville aux dépens de la zone forestière
du Bois-de-1'Hôpital , la deuxième déplorant
que, dans les conditions actuelles de pro-
pulsion des remorqueurs et des chalands ,
nos députés aux Etats aient appuyé l'ouver-
ture du canal transhelvétique, sans se sou-
cier des atteintes à la nature et des nuisan-
ces attachées fatalement aux voies navi-
gables.

Il manquait des lignes

Monsieur et Madame
Pierre NICOLET, René-Pierre et San-
dra ont la joie d'annoncer la nais-
sance de

Jean - Philippe
19 octobre 1971

Maternité 7, rue Alb.-Zutter
de la Béroche 2022 Bevaix
2024 Saint-Aubin

Profondément touchées des témoignages
de sympathie reçus,

Madame Jean JAQUET

et famille adressent leurs sincères remer-
ciements à toutes les personnes qui ont
pris part à leur grand deuil.
Neuchâtel, octobre 1971.

Profondément touchée des nombreuses
marques de sympathie et d'affection reçues
à l'occasion de son grand deuil, la famille
de

Madame Lucienne ROULLIER
née L'Epée

exprime sa sincère reconnaissance aux
personnes qui l'ont entourée. Leur présen-
ce, leur message ou leur envoi de (leurs
lui ont été un précieux réconfort.
Bienne et Saint-Blalse, octobre 1971.

Monsieur et Madame Giovanni Sandri-
Delachaux , leurs enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Freddy François-
Delachaux , leurs enfants et petits-enfants ;

Madame Claude Delachaux et ses en-
fants ;

les enfants, petits-enfants et arrière-pe-
tits-enfants de feu Arthur Delachaux ;

Mademoiselle Louise Delachaux ;
les enfants, petits-enfants et arrière-pe-

tits-enfants de feu le pasteur Emmanuel
Bauler-Delachaux :

Madame Madeleine Marignane-Delachaux ,
ses enfants , petits-enfants et arrière-petit-
enfant ;

Mademoiselle Lucie Delachaux ;
Mademoiselle Antoinette Roux,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès de

Madame

Maurice DELACHAUX
née Emma STEINER

leur très chère mère , belle-mère , grand-
mère, arrière-grand-mère , belle-sœur et
tante , que Dieu a rappelée à Lui, dans sa
85me année.

2035 Corcelles.
(Hospice de la Côte)

Venez à moi , vous tous qui êtes
fatigués et chargés, et je vous don-
nerai du repos.

Mat. 11 : 28.
L'incinération a eu lieu à Neuchâtel ,

mercredi 20 octobre 1971, dans la plus
stricte intimité.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame et Monsieur Raymond Lavick-
Torti , à Dijon ;

Monsieur Jean Torti , à Neuchâtel ;
Madame et Monsieur Claude Guinchard-

Torti et leurs enfants Fabien et Michel ,
à Peseux ;

les familles Torti,- Cavadini-Ducommun
et leurs enfants , à Neuchâtel et à Stabio ;

les familles Ouvert - Santonna - Estiot et
leurs enfants, à Dijon ,

ont la douleur de faire part du décès
de

Monsieur Angelo TORTI
leur cher père, beau-père, beau-frère,
grand-père et oncle, survenu le 19 oc-
tobre, à 18 heures, dans sa 83me année,
muni des sacrements de l'Eglise.

Mendrisio , le 20 octobre 1971.
L'ensevelissement aura lieu à Stabio, le

22 octobre, à 15 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Buffet du Funiculaire
Aujourd'hui

réouverture
__f^K______ _̂
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ASSOCIATION J. BUTLER
Jeudi 21 octobre, à 14 h 30,
conférence publique de
M. Pierre Ray :

Une expérience
nouvelle

Un centre d'accueil pour Jeunes
toxicomanes.
Salle de paroisse des Valangines,
av. des Alpes, trolley 8.



Les partisans de la N1 réagissent
Autoroutes nutionales

Une nouvelle compétition , qui risque de
diviser la Romandie en deux camps, s'est
engagée au sujet de la priorité pour la
construction de l'autoroute qui reliera la
Suisse occidentale à la Suisse 'allemande.
D'un côté il y a les partisans de la N I
(Lausanne - Yverdon - Morat - Berne) et
d'un autre les prometteurs de l'axe Vevey -
Châtel-Saint-Denis - Bulle - Fribourg -
Berne). S'il est certain que ces deux auto-
routes seront construites d'ici à la fin de la
prochaine décennie, il s'agit de savoir la-
quelle des deux aura la priorité et sera
mise en service à la fin de cette décennie,
selon les pronostics les plus optimistes.

Les Fribourgeois ont réussi à mettre en
doute la primauté dont jouissait jusqu 'à cet
été la N 1. Dernièrement , les chefs de dépar-
tement des cantons de Genève, Vaud , Valais
et Fribourg se sont déclarés d'accord pour
une exécution antérieure de la N 12. Cette
décision est en contradiction avec les projets
de la commission fédérale Hiirlimann, qui
reprendra ses travaux au mois de novembre.

Pour réagir contre les initiatives fribour-
geoises (appuyées par les Valaisans) 107
communes du Nord-Vaudois, de la Broyé
et des villes de Neuchâtel , la Chaux-de-
Fonds, le Locle, Bienne et Morat ont été
invitées à une réunion tenue hier à Orbe.
C'est l'office de développement du Nord-
Vaudois par son président , M. Liron , et son
secrétaire M. Motta , qui ont conduit la
séance au terme de laquelle la résolution
suivante a été prise à l'unanimité :

Les députés, municipalités ainsi qne les
personnalités et associations ci-dessous men-
tionnés, réunis en assemblée le 20 octobre
1971 à Orbe

— approuvent les efforts romands en vue
de combler dès que possible la lacune sub-
sistant dans le réseau des routes nationales

entre la Suisse allemande et la Suisse ro-
mande.

— Ils constatent cependant que la solu-
tion proposée, soit l'accélération de la cons-
truction de la R.N. 12 n'est pas la seule
solution financièrement et techniquement
possible pour combler cette lacune avant
1982, ni surtout la meilleure.

— Ils prouvent au contraire que l'ouver-
ture au trafic de la R.N. 1 sur toute sa
longueur entre Genève et Saint-Gall, est
réalisable dès 1979 an moyen d'un finan-
cement équivalent à celui qu'exigerait une
accélération de la construction de la R.N.
12.

— Ils démontrent aussi qu'avec des cré-
dits anticipés sensiblement inférieurs à ceux
que demanderait la réalisation de l'ensemble
des revendications « romandes » adressées
au Conseil fédéral, il est possible de ter-
miner, en plus de la R.N. 1, la route du
Simplon, la R.N. 9, de la frontière fran-
çaise à Martigny, pour 1979.

— Vu l'importance de la RN 1 dans le
résean international, et son caractère d'uni-
que grande route nationale de plaine, qui
dessert les denx tiers de la population suis-
se et tous les centres industriels du Pla-
teau.

— Vu également la supériorité de la
R.N. 1 sur l'autre liaison proposée dans les
domaines de la fluidité du trafic , de la sé-
curité des usagers et de l'économie des
transports.

— Vu le préjudice économique très grave
que subirait tout l'Ouest de la Suisse s'il
était tenu longtemps encore à l'écart du

réseau des routes nationales, alors que dès
1976 tontes les villes principales de Suisse
alémanique, plus celle de Fribourg, y seront
reliées.

— Vu enfin l'importance de la R.N. 9
dans nos liaisons avec la France et l'Italie.

— Ils prient respectueusement leurs gou-
vernements (Vaud, Neuchâtel, Fribourg et
Berne) d'intervenir de toute urgence auprès
du Conseil fédéral afin qu'il soit tenu comp-
te de leur contre-proposition dans le nou-
veau programme multi-annucl des routes
nationales.

Cette résolution sera transmise directe-
ment à la commission Hurlimann et au
service fédéral des routes et des digues.

CONSÉQUENCES , :
POUR NEUCHATEL

La querelle qui oppose les partisans de
la N1 à ceux de la N12 ne touche pas
directement la N 5 qui traversera le bas
de notre canton. Le tronçon de la N 1 qui
reliera Lausanne (Villars-Sainte-Croix) à
Grandson devrait être construit » pour fin
1979 indépendamment de l'axe Yverdon -
Morat. Les Neuchâteiois n 'auront donc pas
de problème dans la direction de Lausanne.
Mais il est certain , que si la réalisation de
la N1  était reportée , et que, par consé-
quent, la N 5 soit construite avant la N 1,
une partie du trafic se rabattrait sur la rive
nord da lac de Neuchâtel au lieu de, s'é-
couler par la vallée de la Broyé. Nous
reviendrons prochainement sur cette impor-
tante question des voies de communication.

F. W.

Les candidats au Conseil national
répondent à nos questions

Les élections fédérales des 30 et 31 octobre se rapprochent. Pour le Conseil
national, 26 candidats sont en lice dans le canton de Neuchâtel. Qui sont-ils ?
Jour après jour, nous allons les présenter de telle manière que nos lecteurs
pourront se faire une idée de leurs options. Afin de leur permettre de se situer
par rapport aux grands problèmes de l'heure, nous leur avons en effet posé
deux questions qui nous paraissent essentielles.

Ces deux questions, les voici :

L Quels sont les intérêts neuchâteiois que vous entendez défendre à Berne si vous
êtes élu(e)?

2. Est-il possible selon vous de maintenir notre neutralité politique et notre libéra-
lisme économique en cas d'association avec le Marché commun ? Comment ?

Elles sont assez générales pour que chacun des candidats puisse définir sa
position et que ceux qui statueront sur leur sort, les hommes et les femmes de
ce pays, sachent à qui ils donneront leur suffrage.

Luc de Meuron
M.N.A.

NOM : de Meuron
PRÉNOM : Luc
AGE : 57 ans
ÉTUDES, TITRES : Collège latin , Gym-

nase cantonal , Faculté des lettres : licence
es lettres classiques

PROFESSION : professeur
ACTIVITÉS POLITIQUES : conseiller gé-

néral de la Ville de Neuchâtel de 1952
à 1961 — président du Conseil général
de 1960 à 1961 — député au Grand
conseil de 1949 à septembre 1961, élu
en 1949, réélu en 1953, 1957, 1961

QUESTION 1
En un sens, les intérêts neuchâteiois ne

sauraient se distinguer de ceux de la Suisse
toute entière. C'est pourquoi , servir notre
canton , c'est d'abord choisir tout ce qui est
de nature à consolider les structures maté-
rielles et morales de notre pays , afin de
sauvegarder l'indépendance et les libertés
de notre patrie, sur les plans politiques,
économiques, social et moral.

Mais, cela est certain , il est. des tâches
qui incombent plus spécialement à nos re-
présentants à Berne et qui relèvent du
désir bien légitime de voir notre canton
affirmer sa vitalité. Il en est deux qui me
paraissent essentielles actuellement. '¦

1. Tout faire pour que nos autorités fédé-
rales défendent avec énergie les intérêts de
l'industrie horlogère , dont dépend dans une
large mesure la prospérité de notre canton.

2. Tout faire pour que soient considéra-
blement améliorées les relations par rail ,
par route et par voie d'eau de notre can-
ton avec tous nos voisins.

Enfin, il importe que nos conseillers na-
tionaux assurent , dans tous les domaines
où cela est possible, le rayonnement de
notre canton , par une présence permanente
et active. Le devoir des élus neuchâteiois
au parlement fédéral est d'être un lien
constant entre notre canton et la Confédé-
ration.

QUESTION 2
Notre association avec le Marché com-

mun , si association il devait y avoir, ne
devrait en aucun cas nous entraîner sur la
voie d'un abandon de notre principe de
neutralité armée, qui nous oblige à prati-
quer une politique de neutralité faite de
réserve et d'intelligente adaption aux cir-
constances : de même, nous ne saurions
consentir à un bouleversement de nos struc-
tures d'économie libérale au profi t d'une
politique d'inspiration étatiste , donc collec-
tiviste. Du reste , s'imaginer que l'abandon
de ces structures contribueraient à amélio-
rer encore plus le niveau de vie de notre
peuple, relève d'une philosophie nourrie
d'abstractions ou , tout simplement , d'une
mauvaise foi certaine , car les faits , depuis
1917, ont suffisamment parlé !

C'est pourquoi , en guise de conclusion ,
je dirai ceci : tant que notre politique de
neutralité armée et à l'évidence rendue né-
cessaire par la division de l'Europe et du
monde en groupes rivaux , en constante
modification d'ailleurs , tant que le main-
tien de nos structures libérales et fédéra-
listes ne seront pas garanties , notre asso-
ciation avec le Marché commun , sous quel-
que forme que ce soit , ne serait qu 'un
leurre et marquerait le début d'une dégra-
dation progressive de nos positions politi-
ques et économiques , dont notre peuple
tout entier serait vite appelé à subir les
bien fâcheuses conséquences.

Jean Steiger
P.O.P.

NOM : Steiger
PRÉNOM : Jean
AGE : 61 ans
ÉTUDES, TITRES : Universités de Neu-

châtel, Genève et Paris — licence es
lettres

PROFESSION : professeur au Gymnase
cantonal

ACTIVITÉS POLITIQUES : militant du
P.O.P. depuis sa fondation en 1944, pré-
sident cantonal, membre du comité cen-
tral du parti suisse du travail , député au
Grand conseil depuis 1945, membre de
la commission hospitalière, conseiller gé-
néral depuis 1944

QUESTION 1
1. Les intérêts (ils sont les mêmes dans

tout le pays) des travailleurs suisses et
étrangers , salariés et indépendants , femmes
et hommes, ceux de leurs familles , ceux
des retraités AVS et AI. P.ex. : quatre
semaines de vacances, amélioration dès con-
ditions et de la rémunération du travail ,
droit de regard dans les entreprises, assu-
rances sociales, formation professionnelle et
scolaire, statut des apprentis , véritables re-
traites populaires.

2. Les intérêts collectifs du canton : dé-
fense du patrimoine naturel du canton dans
les décisions à venir (navigation fluviale ,
etc.) ; défense des intérêts économiques et
touristiques , en particulier des régions me-
nacées (raccordement des Montagnes au ré-
seau des routes nationales, etc.) ; défense
des intérêts cultu rels du canton (université ,
implantation d'instituts et centres fédéraux ,
liberté de pensée et d'expression) ; défense
de nos industries contre la mainmise étran-
gère et d'éventuelles mesures discrimina-
toires ; défense de l'économie laitière de
montagne, etc.

QUESTION 2
Notre économie est déjà trop unilatéra-

lement liée à celle du Marché commun et
des Etats-Unis , ce qui peut avoir des con-
séquences néfastes, comme le montre la
crise monétaire.

Ce n'est pas pour défendre un « libé-
ralisme économique » déjà écorné et qui
montre de plus en plus ses aspects néga-
tifs , mais parce que les intérêts du peuple
suisse sont liés à l'indépendance économi-
que et à la neutralité politique , que je
suis , avec mon parti , opposé à l'associa-
tion de la Suisse au Marché commun.

Une telle association à une Europe tron-
quée qui se confond de plus avec un bloc
militaire ne nous paraît compatible ni avec
la neutralité , ni avec la démocratie directe
et le fédéralisme , ni avec la survie de
notre agriculture. Elle signifierait uno in-
féodation accrue du peuple suisse aux trusts
internationaux.
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1971 une année bien remplie pour
la Musique militaire de Neuchâtel

1971 restera , ans les annales de la Mu-
sique militaire de Neuchâtel, une année bien
remplie. Et elle n'est pas finie ! En effet ,
ce corps de musique officiel a eu à son

actif un nombre important de défilés et de
concerts , au chef-lieu , en Suisse et à l'étran-
ger.

En février , les musiciens et tambours

La Musique militaire de Neuchâfel prête pour son show-parade sur le
pelouse de la Maladière.

prirent part au carnaval de Chalon-sur-
Saône, et le soir ainsi que le lendemain
dimanche 21février ils se firent remarquer
lors du cortège, après avoir été reçus par
le maire. A Pentecôte, on trouve la Mili-
taire à la Fête des fleurs de Locarno où
elle ouvrit le grand corso fleuri, en qua-
lité de musique d'honneur, et se fit applau-
dir lors de deux concerts et d'un défilé
à Minusio.

A la mi-août , la Militaire s'est rendue
aux Fêtes de Genève et prit part au £orso
fleuri du samedi et du dimanche , à un
défilé et donna un concert nocturne. En-
fin , au début de septembre , musiciens et
tambours s'en furent à la Chaux-de-Fonds
à l'occasion de la Fête de la montre con-
sacrée aux Jaquet-Droz. Partout , le succès
accueillit les musiciens neuchâteiois et leur
nouvel uniforme historique rouge fut una-
nimement admiré. Musicalement , il faut sou-
ligner la compétence et le dévouement
du jeune directeur Claude Delley, profes-
seur de musique diplômé depuis le mois
de juin , et qui enseigne au Conservatoire
de Fribourg. Sous sa baguette , l'ensemble
connaît des heures fastes auxquelles contri-
buent également le tambour-major Armand
Talon et ses jeunes émules.

A la récente Fête des venadanges, la
Militaire présenta son nouveau t show » lors
de la parade des fan fares du samedi à
la Maladière en compagnie d'autres ensem -̂blés invités dont l'hôte d'honneur, la fan-
fare de l'Armée de l'air des Etats-Unis.

Nous aurons l'occasion prochainement de
parler des projets de la société. On sait
déjà que la fanfare américaine a invité
la Militaire à se produire à Wiesbaden ,
à l'occasion d'une grande parade qui réu-
riira plusieurs corps de musique étrangers.
Enfin , le concert de gala 1972 est déjà sur
le métier I

Phénomène insolite...
expliqué !

CORTAILLOD

(c) Les personnes qui nous ont fait part
de leurs observations (ainsi que nous l'avons
signalé hier) pourront être rassurées. Il ne
s'agit pas d'un « O.V.N.I. » (objet volant
non identifié) mais d'une fusée.

L'engin patiemment construit par deux
jeunes gens de Cortaillod, les frères Vet-
terli , s'est montré d'une humeur fantasque
sitôt après l'allumage. Sur le plan scien-
tifique cet échec n'a rien de déshonorant.
C'est en expérimentant que l'on finit par
mettre les choses au point. Après récupé-
ration de pièces englouties et analyse du
film qui a fixé ce départ mouvementé,
les jeunes constructeurs (qui n'en sont pas
à leur première fusée) trouveront peut-
être pourquoi cela n'a pas marché cette
fois !

L'aire de lancement n'était autre que l'ex-
trémité du débarcadère.

Les infirmières romandes ont suivi un
cours de perfectionnement à Neuchâtel

Infirmière : une profession merveilleuse
qui exige de celle qui la pratique d'innom-
brables qualités. L'infirmière est indispen-
sable dans tous les établissements hospi-
taliers , de la maternité à l'asile pour per-
sonnes âgées.

Il va sans dire qu'une spécialisation est
indispensable. Les infirmières en hygiène
maternelle et en pédiatrie par exemple sont
groupées en une Alliance suisse, dont les
dirigeants ont compris non seulement l'im-
portance des études à entreprendre mais la
nécessité d'offrir à ses membres des cours
de perfectionnement régulier.

Un tel cours a été organisé hier à l'au-
ditoire du Laboratoire de recherches hor-
îogères , à Neuchâtel. Les infirmières ve-
nues de toute la Suisse romande ont été
saluées tout d'abord par M. Jacques Bé-
guin , conseiller d'Etat. Le chef du dépar-

tement de l'intérieur les a remerciées et
félicitées de consacrer une journée pour
parfaire leurs connaissances professionnelles.

Notre canton est resté très longtemps en
marg e de la formation des infirmières. Ces
dernières années, des contacts très étroits
ont été noués avec différentes écoles d'au-
tres cantons, Neuchâtel y apportant une
participation financière. La Chaux-de-Fonds
possède une école d'infirmières assistantes
mais il n'est pas exclu qu'une Ecole d'in-
firmières soit créée dans un avenir pro-
chain dans notre canton. Les projets pré-
voient également un changement des con-
ditions exi gées pour le recrutement des in-
firmières. Tout est mis en œuvre pour
lutter contre la pénurie du personnel in-
firmier dans tous les établissements.

Le programme de cette journée de per-
fectionnement comprenait trois importants

(Avipress J.-P. Baillod)

exposes : « Les vaccins », par le Dr Daniel
Bonhôte , t Le cholestéatome » par le Dr
Dominique de Montmollin et c Le diabète
chez l'enfant » par le Dr P. Girardet et
Mlle M..T. Noir.

Toutes les participantes ont partagé le
repas de midi servi au restaurant Beaulac.

RWS

Réunion de la commission
scolaire de Neuchâtel

La commission scolaire s'est réunie récem-
ment sous la présidence de M. Fritz
Steudler.

A la suite des démarches entreprises par
le bureau de la commission, la mise au
concours du poste de directrice de l'école
professionnelle de jeune s filles peut à
nouveau être envisagée. Quelques réserves
seront faites néanmoins pour permettre l'in-
tégration de ce.tte fonction dans la nouvelle
structure de l'enseignement professionnel
préconisée par le canton.

Pour trouver une solution au problème
de la répartition des vacances (printemps,
été, automne, hiver) la commission a décidé
de procéder à une enquête auprès des
parents afin de connaître le projet qui
suscite le plus d'intérêt.

M. Fritz Koehli a été désigné pour faire
partie de la sous-commission chargée d'étu-
dier le problème de la multilatéralité , en
remplacement de M. Paul Tschaun , démis-
sionnaire. ,

La commission a pris note de la démis-
sion pour raison d'âge de Mlle Marguerite
Hurni, maîtresse de couture qui quittera
les écoles après 42 ans d'enseignement. La
commission donne suite à cette demande
tout en adressant ses remerciements à
Mlle Hurni pour ses services fidèles et
dévoués.

Mme Catherine Froidevaux , institutrice à
la Coudre a sollicité un congé d'un an
à partir de janvier 1972 ; sa demande a été
acceptée.

Quatre membres du corps enseignant
du collège des Parcs ont été fêtés pour
leurs années de services. Il s'agit de : M.
Gilbert Aellen , 40 ans, Mlles Rachel Vouga ,
Eliane Haldimann et M. Charles-André
Huguenin , 25 ans.

La direction de l'école est toujours à la
recherche d'une solution permettant de re-
loger les élèves du petit collège de la
Coudre qui devra être démoli.

L'action de la pomme de 10 h, entre-
prise depuis quelques années va recommen-
cer prochainement.

Mlle Rose-Marie Girard qui a participé
en qualité d'expert au concours internatio-
nal de formation professionnelle en Espa-
gne orienta la commission sur l'organisa-
tion de ce concours et les problèmes
qu 'il soulève. Sur 15 pays particip ants ,
la Suisse se plaça au troisième rang.

L'école professionnelle de jeunes filles a
organisé, à la demande du département
de l'instruction publique , • d' avril à juillet
1971, un cours de soutien à l'intention
des futures jardinières d'enfants désirant
poursuivre leurs études à Delémont. Sur
38 candidates qui se sont présentées aux
examens d'admission , seize ont réussi. Par-
mi elles, cinq venaient de la Chaux-de-
Fonds et cinq de Neuchâtel.

A 1 occasion de 1 exposition d'horticul-
ture organisée au Panespo par la
Société d'horticulture de Neuchâtel et du
Vignoble , l'Ecole professionnelle de jeunes
filles a été sollicitée pour collaborer à
cette manifestation par l'organisation d'un
défilé de mode. Le corps enseignant et les
élèves ont accepté spontanément de répondre
favorablement bien que cette manifestation
ait lieu pendant les vacances.

L'Ecole professionnelle de jeunes filles
prépare son exposition bisannuelle dans ses
classes pour les 6, 7 et 8 novembre.

M. André Mayor, directeur de l'Ecole
supérieure de jeunes filles aborda ensuite
le problème de la réforme de l'enseigne-
ment, des buts que les autorités scolaires
cherchent à atteindre et des leçons que
l'on peut tirer des expériences déjà faites
dans d'autres pays.

A la base de l'étude deux postulats
peuvent être posés :

# Les élèves d'aujourd'hui sont les
hommes de demain ;
# l'homme de demain sera différent

de celui d'aujourd'hui.
Si l'on choisissait le premier postulat

on en déduirait que l'école traditionnelle
est toujours valable , par contre en adop-
tant la deuxième formule, il faut adapter les
moyens d'enseignement aux conditions futu-
res.

C'est à grands traits que M. Mayor bros-
sa le tableau des institutions existantes et
des nouveautés qu 'il serait possible d'intro-
duire.

Par la mise en œuvre du concordat sur
la coordination scolaire et du nouvel article
27 de la Constitution suisse on peut pen-
ser qu'un certain nombre de modification s
assez profondes de nos écoles s'élaborent
à un rythme plus rapide que dans le cadre
actuel de nos institutions.

A l'école de l'éducation permanente...
On aurait pu s'attendre , hier soir , à

l'aula du collège des Terreaux , à une
démonstration mag istrale sur le thème
de l'éducation permanente : le conféren-
cier avait les titres et l'expérience qui
convenaient. C'est lui , en effet , qui
lança , il y a une vingtaine d'années ,
l'idée et le terme. Plusieurs ouvrages ,
remarqués d'ailleurs , devaient par la
suite venir étoffer les premières
propositions et réflexions. Henri Hartung
n'était donc pas, pour beaucoup, un
inconnu et le public des conférences de
l'Ecole des parents , qui emplissait la
salle , tenait bien à . s'éduquer ».

Il fallut tout d'abord définir les mots
et ne pas faire de l'éducation
permanente une sorte de perfectionne-
ment professionnel ou un recyclage. Elle
doit être , en fait , une manière globale
de concevoir la formation et l'éducation ,
tout au long de la vie , pour laquelle la
période scolaire n'est qu'une partie , im-
portante mais non essentielle du chemin
à parcourir. A partir de cette définition ,
le conférencier ouvrit plusieurs voies.

assez vaguement dessinées d ailleurs , vers
des réformes possibles : démocratisation
des études , travail en communauté, libé-
ration de l' expression , refonte des pro-
grammes. L'essentiel de l'exposé, toute-
fois , porta sur quelques considérations
sur l'authenticité et la fraternité ,
« remèdes > naturels , selon le
conférencier , contre les systèmes répres-
sifs ou les débilitantes hiérarchies.

S'il est certain que l'éducation sera
bientôt la matière première dont devront
disposer à tout prix les sociétés dites
« post-industrielles », on reste un peu
sceptique , par contre sur les moyens que
propose H. Hartung pour parvenir au
but. Ascèse personnelle , méditation ,
réflexion en groupe, sont , personne ne
pourrait le contester , des méthodes effi-
caces pour parvenir à une certaine
compréhension de soi et des autres.

Quelques entreprises ont même eu
l'audace — si c'en est une — d'organi-
ser des séminaires, à l'intention de leurs
cadres , au cours desquels étaient débat-
tues des questions apparemment très

philosophiques ou morales. Le souci de
la finalité du travail pourrait bien pren-
dre le pas , un jour , sur la rentabilité
immédiate et l'éducation permanente va
indiscutablement dans le sens d'une
réflexion générale. Toute expérience
prenant cette direction devrait par con-
séquent être soutenue.

Si donc on parl a beaucoup des bases
morales de l'éducation permanente , hier
soir, on n'en vit guère les incidences
sociales et politiques et les questions
posées n 'amenèrent pas le sujet sur le
tapis. Il y a pourtant quelques temps
déj à que l'on en parle, et pas seulement
dans les cercles pédagogiques. Il est vrai
qu 'on ne fait souvent qu 'en parler mais
il aurait été intéressant de connaître ,
dans leurs détails , les réalisations con-
crètes suscitées par l'idée d'éducation
permanente et les recherches menées sur
le sujet. Ce sera peut-être pour la pro-
chaine fois. On ne peut tout apprendre
d'un seul coup, l'Ecole des parents le
sait mieux que quiconque...

G. St.

Après la mort tragique d'an
pensionnaire du Tannenhof

Jeudi dernier, vers 20 h 30, ainsi
que nous l'avons signalé, un septuagé-
naire, pensionnaire du Tannenhof et tau-
pier de son état, a été fauché par une
automobile et tué sur le coup d'une
fracture ouverte du crâne.

Heinrich Egli, célibataire, né en 1902,
de Baretswil , dans l'Oberland zuricois,
arrivait au terme de Quelques jours de
congé. Rentré de son pays natal où il
avait séjourné chez sa belle-sœur, le
pensionnaire du Tannenhof , à Champion,
avait fait un bref détour au village
après être descendu du train. C'est
alors qu'il longeait la route étroite et
rectiligne Champion-Witzwil, en mar-
chant normalement au bord, qu'il fut

brutalement happé par une voiture dont
le conducteur, M. Hans Marbot, âgé
d'une quarantaine d'années, domicilié à
Champion, rentrait chez lui.

Le malheureux piéton n'eut pas le
temps de sauter sur l'accottement pour
éviter la voiture qui arrivait en face
de lui. II fut tué sur le coup et son
corps fut découvert par des passants,
peu apuès l'accident, l'auteur ayant pris
la fuite, sa voiture portant les traces
toutes fraîches de l'homicide.

La police, grâce à la collaboration
de la population, alertée par les jour-
naux, a pu appréhender l'auteur de
cette tragédie de la route.
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BOUDRY

Au volant de sa voiture Mme Charlotte
)Becker, 34 ans, domiciliée à Venissieux
(France), circulait sur la RN 5 de Boudry
en direction de Colombier. Arrivée à la
sortie de l'échangeur d'Areuse, elle perdit la
maîtrise de son véhicule qui est alors sorti
de la chaussée pour terminer sa course
contre un poteau de la ligne du tram 5.
Blessée au genou et à la cheville Mme
Becker a été transportée à l'hôpital de la
Providence.

(Photo Avipress - J.-P. Baillod)

Une voiture
percute un poteau :

Une blessée
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Réception centrale:

Ru» Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 25 65 01

Compte de chèques postaux 20-178

No» guichet» sont ouverts au public
de 8 heures à midi et de 13 h 45
t 18 h 10, sauf le samedi.

Tous nos bureaux peuvent être atteints
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures
et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est
ouverte, du dimanche au vendredi soir

\ de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction
répond ensuite aux appels Jusqu'à
2 heures.

Délai de réception
de la publicité:

Annonces
Les annonces reçues l'avant-vellle à
17 heures peuvent parattre le surlen-
demain. Pour le numéro du lundi ,
les grandes annonces doivent parvenir
à notre bureau le vendredi avant 9
heures et les petites annonces, le ven-

; dredl également avant 11 heures. Pour
le mardi, le lundi Jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis Mortuaires

Les avis de naissance et les avis
| mortuaires sont reçus à notre bureau

jusqu'à 18 heures ; dès ce' moment
et jusqu'à 23 heures, Ils peuvent être
glissés dans la botte aux lettres du
journal située à la rue Saint-Maurice
4, dans le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir
Jusqu'à 15 heures. Passé ce délai et
Jusqu'à 23 heures, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs dont la hau-
teur est fixée au maximum à 50 mil-
limètres et de 50 millimètres pour

| les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE

1 an 8 mois 3 mois 1 mois
64.— 33.50 17.50 6.50

ÉTRANGER
Tarit variable selon les pays, se ren-
seigner à notre bureau

DÉLAIS POUR LES
. CHANGEMENTS D'ADRESSE

(minimum 1 semaine)
la veille avant 8 h 15

Pour le lundi : le vendredi
avant 8 h 15

Les changements d'adresse en Suisse
sont gratuits. A l'étranger : frais de

port en plus.

"-.-A W\\\IK _-S

N AGEL Neuchâtel
CHAUFFAGE - VENTILATION - SANITAIRE

engage, pour entrée immédiate ou à |
' convenir :

APPAREILLEURS
POUR INSTALLATIONS SANITAIRES.

i Emplois stables, bien rémunérés selon
capacité, semaine de 45 heures en cinq
jours.

Pour le printemps 1972,

APPRENTI DESSINATEUR
SANITAIRE
(4 ans)

Faire offres ou téléphoner au 25 35 81.
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Nous plaçons rhomme
au premier plan

Nos différents départements de production offrent en
permanence des possibilités d'emploi et de développe-

ment professionnel et personnel intéressants.

Venez nous voir. Notre service du personnel se tient à
votre disposition pour vous donner tout renseignement

à ce sujet.
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Je cherche de bonnes

tricoteuses
à la main (machine).

Tél. 2517 62.
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| Cherchez-vous une activité variée ?
Un emploi stable, bien rémunéré ?
Nous vous l'offrons en qualité de :

Conducteurs-contrôleurs
f* pour la conduite et le service à la clientèle

| NOUS DEMANDONS des hommes âgés de 20 à 40 ans, en bonne santé
et, capables d'occuper un poste à responsabilités.

| NOUS OFFRONS un emploi stable, bien rémunéré, la formation aux frais
de l'entreprise avec salaire complet dès le 1er jour, de
bonnes prestations sociales , des facilités de transport
appréciables.

- -pcZ 
ï Je m'intéresse à un emploi dans votre Compagnie et désire obtenir de plus

amples renseignements.

î Emploi désiré . 

Nom Prénom 

!> Age ans. Marié (oui-non) Enfants 

t Rue_ Localité 

î Téléphone ( ) 

l Veuillez renvoyer ce coupon à la DIRECTION DE LA COMPAGNIE DES
jj TRAMWAYS DE NEUCHATEL, quai Ph.-Godet 5, 2001 Neuchâtel.
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On cherche

fille ou garçon
de cuisine

pour le 1er novembre. Congé le
samedi et le dimanche.
Réfectoire Suchard, tél. 25 01 21.

Commerce des invalides cherche,
pour compléter sa vieille équipe
de collaborateurs, encore

2 ou 3 représentants(es)
Nous visitons la clientèle privée
et commerciale. Nous offrons un
grand assortiment d'articles avec
un beau catalogue, d'excellentes
possibilités de gain et prestations
sociales.

Champ de travail stable.

Renseignements par téléphone au
(037) 24 98 47.

On engage

ferblantiers-
appareilleurs

tout de suite ou pour date à con-
venir.
SCHAUB et Cle, Marin.
Tél. 3318 66.

On cherche

sommeliêre
pour café et restaurant (débutante
serait mise au courant).

Nourrie, logée (chambre Indépen-
dante). Bons gains assurés.

Entrée à convenir.

S'adresser :
Café-restaurant du Cheval-Blanc,
1530 Payerne.

Tél. (037) 61 21 31.

On cherche, pour quelques heures
par semaine,

jardinier
pour travaux simples.

Conviendrait également à personne
retraitée.

S'adresser à Mme M. Lohner,
rue Matile 1.

Tél. 25 21 54, de préférence aux
heures des repas.

On cherche à louer

garage ou carrosserie
Faire offres sous chiffres
80.0.19837 aux Annonces Suisses
S.A. « ASSA », 2501 Bienne.

On cherche :

sommelier
(ère)
connaissant les deux
services ;

cuisinier
sachant travailler
seul ;

dame ou
garçon
de comptoir
Horaires de travail
agréables.
Congés réguliers.
Chambre à
disposition.
CERCLE NATIONAL,
place Pury,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 08 22.

On cherche

représentant
pour bonne et
ancienne clientèle,
d'artisans et
agriculteurs.

Faire offres à case
postale 965,
2001 Neuchâtel , ou
téléphoner au
(038) 31 21 89.

On cherche, libre tout de suite ou
pour date à convenir,

appartement de
4 1/2 pièces

Région Neuchâtel ou proches en-
virons, tout confort , bon standing,
éventuellement

achat
par la suite.
Adresser offres écrites à IM 2398
au bureau du journal.

Nous cherchons

ouvrier viticole
pour travaux de cave et de livrai-
sons. Semaine de 5 jours, place
stable.
Fred Mêler-Charles S.A.,
2000 la Coudre-Neuchâtel.
Tél. (038) 33 2515.

Entreprise de la place, en pleine expansion, cher-
che pour entrée immédiate ou à convenir,

secrétaire de direction
de langue maternelle française ou allemande.

Aptitudes nécessaires :
—«solide culture générale
— esprit d'initiative
— rapidité et précision dans le travail.

Langues exigées :
— allemand et français de manière appro-

fondie, si possible anglais.

Sont offerts :
— place stable, avantages sociaux
— conditions de travail agréables dans bu-

reaux modernes et bien situés
— semaine de 5 jours
— horaire variable.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae,
copies de certificats et photographie, sous chiffres
DC 2355 au bureau du journal.

cherche

personnel féminin
pour son atelier de montage de petites pièces.

Mise au courant pour débutantes.

Nous offrons un travail très propre et intéressant et
des conditions avantageuses. \

Faire offres ou se présenter sur rendez-vous à
Rouges-Terres 23, 2068 Hauterive (arrêt trolleybus 1,
Rouges-Terres). i

I 

Importante compagnie américaine cherche

DÉLÉGUÉS (ES)
MANAGERS

pour le canton de NEUCHATEL et le JURA
— hommes ou femmes
— de 20 à 40 ans

Nous offrons :
— revenus très élevés
— rapide promotion

Téléphoner vendredi 22 octobre entre 10 h et 14 h,
au (038) 31 54 93.

1 FLEURIER fI A vendre, pour cause Imprévue et pour date à WJ\
I convenir, ES¦MAISON!

I LOCATIVE I
I de 8 appartements, en bon état d'entretien. &|j

| S'adresser par écrit à l'Agence Immobilière SYLVA, i

| bureau fiduciaire Aug. Schutz, 2114 Fleurier. |̂

ENCHÈRES
PUBLIQUES

Le greffier du tribunal du district de Neuchâtel vendra, par
voie d'enchères publiques,

le samedi 25 octobre 1971,
de 9 h à 12 h et dès 14 h

AU LANDERON, Ville 52 (sortie Saint-Jean),
un Important stock de marchandises, provenant des réserves
d'un antiquaire, notamment :
vaisselier bernois en cerisier ; armoires, tables rondes, tables
de ferme ; fauteuils Voltaire ; pendules neuchâteloises, une
cinquantaine de morbiers ; crédence française (long. 280 cm,
haut 240 cm) ; banquette Louis XVI bernoise, ainsi que di-
vers objets dont le détail est supprimé.

Pour le greffier du tribunal,
L. Chassot, subst.

f JdfcX TERRAINS
Ç<%L%J_J Cressier
\ \/II 1744 m2, belle vue sur le villa- j

ge.
Tél. 251313
NEUCHATEL BoudrV
Orangerie 8

„ „ . 1314 m2, zone villas, vue éten-offre a vendre due.
V. J

Location-vente
Appartements de 3 pièces dans
immeuble neuf, à Gorgier, tout
confort, ascenseur, situation tran-
quille, vue imprenable.

S'adresser à
COMINA NOBILE S.A.,
2024 Saint-Aubin (NE).
Tél. (038) 55 2727.

A louer, à partir du
1er novembre 1971,
à la Neuveville
(commune
le Landeron),

studio
1 1lz pièce
avec cabinet de
toilette. Sans cuisine,
3me étage.
S'adresser au
concierge,
tél. (038) 51 15 20 ou
à la gérance,
tél. (031) 22 85 37.

A louer, au centre de la ville :

un local de dépôt
situé de plain-pled, de 75 m2,
tempéré, prix : 400 fr.

un appartement
de 3 pièces

tout confort, prix : 450 fr. + char-
ges

un studio
prix : 340 fr. + charges

trois vitrines
pour publicité.

S'adresser à l'étude
Philippe de Reynier,
avocat et notaire,
rue du Seyon 8, 2000 Neuchâtel.

A louer pour le 1er novembre ou
date à convenir, en un endroit très
bien situé, à Gletterens, à 800 m
du lac de Neuchâtel, confortable

appartement
de 41/2 chambres

avec vue sur le lac, le Jura et les
Alpes. Loyer i 500 fr., y compris
1 garage, sans les charges. Sur
demande, possibilité de louer
aussi 70 ares de terrain avec
écurie séparée pour 2 ou 3 che-
vaux d'équitation.
Faire offres sous chiffres M 25636
à Publicitas, 3001 Berne.

A louer à Pierre-à-Bot, Neuchâtel,
pour le 24 novembre,

2 appartements neufs
de 4 pièces. Confort moderne,
cuisine agencée, tranquillité, vue.

Loyers : 480 fr. et 490 fr. + char-
ges 65 fr. ; garage 55 fr.

Un de ces appartements sera
remis à la personne qui assumera

le service de
conciergerie

Adresser offres à
fiduciaire Effika, Peseux.
Tél. (038) 31 54 44.

A louer
immédiatement
à Cressier,

joli studio
d'une chambre avec
coin à manger,
salle de bains et
dépendances.
Loyer mensuel 240 fr.
+ charges.
IMOCOM, Neuchâtel.
Tél. (038) 25 48 33.

Couple avec un
enfant cherche,
pour le début
janvier,

appartement
5 pièces
si possible d'ans
maison ancienne
avec Jardin.
Région Colombier ,
Bôle, Peseux.
Tél. (022) 61 11 58.

f • >

Salon de
coiffure
dames-messieurs,
sur bon passage,
location mensuelle
200 fr. Adresser
offres écrites sous
chiffres DF 2376 au
bureau du Journal.

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais joindre

de certificats ou
autres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dé-
térioration de sem-

blables objets.
Feuille d'arls
de Neuchâtel.

i

A vendre à Onnens (Vaud),

immeuble avec café
Pour traiter, s'adresser à
HORDES S.A., Terreaux 7,
à Neuchâtel.

Montezillon
A vendre 1000 m2
de terrain.

Adresser offres
écrites à BX 2320 au
bureau du journal.

A vendre,
à Champion,

petite
maison
de 5 pièces.
Chauffage central,
bain, W.-C, garage.
Prix : Fr. 128.000.—.
Pour traiter, environ
Fr. 25.000—.
Pour tous
renseignements,
écrire sous chiffres
L 920538 à
Publicitas S.A.,
rue Neuve 48,
2500 Bienne.

A la Chaux-du-Mllleu
à vendre belle

grande
propriété
de 3 logements de 3
chambres et cuisine,
aveo garages.
Prix t Fr. 120.000.—.

Adresser offres écri-
tes à GK 2396 au
bureau du Journal.

A vendre ou à louer
sur route principale,
pour raison de
santé,

hôtel-café
restaurant
avec tout confort.
Ecrire à case
postale 304,
2001 Neuchâtel.

A vendre, à 10 km d'Yverdon,' et
25 km de Neuchâtel,

grande maison
de campagne

ancienne (441 m2) mais en bon
état, 11 chambres dont plusieurs
boisées, et vastes dépendances
(grange, écurie, garage, etc.) [ Joli
jardin arborisé, surface totale
1500 m2.

Fr. 170.000.— (moins hypothèque).

Ecrire à GERIMMOB S.A.,
Florimont 3, 1006 Lausanne.

On cherche à acheter

château
fortifié, si possible du type du
Moyen âge, de préférence au
bord d'un lao ou du moins avec
vue sur un lac

A disposition : de Fr. 700.000.— à
Fr. 800.000.— comptant

Adresser propositions, aveo pho-
tos, tout de suite, sous chiffres P
22P 22-970.038, à Publicitas S.A.,
1401 Yverdon.
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aux'Gourmets
Ca c'est une offre IIP

A ENLEVER
FAUTE DE PLACE

5 machines à laver
100 % automatiques

230/380 volts
• Prix catalogue Fr. 1790.—

Notre prix Fr. 1290.-
3 machines à laver
• Prix catalogue Fr. 1290.—

cédées à Fr. 890.-
2 lave-vaisselle
10 à 12 couverts
1 à prix catalogue

Fr. 1990.—
• Notre prix Fr. 1390.-
1 NEFF prix catalogue

Fr. 1980.—
Notre prix Fr. 1350.-

• ATTENTION ?
Tous ces appareils sont neufs garantis
1 an d'usine.
Livraison et mise en service par nos
soins.
Pourquoi attendre.
Le déplacement en vaut la peine.
Demandez-nous une offre sans engage-
ment.

¦¦¦ ¦ A. Fornachon
¦¦¦  ̂ Discount du Vignoble

Tél. (038) 4618 77
2022 Bevaix
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PARQUETA
Philippin & Rognon

PARQUET LINOLÉUMS
Imprégnation PLASTIQUESRéparation

TAPIS DE FONDS
tendus ou collés

Moquette - Bouclé - Tufting
Tapisom - Siftor - Stammflor, etc.
Neuchâtel - 56, Plerre-à-Mazel

P 25 52 64

H

En automne...

chacun se régale avec des tripes de
qualité. A la mode neuchâteloise5 en
sauce tomate ou vin blanc, c'est un
excellent menu bon marché. Grand
choix dans toutes nos succursales.
Tous les lundis : notre excellent boudin à la crème.
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Vendredi 22 octobre,

la boucherie A. Bohren
Couvet,
débitera une jeune vache

de 1re qualité.
Bouilli : de 7 à 9 fr. le kg, sans
os.
Râgout : 11 fr. le kg, sans os.
Rôti : de 11 à 12 fr. le kg, sans
os.

Les enfants de Couvet et les ateliers d'expression
De notre correspondant :
Les ateliers d'expression pour enfants

âgés de 6 à 9 ans se sont ouverts à Cou-
vet, le 28 septembre. Tout de suite , ils ont
connu le succès tant par la qualité du
travail I qui s'y est fait que par le nombre
d'enfants qui y ont participé (42). Ceux-
ci se retrouvent au presbytère , dans les
locaux occupés précédemment par les ca-
dets.

Ces ateliers sont dirigés par MM. Biaise
Perret et Eddy Blandenier de Neuchâtel ,
désignés par les Unions cadettes neuchâte-
loises qui tentent pour la première fois

Inspection du corps
des sapeurs-pompiers

(c) Le corps des sapeurs-pompiers de Cou-
vet sera inspecté samedi après-midi par le
major Habersaat et la commission du feu.
La fanfare du corps jouera à l'occasion
de la remise des chevrons d'ancienneté et
des souvenirs aux hommes quittant le corps
et conduira le défilé de la place de la
gare RVT jusqu 'au hangar des pompes.

Réfection du poids public
(c) Dans sa dernière séance, le Conseil
communal a décidé — malgré la dépense
occasionnée — de faire réparer le poids
public de la place de la Cure et qui avait
été reconnu inutilisable.

Tous à la patinoire !
(c) Comme ces dernières années , les élèves
de la 3me année primaire à la 4me P. de
Couvet iront , à tour de rôle, le mercredi
matin, à la patinoire de Fleurier pour s'y
ébattre trois heures durant. Hier matin , la
ronde a débuté pour les écoliers de la 4me
P. et de la classe terminale.

dans le canton , une expérience de ce genre ,
structurée et organisée régulièrement deux
fois par semaine.

Le mardi est réservé aux activités ma-
nuelles individuelles; les enfants découpent ,
collent , peignent , dessinent etc.. Le vendre-
di aux activités de groupe: mime sur histoi-
re d'un enregistrement , jeux , chants mimés ,
invention d'une histoire par les enfants qui
ensuite procèdent à la répartition des rô-
les et à l'interprétation du texte, etc.

Ce n'est pas si facile de découper du papier I (Avipress - Fyj)

L ambiance de ces ateliers qui ont pour
but de favoriser la créativité et la sponta-
néité chez l'enfant , est excellente. Cette
forme d'éducation complétera celle donnée
par la famille , l'école et l'église. Un point
est encore à souligner : la participation des
enfants est libre ; ils peuvent partir ou arri-
ver quand bon leur semble ; d'aucuns ne
se gênent pas d'en profiter mais d'autres
réclament un prolongement des activités...
C'est un bon signe I

Au Vallon cette année, les chercheurs
de champignons n'ont pas été gâtés...

De notre correspondant rég ional :
Cette année a été caractérisée par un

temps splendide et, comme chacun, les
agriculteurs du Vallon s'en montrent ré-
jouis. Les seuls déçus sont les chercheurs
de champignons. Même si certains d' en-
tre eux se rendaient sur p lace en auto
pendant les dernières heures de la nuit
et tentaient de trouver des cryptogames
à la lueur d'une... lampe de poch e, chan-
terelles et bolets furent non seulement
de petite cuvée, mais encore rares.

Où sont les temps où l'on voyait ar-

river, g lorieux, dans les villages, des
cliampignonneurs avec des mouchoirs
contenant 20 kg de bolets? Le temps
très sec est une cause de l'absence des
champignons. Même d'écailleux, pour-
tant d'habtude abondants et souvenu
méprisés au profit  d' autres sortes plus
délicates, on ne put faire ample mois-
son...

LES GENTIANES DISPARAISSENT
On notera aussi, à altitude moyenne,

une disparition de plus en p lus accen-

tuée des p lants de gentiane. Cela pro-
vient, dit un paysan du Mont-de-Buttes,
de la fumure répandue dans les cliamps.
On en trouve encore sur les hauts pâtu-
rages, mais de moins en moins nom-
breuses sont les équipes d'arracheurs de
gentiane, telles qu'on les voyait autre-
fois, car plus personne ne distille cette
p lante au Vallon et si on le f ai t  encore
occasionnellement, c'est pour son propre
usage.

Depuis la fermeture de la dernière
distillerie à Travers, la liqueur de gen-
tiane produite en quantité commerciale
dans le district, n'existe p lus. Quant aux
liges de gentianes, elles ne sont pas hau-
tes. Mais cela ne prouve pas l'annonce
d' un hiver sans beaucoup de neige, com-
me on le croyait autrefois...

LA VENDANGE...
La vendange, en pays de Neuchâtel,

bat son p lein, mais au Vallon, la vigne
n'a jamais pu s'acclimater, même si quel-
ques conducteurs de véhicules à moteur
fêtent Bacchus tout au long de l'année...

Les vignes en espaliers sont devenues
rarissimes et l'on ne saura jamais si
Boveresse connut réellement le temps des
vendanges. Pourtant , tous les auteurs an-
ciens ont certifié l'existence de ceps dans
la petite commune.

Le chirurgien Clerc parlait encore avec
un certain scepticisme d'une telle cul-
ture en rappelant toutefois l'existence
d'un champ dénommé « la vigne î. Le
maire Huguenin se montrait encore p lus
prudent en contestant l'existence d' un
vignoble à une date reculée, mais en
soulignant en revanche l'abondance de
coudriers et de genévriers...

Quoi qu'il en soit, rien ne sert de
vouloir trancher le débat, mais le vin
de Neuchâtel est apprécié au Vallon
comme ailleurs. Et en définitive, n'est-ce
point cela le p rincipal au temps des
vendanges, comme de boire du moût
quand il est tiré ?

G.D.

Le Grand conseil à cœur ouvert
par le député Jean-Claude Barbezat
(sp) La troisème conférence organisée par
la section régionale de l'Université populaire
neuchâteloise à propos de la vie civique,
a eu lieu mardi soir au collège régio-
nal de Fleurier. Elle a permis au député
Jean-Claude Barbezat , de la Côte-aux-Fées,
d'analyser la composition et le fonctionne-
ment de l'organe législatif neuchâteiois : le
Gran d conseil.

Une fois rappelée l'origine du Parlement
cantonal, issu de l'assemblée constituante
de 1848, l'orateur s'est arrêté sur le système
d'élection des députés au Grand conseil ,
en l'occurrence celui de la représentation
proportionnelle , semblable à celui qui sera
de mise lors des prochaines élections au
Conseil national.

M. Barbezat a ensuite parlé de la cons-
titution du Grand conseil au début de cha-
que législature et des principaux moments
de cette séance liminaire : cortège de la
ville au château, service divin à la Collé-

giale , assermentation des députés , élection
du bureau , etc.

Dans un dernier volet , le conseiller a
présenté le parlement au travail. Se réfé -
rant au règlement du Grand conseil du
6 novembre 1967, il a traité des divers
types de sessions, du mode de convocation
des députés , de . la confection de l'ordre
du jour , du rôle important et préparatoire
de la conférence des présidents de grou-
pes, de l'irresponsabilité des députés hors
du parlement , de l'absence de mandat
impératif, des objets à teneur du règle-
ment inscrits à l'ordre du jour , de l'inter-
pellation , de la question, du postulat , de la
motion , du projet de résolution , du projet
de loi ou de décret , des commissions per-
manentes ou non, et du droit d'initiative
législative et constitutionnelle.

Selon l'habitude, une discussion générale,
fort animée, s'est engagée avant que l'ani-
mateur de l'UPN, M. Brunner , ne remer-
cie le député Barbezat.

Les travaux de drainage ont débuté
De notre correspondant régional :
Afin de profiter des crédits mis , à l'épo-

que, à la disposition de la commune de
Travers par la Confédération et les can-
tons , le Conseil général avait voté un cré-
dit de 14.000 fr. pour la revision partielle

des drainages. Ces travaux viennent de
commencer et porteront sur rois secteurs
principaux : la région des Breuils, l'est du
chemin conduisant « Sur-le-Vau » et le Lo-
clat. Certains collecteurs seront remis à
neuf et d'autres débouchés.

Le coût total des travaux a été devisé
à 36.99 fr. Sur ce montant , le quart sera
pris en charge par les propriétaires touchés,
le solde étant réparti de moitié entre l'Etat
et la Confédération.

Il s'agit de la quatrième étape des drai-
nages, la première exécutée en 1965 avait
coûté 12.500 fr. et concernait les prés Lin-
ceuils et Crève-Cœur. La deuxième, datant
de 1966, était revenue à 6000 fr. et con-
cernait les Sagnes, les Lignères-ouest et la
Longue-Prise. La troisième, datant de deux
ans, avait nécessité une mise de fonds de
7500 fr. pour la région les Crozats-Pes
Breuils.

Yverdon : une belle réalisation

Le nouveau bâtiment de quatorze étages de la Caisse de pensions de l'Etat de Vaud vient
d'être inauguré à Yverdon, en présence de nombreuses personnalités. Cet immeuble, le plus
élevé de la cité, abrite cinquante-six appartements. Les murs et les planchers ont été pré-
fabriqués sur place. Une place de parc et un complexe commercial de 500 m'- compléteront

cette belle réalisation.
(Avipress - Leuba.)

Gracieuse visite
PAYERNE

(c) Depuis quelques jours, un couple de
cygn es et leurs quatre rejetons ont élu
domicile dans la Broy é, en plein e ville
de Payerne.

C'est sauf erreur la première fois
qu'une famille de cygnes aussi nom-
breuse s'installe pour l'hiver dans la cité
de la reine Berthe, faisant la joie des
enfants et des parents, qui ne manquent
pas d'apporter aux gracieux volatiles de
la nourriture en abondance.

(Avipress Pache)

Doigts crochus :
100.000 fr. de butin !

LAUSANNE

La police judiciaire de Lausanne, en
collaboration avec le service de surveil-
lance des grands magasins, a fait une per-
quisition au domicile d'une femme qui
avait été prise en flagrant délit de vol à
l'étalage. Elle a découvert 100.000 fr. de
marchandises diverses , volées dans de nom-
breux commerces de la ville , probablement
durant des années.

(c) Un signal « cédez le ' passage » vient
d'être posé par l'autorité communale rue
des Tilleuls sur le terrain des CFF. Les
automobilistes qui sortent du village devront
céder la priorité à ceux qui , venant de
Travers , empruntent la rue du Temple et
souvent ont la visibilité restreinte par les
véhicules en stationnement , place de la
Gare. Bien qu 'aucun accident ne se soit
jamais produit à cet endroit le signal ,
pour autant qu'on veuille le respecter, as-
surera une plus grande sécurité.

Un signal « stop » a aussi été posé à
l'extrémité sud de la rue du Bugnon. Cette
mesure sera certainement appréciée , étant
donné la circulation parfois intense rue
des Tilleuls où passent toutes les voitures
qui se rendent à la ferme Robert et à la
réserve du Creux-du-Van.

Un fauteuil pour
une nonagénaire

(c) Mme Antoine Wilk, ayant ses papiers
déposés à Noiraigue, mais vivant au home
de Buttes, a été fêtée pour son entrée
dans sa 91me année. A cette occasion ,
une délégation du Conseil communal et
du Collège des anciens s'est rendue au
home de Possena où M. Roger Thiébaud
adressa ses félicitations et ses vœux à Mme
Wilk en lui remettant un fauteuil au nom
des autorités.

Le vice-président du Collège des anciens
apporta les souhaits de la paroisse et
remit un présent à la nonagénaire. La fan-
fare « L'Espérance » donna un concert ap-
précié.

Un mois trop tôt
(c) Le thé organisé par la paroisse réfor-
mée aura lieu dimanche 14 novembre à la
grande salle , et non dimanche comme
annoncé.

Signalisation
routière

Le Haut-Doubs en fête
__ ..

De notre correspondant :
Pontarlier et le Haut-Doubs ont passé

un week-end international . Samedi tout
d'abord , il y eut l'inauguration des bureaux
rénovés du Syndicat d'initiative de Pontar-
lier. De nombreux invités venus de toute
la région et du Jura suisse étaient pré-
sents. Cette modernisation a été rendue
possible grâce à une subvention de la ville
de Pontarlier.

Les visiteurs gravirent ensuite les pentes
du château de Joux pour découvrir la fière
forteresse également rénovée. Le pont étant
fermé , il fallut que M. Pellein , « conser-
veteur » du château , sonne de la trompe
pour que le passage soit donné. Mais les ré-
parations et les réfections coûtent très cher.
Le syndicat intercommunal qui ne dis-
pose pas des finances des seigneurs de
Joux , dépense au minimum annuellement
50.000 fr., pour des.travaux urgents et a dû
emprunter 100.000 fr. pour parer au plus
pressé.

Le château désormais est accueillant ;
45.000 visiteurs y sont venus l'an dernier.
La magnifique collection d'armes anciennes
qu 'il présente sous vitrines, meuble , si l' on
peut dire , les grandes salles froides.

Une autre manifestation international e eut
lieu le soir à Malbuisson où le Lyon 's-club
du Haut-Doubs fêtait le lOme anniversaire
de sa remise charte. Il y avait des < Lyon 's »
venus de Suisse et notamment de Vallorbe
et d'Allemagne. Le Lyon 's-club du Haut-
Doubs remit , à cette occasion , une am-
bulance entièrement équipée aux corps
urbains de sapeurs-pompiers de Pontarlier.

Une toxicomane
de Pontarlier refoulée

(c) On n'a pas oublié les récentes affaires
de drogue dans lesquelles étaient impliquées
des jeunes de Morteau et de Villers-le-
Lac. Hier , la police suisse a refoulé et con-
duit en gare de Pontarlier une jeune fille
de 19 ans, de Pontarlier.

Celle-ci vivait depuis quelque temps en
compagnie d'un jeune drogué suisse à
Berne. Jugée indésirable en Suisse, elle a
regagné le domicile de ses parents. Il
semble que l'on soit en présence d'un cas
isolé.

«Regards» à l'agonieSali
Il y a deux raisons essentielles qui

exigent que nous parlions de « Re-
ga rds > au temps passé : d'abord et
pour preuve, il suffisait de suivre
l'émission de mardi soir (les jeunes
et la loi). L'émission s'est amoindrie
au f i l  des mois, perdant de son
impact, les retombées de certaines
erreurs de jeunesse commises pré-
cédemment par l'équipe de Nathalie
Nath ayant étouffé toute tentative
de renouvellement. Nous avions par-
lé de mort prématurée dans une chro-
nique précédente, bien à contrecœur,
en espérant l'amorce d' une réaction ,
mais rien, ni d'ailleurs, ni de Genève,
alors que là-bas on nous certifie
que producteurs et réalisateurs se sou-
cient fort  de ce que la presse écrit.
Ensuite, parce que « Regards » et
cela se confirme de plus en p lus,
ne figurera pas dans la grille des
programmes 1972.

c Regards » dérangeait parfois.
Donner la parole à une partie ac-
tive de la jeunesse, marginale parfois,
minoritaire peut-être — mais il est
difficile de trancher car enfin la
jeunesse en général devait peu ou
prou s'y reconnaître — c'était s'atti-
rer à coup sûr des marques d'intolé-
rance. Et puis ce que l'on tolère
du département de l'information ,

« Temps p résent » par exemple dont
certains sujets controversés, l'Eg lise
catholique, les Neinsager, etc., n'ont
pas réussi à ébranler les structures,
en revanche on ne l'admet pas lors-
qu'il s'agit du département Sciences
et éducation auquel appartient « Re-
gards ». Bre f ,  on pratique le système
de deux poic ls deux mesures.

Les jeunes et la loi, première émis-
sion d' une série de six — c'est donc
une longue agonie de « Regards » à
laquelle nous assistons — nous a
plus que jamais donné l'impression
d'avoir été mis sous tutelle. Quel-
ques vagues images absolumen t inu-
tiles, suivies d' un cop ieux débat, cer-
tes sans complaisance à l'égard de la
loi actuelle et de ses imperfectio ns,
animé par des jeunes, du moins y en
avait-il quelques-uns, pour lesquels
il faudra bien trouver l'équivalent
de « R ega rds » dans la pro chaine
grille. Mais de grâce ne parlons p lus
de « Canal 18 25 », « Profil » ou
autres « Regards ». Que l' on ait le
courage de trancher et de repartir à
zéro, il est inutile de continuer à
tergiverser comme ce fu t  le cas de-
puis bientôt deux ans. C'est le seul
moy en si l'on veut éviter de parler
censure.

R. Z.
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OPPENS

(c) Une maisonnette de vacances située à la
Tuilière près d'Opens, a été cambriolée et
vidée de son contenu. En effet, le voleur a
fait main basse sur quantité d'objets, no-
tamment une tente de camping et des
chaises, un lit de camp, de la vaisselle, des
services, une table, etc.

La gendarmerie d'EchalIens a pu mettre
la main sur l'auteur de ce délit , un écolier
zuricois , actuellement en fugue , et qui a
reconnu les faits. Il semble avoir d'autres
méfaits sur la conscience et a été incarcéré
dans les prisons d'EchalIens à la disposition
de la Chambre des mineurs.

Camping
à bon marché !

ORON

Le tribunal correctionnel d'Oron a con-
damné hier à sept mois de prison ferme
pour homicide par négligence — le minis-
tère public avait requis quinze mois —
un jeune homme de 22 ans qui, condui-
sant une voiture en mauvais état un mois
seulement après l'obtention de son permis
de conduire, avait provoqué un accident le
8 novembre 1970 vers minuit à Mézières
(VD).

Ayant manqué un virage, son véhicule
avait fauché et tué la danseuse Brigitte
Monneyrou, blessé cinq autres personnes,
dont une resta neuf mois entre la vie et la
mort, et endommagé sept voitures en sta-
tionnement.

Homicide
par négligence :

sept mois de prison

Apres la mort
d'un bambin

(c) Nous avons annoncé dans notre dernière
édition qu'un bambin de 3 ans avait été
électrocuté mardi à Yverdon en introduisant
une fiche de télévision dans une autre prise.
Il s'agit du petit Marc Laiinay dont les
parents étaient à l'étranger au moment du
drame.

Noces d'or
(c) M. et Mme Oscar Chassot d'Yverdon ,
ont fêté leurs noces d'or. Ils sont respec-
tivement âgés de 77 et 71 ans et jouisse nt
d'une bonne santé. Ils ont élevé quatre
enfants. M. Chassot est retraité de la mai-
son Décoppet où il était peintre en
bâtiment. . Tous deux habitent Yverdon de-
puis une vingtaine d'années.

Des applaudissements
pour Dany Carrel

(c) La population d'Yverdo n a réservé
un accueil triomphal à la pièc e de Mar-
cel Achard « L'idiote », p résentée par les
galas Karzenty et Herbert , avec Dany
Carrel et François Guérin.

(c) Une assemblée a eu lieu a l'notel de
ville , à Yverdon , où les candidates vaudoi-
ses au Conseil national se sont présentées
au public. Cette réunion avait été mise sur
pied par l'Association suisse pour les fem-
mes (anciennement Association suisse pour
le suffrage .féminin). Sur les vingt-trois can-
didates , dix-huit étaient présentes. Elles ont
donné les raisons pour lesquelles elles se
présentaient sur une liste électorale ; on a
relevé que plusieurs s'intéressaient aux ques-
tions des jeunes et de l'environnement.

Des enseignants
neuchâteiois

en visite... d'étude !
(c) Une délégation du corps enseignant neu-
châteiois est venue, mard i, à Yverdon visi-
ter plusieurs classes enfantines des écoles
primaires , le département cle l'instruction
publique de Neuchâtel envisageant d'intro-
duire des classes enfantines.

La commission était composée d'une di-
zaine de personnes conduites par M. Hugli ,
chef du service de l'instruction primaire.

Lorsque les femmes
se présentent...

i „ i:|: Pour vous |
?: servir... ¦;!

Photocopie
}. rapide
* en self service S

¦|̂ Schelling*

Magasin spécialisé
'( Libre choix S

SALLE FLEURISIA, FLEURIER
Vendredi 22 octobre 1971, dès 20 h 15

GRAND MATCH AD LOTO
organisé par la S.F.G., Fleurier.

Superbes quines : lampadaire , tourne-disque, lapins,
jambons , cageots de vin, corbeilles garnies, lot de
vin, estagnons d'huile, etc.
A la fin du match il sera joué un Tour royal.
Abonnements pour toute la soirée (40 tours) 15 fr.
Abonnements partiels (12 tickets) 5 fr.
Six quines par tour.

(sp) Le dernier acte de la fête des musi-
ques du Val-de-Travers organisée par la
fanfare « La Persévérante » de Travers au
mois de juin , a eu lieu mard i soir au local
de la société, sous la présidence de M.
Louis Ricca. Outre le comité d'organisation ,
avaient été conviés à cette séance les mem-
bres de la fanfare et les personnes qui 1 se
sont bénévolement mise à disposition lors
de la manifestation.

Celle-ci s'est terminée financièrement
d'une façon réjouissante, comme on a pu
le lire dans notre dernière édition. Con-
formément aux statuts de l'association de
district , chaque société ayant participé à la
fête recevra 462 fr. et « La Persévérante »
962 fr. Au nom de la fanfare, le président
M. Louis Aeschlimann a remercié le comi-
té d'organisation , de même que le colonel
Marcel Krugel , président d'honneur. Après
la partie officielle une collation a été servie.

Après
la fête des musiques

Cinéma Colisée (Couvet) : 20 h 30, Love
story, (16 ans).

Couvet, salle des spectacles, de 19 à 22 h ,
exposition d'artisanat romand.

Môtiers, Musée Rousseau, ouvert.
Fleurier, patinoire artificielle, ouverte.
Médecin et pharmacien habituels.
Ambulance de jour 61 12 00, de nuit

61 13 28.
Hôpital de Couvet 63 25 25, de Fleurier

61 10 81.
Fleurier, service du feu 61 12 04 ou 18.
Détachement de gendarmerie 61 14 23.

Que ton repos soit doux, comme
ton cœur fut bon !

Dieu est amour !
Madame et Monsieur Roger Çorsini-

Jauch , à Couvet , et leurs enfants :
Madame et Monsieur Bernard Jacot-

Corsini, à Fleurier ;
Monsieur et Madame Jean-Louis Jauch ,

à la Chaux-de-Fonds ;
les enfants de feu Louise Bron-Tuller •
Madame Charles Tuller , à Villars-Bur-

quin , ses enfants et petits-enfants ;
Madame Albert Bovet-Tuller , à Couvet ,

ses enfants et petits-enfants ;
Monsieur Georges Tuller , à Fleurier , ses

enfants et petits-enfants ;
Madame Emile Schlub-Tiiller, aux

Bayards , ses enfants et petits-enfants ;
les enfants de feu William Tuller ;
Madame Jean Tuller , à la Brévine , ses

enfants et petits-enfants ;
les enfants de feu Marc Reymond-Tul-

ler ;
Madame Paul Tuller, à Fleurier, et son

fils ;
Monsieur et Madame Léon Tuller, à

Colombier , et leurs enfants ;
Madame Constant Maire-Tiiller , aux Ver-

rières, ses enfants et petits-enfants ;
Madame Louis Jauch, aux Verrières-de-

Joux ;
Madame Marie Laurent-Jauch , à Neu-

châtel ,
ainsi que les familles parentes , alliées et

amies,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Madame Jean JAUCH
née Rose TùLLER

leur très chère et inoubliable maman , belle-
maman , grand-maman , sœur, belle-sœur ,
tante , parente et amie , que Dieu a reprise
à leur tendre affection , après de grandes
souffrances , dans sa 70me année.

Couvet , le 20 octobre 1971.
J'ai cherché l'Eternel et il m'a

répondu.
Il m'a délivré de toutes les

frayeurs.
Ps. 34 : 5.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel le
vendredi 22 octobre.

Culte au crématoire à 15 heures.
Prière au domicile mortuaire , rue du

Progrès 3, Couvet , i 13 h 45.
Domicile de la famille : Jules-Baillods 3,

Couvet.
Cet avis tient lien de lettre de faire part

CORCELLES-PRÈS-PAYERNE

(c) Mardi vers 19 h, sur la route Lausanne-
Berne, au lieu dit « le Maupas » commune
de Corcelles-près-Payerne, une auto circu-
lant en direction de Lausanne, s'est jetée
contre une moissonneuse roulant dans le
même sens.

Un des occupants de la voiture, domi-
cilié à Genève, a été grièvement blessé
à la tête et hospitalisé à Lausanne.

Collision
voiture-moissonneuse:

un blessé
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La tension nerveuse ne peut en aucun . parier extraordinaires. Les réserves
cas compenser les déficiences , du de sécurité dont elle dispose permettent
châssis. Pas plus que l'audace ne peut • de garder la tête froide même lors-
remédier au man que d'adhérence du qu 'une conduite plus ou moins
véhicule. - scabreuse est subitement imposée. Et
La voiture BMW , conçue pour la sécurité , de dominer la situation. Les conducteurs
garantit une stabilité dans les virages BMW ne l'ingnorent pas.

; et une sûreté de traj ectoire à proprement La sécurité engendre la sûreté de soi.

Pour le plaisir de conduire — BMW

MOTAG BMW AUTQ-IMPORT (SUISSE) 8157 Dielsdorf/Zurich Tél. 051/ 94 0111

R1M5471.



K» La Caisse Cantonale de Compensation à Neuchâtel
Sa cherche pour entrée immédiate ou à convenir

I employé qualifié
sR pour compléter son équipe de jeunes
|5j collaborateurs.
@R Ambiance agréable
Bat Travail intéressant
£X Possibilité d'avancement
Sp Prestations sociales

PS Faire offres à la Caisse Cantonale de Compensa-
is! tion, Trésor 9, 2001 Neuchâtel, ou téléphoner au
|y (038) 24 2612.

On cherche, pour date à convenir, un g

vendeur
qualifié, au courant du « Ménager et Radlo-TV ».

Bon vendeur d'une autre branche serait formé.

Place stable et agréable. Bonne rémunération.
Adresser offres à

Pour renforcer notre personnel technique/
nous cherchons

un ingénieur-électricien
diplômé EPF
avec une certaine expérience en haute tension ainsi que dans les problèmes de
réglage et d'automatisation.

Champ d'activité : élaboration de projets d'installations électriques, en liaison
avec l'appareillage chimique ; exploitation de nos propres installations de
production d'énergie.

¦> ... ... ¦ . .
-
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irôi'tsj nu ¦>¦ ma Age : 28 à' 40 ans ¦¦¦ ¦. ¦¦• ¦¦?' > '<•

un ingénieur-technicien ETS
pour l'étude et la réalisation de nouveaux projets en matière de génie chimique

un ingénieur-technicien ETS
pour la surveillance de l'appareillage, la modification d'installations, la conduite
d'un groupe d'ateliers.

i

Les personnes Intéressées sont priées d'écrire au Service du personnel de
CIBA-GEIGY S.A., usine de Monthey, 1870 Monthey.

;

Entreprise de Neuchâtel cherche

ouvrières
suisses ou étrangères, permis B ou C, pour travaux
d'atelier faciles. Bons salaires à personnes capa-
bles. Semaine de 5 jours.

Se présenter à la fabrique Bledermann S.A.,
Rocher 7.
Tél. 251631.

LOOPING
Nous cherchons pour nos divers départements :

OUVRIÈRES D'ÉBAUCHES
METTEUSES EN MARCHE

Travaux Intéressants et variés.

Se présenter chez LOOPING SA., manufacture de
réveils et de pendulettes, rue de la Gare 5 a,
2035 Corcelles. Tél. (038) 31 77 33.

Petite entreprise cherche

1 MÉCANICIEN
qualifié pour travaux variés de mécanique, tour-
nage, rectifiage, montage d'appareils.
Travail indépendant avec collaboration directe du
patron. Bon salaire à ouvrier ayant quelques années
de pratique.
Ambiance de travail agréable.
Avantages sociaux.
Faire offres à J.-C. QUARTIER, fabrique de moteurs,
2015 Areuse. Tél. 4212 66.

t
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L I L I A N E  R O B I N

— Demain, je vous ferai porter un billet d'avion
à destination de Paris, reprit Miguel. Vous pourrez y
vivre en paix, Mademoiselle Dallière n 'intentera au-
cune poursuite contre vous puisqu'elle aura retrouvé
son clip. A vous de chercher du travail. Quoi que
vous fassiez, ne comptez plus sur Marylène pour vous
aider à sortir d'une situation douteuse. Ne cherchez
jamais à l'importuner car, désormais, vous me trou-
verez toujours entre elle et vous I

Solange saurait-elle se ressaisir et reprendre une vie
normale ?

Rien ne transparaissait sur son visage fermé. Un
instant, elle avait failli leur dire ce qu'ils ignoraient
d'elle, les méfaits de l'entraînement, les fréquentations
dangereuses. Elle avait renoncé et serré les lèvres
sur ces explications, sûre qu'ils ne comprendraient pas,
qu'elle ne retrouverait pas l'affection de Marylène et
que les autres ne lui accorderaient pas leur estime.
Pour la première fois de telles pensées lui étaient dou-
loureuses.

Elle ne savait pas encore ce qu'elle ferait à Paris
mais en elle une certitude s'installait : un jour ou
l'autre, elle leur prouverait que Solange Givrai avait
su redresser la barre de son destin.

LIBRAIRIE JULES TAUANDIER

CHAPITRE XVI
Un mois s'était écoulé.
L'existence paisible du passé avait repris son cours

chez les Arenys. Loretta retournait au collège et rien
ne semblait changé.

Lentement, Juan émergeait de la tristesse où l'avait
plongé le départ de Marylène.

Selon sa promesse, Magdalena veillait sur lui avec
une tendre sollicitude ainsi que Maria-Dolorès qui me-
surait secrètement sa peine.

Luisa, elle, luttait de toutes les forces de son amour
contre la mélancolie qu'elle sentait en lui et l'aidait
à reprendre goût à la vie, à retrouver l'ardeur qu'il
avait perdue.

Elle ne lui avait rien dit , rien demandé et elle at-
tendait patiemment le miracle qui le ramènerait vers
elle. Elle voulait que ce fût de sa propre volonté et
non de la sienne, que jaillisse à nouveau entre eux
une tendre étincelle.

Un soir qu'elle était seule dans le patio où s'étaient
tus les rires et les voix joyeuses et que Juan s'était
retiré de bonne heure dans son bureau, Luisa prit
sa guitare et se mit à jouer.

Depuis le départ de Mary lène, elle n'avait plus tou-
ché à son instrument.

Sous ses doigts, les notes vibrantes d'un chant nos-
talgique du folklore andalou naissaient, déroulant un
harmonieux ruban musical.

Leur écho s'en allait mourir aux quatre coins de
la demeure, jusqu 'à Juan peut-être...

Et soudain , l'ombre du jeune homme s'allongea sur
les dalles du patio. Le cœur battant, elle continua de
jouer. Comme le papillon est attiré par la lumière,
l'abeille par la fleur , il revenait vers elle I

Lorsque la guitare se tut, la voix de Juan s'éleva
tout près de Luisa.

— Je ne pouvais pas travailler... Je t'ai entendue
jouer ; alors, je suis descendu.

Il n'osa pas lui dire que le chant de sa guitare
avait résonné en lui comme un appel et qu 'il y avait
cédé.

— J'aime ta musique. Je retrouve le passé et sa sé-
rénité , en l'écoutant, poursuivit-il.

Elle tourna la tête vers lui. Ses traits délicats ra-
yonnaient de tendresse et de douceur et il eut tout
à coup conscience de sa beauté.

— Luisa, dit-il, joue encore !
Doucement, elle secoua sa tête brune, dégagée par

le lourd chignon retenu par deux peignes d'écaillé.
— Non. Il fallait justement que je te parle...
— Alors, viens t'asseoir près de moi.
Sa voix avait de tendres inflexions. Elle obéit, trou-

blée. Elle eut envie de caresser ses cheveux souples
dont une mèche retombait sur son front où se creu-
sait une fine ride qu'elle aurait voulu effacer du bout
des doigts. Mais elle n'osa pas, de peur d'effaroucher
ce cœur blessé qui lui revenait doucement.

— Sais-tu que mon départ approche 1 demanda-t-
elle.

— Ton départ ? Mais... pourquoi partirais-tu, Luisa ?
Il n'y a plus aucune raison, n'est-ce pas ? Alors ?

— J'ai promis à la senora Marquez de la rejoin-
dre...

— Tu lui écriras que ce n 'est plus possible, voilà
tout.

Ainsi , il souhaitait qu 'elle restât !
—¦ Ce serait mentir , protesta-t-elle. Je puis y aller ,

rien ne m'en empêche !
— Mais tout te retient ici , au contraire. Maria-Do-

lorès , Loretta et... moi !
Cet aveu spontané, suivi d'un court silence, les bou-

leversa l'un et l'autre.
— Luisa , j'ai besoin cle toi ! avoua finalement Juan.

Si tu pars, la maison sera mortellement vide... Oui.
je sais ce que tu penses et je te demande de ne rien
dire encore au sujet du passé. Le temps s'écoule. Il
sera notre allié... Tu resteras, dis ?

Un tendre sourire naquit sur les lèvres de Luisa.
— Oui, répondit-elle. Je resterai , Juan. Nous sommes

jeunes l'un et l'autre. Abordons avec confiance la rou-
te de l'avenir...

Fébrile, il sortit de l'une de ses poches son por-
tefeuille qu'il entrouvrit. Les pétales pourpres d'un
œillet fané y étaient précieusement conservés.

— Vois-tu , c'est moi qui te rappelle le soir où tu
m'as donné cet œillet. Je ne m'en suis jamais sépa-
ré, peut-être parce que j e savais, au plus profond de

moi-même, qu'il était un gage d'amour véritable, dil
alors Juan.

Son regard encore triste était cependant plein de
promesses et Luisa éprouva une joie profonde.

Elle savait désormais qu'elle reprendrait dans le
cœur de Juan la place que Marylène lui avait ravie.

EPILOGUE
Le mariage de Marylène et de Miguel fut célébré,

par un jou r d'automne, à la cathédrale de Séville.
Les cloches sonnaient à toute volée lorsque la jeu -

ne fille gravit, sous ses voiles blancs, au bras d'un
vieil ami de la famille Oriola , les marches de l'édifice.
Le ciel andalou , morose au début de la matinée, s'il-
lumina tout à coup, comme s'il voulait offrir un heu-
reux présage au jeune couple.

En abandonnant ses vêtements de tous les jours pour
revêtir la robe immaculée de son mariage, Marylène
s'était dépouillée de tous ses mauvais souvenirs, de
tout son passé.

Rayonnante et libérée de toute entrave , elle s'ap-
prêtait à devenir la femme de Miguel.

Après l'émouvante cérémonie de leur union et le
repas qui avait réuni les Oriola à quelques amis in-
times , l'heure vint de quitter Séville.

Le jour même, les jeunes gens partaient s'installer
à Madrid. Iago Esquer — un confrère de Miguel —
tint à les accompagner lui-même à la gare, dans sa
voiture. Puis , en compagnie de Carmen Oriola , il at-
tendit  sur le quai que le convoi s'ébranlât.

Radieux, penchés à la portière de leur comparti-
ment, Miguel et sa jeune épouse leur adressaient de
la main des signes d'adieu.

Iago Esquer regarda sa compagne. Elle n 'était pas
triste et la joie illuminait son regard.

— Vous savez , n'est-ce pas, que cette fois le train
de Madrid emporte vos enfants vers le bonheur ? dit-
il.

Alors , simp lement , elle hocha la tête en souriant.
A pas lents , ils sortirent de la gare et se séparèrent.

Heureuse et sereine, elle retournait attendre patiem-
ment à Santa Cruz le prochain congé qui lui ramène-
rait Mary lène et Miguel.

FIN

L'Inconnue du train de Madrid

Les chemins de fer
AIGLE - LEYSIN
AIGLE - SÉPEY - DIABLERETS
cherchent

contrôleurs-conducteurs
Nous offrons :

— places stables ;
— travail vivant et intéressant ;
— avantages sociaux.

Domicile : Aigle.
Les personnes que cet emploi intéresse sont priées
de retourner le coupon ci-dessous à :
Direction AL-ASD, 1860 Aigle, ou de téléphoner au
No (025) 216 35.

Nom et prénom : 
Date de naissance : 
Adresse :
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Si l'on ouvre les portes d'une En résumé, cette 1100 n'est-

204, on se demande comment elle pas plutôt une très bonne
il a été possible d'offrir autant de 1500?
place au conducteur et aux pas- Oui, derrière ces portes, et sur-
sagers dans cette voiture de di- tout sous le capot, il y a un se-
mensions plutôt modestes. cret : le secret d'une conception

Si l'on roule dans une 204, on très moderne de l'automobile, et
se demande comment il a été celui d'une mécanique ultra-mo-
possible de lui donner un tel en- derne qui fait de la 204 une
semble de qualités: confort de la voiture brillante et de longue
suspension, silence, insensibilité durée.
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«Lhorlogerie c'est sérieux ou pas sérieux?»
AU TRIBUNAL DE POLICE

De notre correspondant :
L'horlogerie, c'est la jungl e ; c'est du

moins ce que l'on pouvait retirer des dé-
bats. Le gros, les babines retroussées,
s'acharne sur le faible, mais la justice
veille. Un véritable roman-feuilleton qui
mettait aux prises une importante maison
de la place qui , depuis, a cessé ses acti-
vités et Mlle I. G., de la Chaux-de-Fonds ,
administratrice de la société « coupable •.
Tout cela pour une question de marque
de montre et qui fera surgir le spectre de
la concurrence déloyale et autres méfaits ,
tous sanctionnés par la loi.

Tâche ardue , l'on s'en rend compte,
pour M. Fredy Boand qui présidait , assis-
té de Mme Josette Perrenoud , commis-
greffier , le tribunal de police de la Chaux-
de-Fonds hier.

La prévenue, Mlle I. G. à qui l'on re-
proche diverses infractions à la loi sur les
marques était assistée d'un avocat alors
que la plaignante avait délégué son dé-
fenseur.

Les décors posés, on peut passer à la
trame sombre de l'histoire.

Plaintes est déposée, il y a une année ,
par une entreprise locale d'une grande im-
portance, contre une petite maison à qui
on reproche d'avoir mis sur le marché le
nom d'une marque qui peut être confondue
avec celle de la plaignante. Un c U > de-
vant un c I > et l' absence d'un « S » suf-
fisent à motiver cette décision. Des trac-
tations sont alors menées entre les deux
parties en vue du retrait de la marque
incriminée. Rien à faire rétorque-t-on , nous
bénéficions du droit d' antériorité.

La maison « offensée » qui depuis 1943
utilise ce nom , tout en constatant qu'il n 'y
a pas eu de confusion , mais afin d'éviter
« un drame », comme le précisera l'avocat
porte alors plainte.

Pendant plus d'une heure, cette histoire
de montres retiendra l'attention du pré-
sident. L'on se bat à coups de dates et
de factures , de dossiers épais.

La marque incriminée existait depuis
longtemps, en France où elle était largement
répandue semble-t-il. Une petite entreprise
suisse participait à la fabrication. Lorsque
celle-ci fut rachetée par la prévenue, la
marque fut conservée bien qu'elle ait été
radiée des registres internationaux par la
société française. Or, depuis 1962. Mlle
I. G. avoue avoir utilisé personnellement
ce nom.

— De quel droit s'écriera l'avocat de la
partie adverse, qui , par la suite, dans un
élan quasi spontané , dira :

— L'horlogerie , c'est sérieux ou ce n'est
pas sérieux ?

Ce qu'on a cherché, affirmera-t-il c'est
à créer, dès l'inscription au Registre du
commerce, il y a une année, une confusion.
Or, réplique l'autre défenseur, point de tout
ceci. Certes , il y a eu radiation par les
Français mais l'on a toujours utilisé ce
nom depuis. L'inscription de l'année dernière
était en fait une simple formalité pour
l'entreprise qui d'ailleu rs se contentait de
fabriquer une ou deux montres seulement
et surtout des rhabillages. Face à l'im-
portante maison adverse , il est évident
que l'on ne se trouve nullement sur le
même terrain de chasse.

— Nous avons coexisté pacifiquement

avec la plaignante pendant 23 ans. Jamais
n'est né une quelconque confusion tant de
ce côté de la frontière que de l'autre.
Brusquement on décide de nous tomber
dessus. Mais nous sommes de bonne foi.
Bref on se fit des chicanes de part et d'au-
tre de la salle.

Quant au président , il préféra rendre son
jugement le 12 novembre.

Ph. N.
AUTRES JUGEMENTS

R. R., de la Chaux-de-Fonds, pour vol ,
à huit jours d'arrêts avec sursis pendant
deux ans et à 30 fr. de frais ; A.-A. B., de
la ville , pour vol et complicité, à 50 fr.
d' amende et 20 fr. de frais. L'amende sera
radiée du casier judiciaire après un délai
de 2 ans ; Dame J. S., pour vol, à cinq
jours d'arrêts avec sursis pendant deux ans
et à 30 fr. de frais ; J.-P. M., de la ville,
pour infraction à la loi fédérale sur les
stupéfiants , à 7 jours d'emprisonnement
avec sursis pendant deux ans et à 30 fr.
de frais ; F. C, pour vol, à 20 jours
d' arrêts avec sursis pendant trois ans et
à 25 fr. de frais. En outre , le tribunal pro-
longe d'une année le délai d'épreuve du
2 juin 1971 ; J. -P. L., du Locle, pour ivres-
se publique et interdiction des débits de
boisson, à dix jours d'arrêts, par défaut.
2 ans d'interdiction de fréquenter les auber-
ges et 30 fr. de frais ; C. D., du Locle, pour
infraction à la loi fédérale sur les stupé-
fiants , à cinq jours d'emprisonnement avec
sursis pendant 2 ans et 30 fr. de frais :
J.-C. F., pour vol , à un mois d'emprison-
nement et 120 fr. de frais.

Après quelques heures déjà, des moceaux d'ensemble.
(Avipress Girardin)

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso : 20 h 30, Les Mariés

de l'an deux (16 ans).
Eden :: Sur un arbre perché (dès 12 ans en

matinée).
Plaza : 20 h 30, Les 24 heures du Mans

(dès 12 ans en matinée, prolongations) .
EXPOSITIONS
Vivarium de la Bonne-Fontaine : plus de

200 animaux.
Musée d'horlogerie : les collections.
Musée d'histoire : sur demande (ouvert le

week-end).
Musée des beaux-arts : tous les jours sauf

le lundi.
Musée d'histoire naturelle : collections et

dioramas .
Galerie du Manoir : dessins humoristiques

cubains.
Club 44 : peintures et dessins de Kurt von

Balimoos.
DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72 : 21 h à 2 h.
La Boule d'or : 21 h à 2 h.
Le Scotch : 21 h à 2 h.
Cabaret 55: 21 h à 2 h.
Permanences médicale et dentaire : en cas

d'absence du médecin de famille, télé-
phone 22 10 17.

Pharmacie d'office : Centrale, Léopold-
Robert 57, jusqu 'à 21 h, ensuite tél. 11.

MANIFESTATIONS
Club 44: 20 h 30, conférence d'Evelyne

Sullerot sur « La Condition féminine dans
la société moderne et son évolution futu-
re s.

• AU LOCLE
CINÉMAS. — Casino : 20 h, La Fille de

Ryan (16 ans).
EXPOSITION. — Musée des beaux-arts :

M. A.B. Campbell , La Croix-sur-Lutry
peintre.

PHARMACIE DE SERVICE. — Mariotti ,
Banque 2. Dès 21 h , tél. 17.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — En cas d'absence du méde-
cin traitant , tél. 17, ou le service d'ur-
gence de l'hôpital, tél. 31 52 52:

Ferme du Grand Cachot-de-Vent : les œu-
vres de Latour.

« L'Ancienne section » de gymnastique a fêté
son 125me anniversaire dans un cercle rénové

D'un correspondant :
En ce mois d'octobre la Chaux-de-Fonds

s'est manifestée largement dans le monde
de la gymnastique. L'ancienne section cé-
lébrait son 125me anniversaire, tandis que
la société fédérale y tenait son assem-
blée générale annuelle, ce qui permit à plus
de 400 délégués de toute la Suisse de se
retrouver dans la métropole de l'horloge-
rie.

C'est sous le signe des 4 F : fier - fort -
franc - fidèle , devise du gymnaste helvé-
tique, que l'Ancienne secvtion avait tenu
à placer sa journée commémorative. Elle
se déroula dans un esprit sympathique et
l'on accorda une large part de reconnais-

sance à ceux qui fondèrent la section
et à ceux qui continuèrent , au fil des
ans , à la maintenir.

L'aventure commença en 1846, où la
Chaux-de-Fonds-Ancienne section vit le jour ,
sous la direction de Jules Grandjean et
de 7 jeunes gens. La cotisation était por-
tée à 1 batz par semaine !

DATES
1850 : Jules Grandjean préside le comi-

té d'organisation de la fête fédérale à la
Chaux-de-Fonds. Effectif de la section :
117 actifs . 1874 : L'Ancienne est membre
fondateur de l'Association cantonale. 1881 :
Un malentendu surgit dans la société ce
qui provoque une division avec la forma-
tion de l'Abeille , section avec laquelle
l'Ancienne a toujours entretenu les meil-
leures relations. Cette même année la pre-
mière fête cantonale est organisée à la
Chaux-de-Fonds. 1889 : décès du colonel
Jules Grandjean , fondateur de la Société.
1900 : La Chaux-de-Fonds est organisa-
trice de la fête fédérale qui se déroule
du 4 au 7 août , sous la neige !

1921 on marque le 75me anniversaire
avec l'inauguration de la 6me bannière
depuis la fondation. 1925 : un Cercle est
ouvert en notre ville. 1934 : La Chaux-

de-Fonds organise la fête romande. 1946 :
centenaire avec la mise sur pied de la
fête cantonale neuchâteloise de gymnasti-
que. Cette manifestation joue de mal chance,
elle se déroule sous la pluie. 1948 : 25me
anniversaire du Cercle, formation d'une
sous-section de handball , fondation d'une
amicale et , Marcel Wermeille remporte une
couronne aux finales du championnat suis-
se aux engins. 1957 : Fête romande dans
la cité montagnarde. 1962 : la 7me ban-
nière est inaugurée.

Ainsi de 1846 à 1971, l'Ancienne section
a été vivante et bien vivante. De Jules
Grandjean , premier président , à André Fa-
vre II, le président en charge, il y eut
une activité réjouissante. Tout cela a été
à l'ordre du jour de la manifestation offi-
cielle qui se déroula au cercle entièrement
rénové de la rue Jaquet-Droz. Y partici-
pèrent notamment M. Francis Fivaz, pré-
sident de l'association cantonale, M. Roger
Courvoisier président des sociétés locales,
M. A. Montandon , président de l'Union
des sociétés de gymnastique de la ville,
et les délégués des sociétés amies: le comi-
té des festivités avait bien fait les choses,
il a été largement félicité.

P.G.

La campagne électorale
du MNA

Le Mouvement national d'action républi-
caine et sociale qui sera présent dans Ja
lutte pour les chambres fédérales, a débuté
sa campagne mardi soir à la Chaux-de-
Fonds. L'après-midi déjà, une conférence de
presse permettait aux responsables de ce
parti de définir leurs positions. Puis à l'An-
cien Stand , les deux candidats au National
ainsi que M. James Schwarzenbach ont
offert ce que l'on appelle un débat contra-
dictoire qui , vu l'heure tardive, n'a pas per-
mis d'étendre la discussion.

A l'étage supérieur du bâtiment se tenait
également un forum politique entre radicaux
et socialistes ! Ce qui a créé un certain pas-
sage entre chaque salle.

«Playa Giron» au Théâtre de la reprise
En avril 1961, deux ans après la vic-

toire de Fidel Castro, des forces armées,
à la solde des Etats-Unis tentent d' en-
vahir l'île de Cuba. On a fait croire aux
mercenaires engagés dans ce but que les
Cubains étaien t mécontents et qu 'une in-
vasion serait soutenue par la population.
Après 5 jours de combat, les illusions
sont tombées et les envahisseurs, militai-
rement mal préparés, se sont rendus à
l'évidence qu 'aucune insatisfaction ne ré-
gnait à Cuba. Us avaient été trompés
d'abord, puis vaincus par l'armée du
peuple qui a fait plus de 1000 pr ison-
niers. Une quarantaine de ceux-ci ont
accepté de subir publiquemen t les inter-
rogatoires de journalistes et hommes po-
litiques, cherchant à expliquer les rai-
sons de leur participation à l'invasion.

Le texte des interrogatoires a été pour
le Théâtre de la Reprise, le départ d' une
illustration théâtrale. Mais dédaignant la
transcription fidèle , le metteur en scène
a capté une certaine « théâtralité » de cha-
que situation, en la transposant soit sur
le mode réaliste, burlesque, comique ou
dramatique. L'ensemble de la présenta-
tion déborde largement de l'histoire pro-
pre à Cuba pour atteindre une sorte
d'universalité, soulevant des problèm es
et des réactions qui peuven t être ceux
de n'importe quel affrontement de fo r-
ces politiques.

Pour la troupe de la Reprise, le par-
ti pris en faveur des forces révolutionnai-
res est décidé mais le théâtre prime. En
prenant des cas bien définis, tels la com-
parution d'un intellectuel, englué dans
ses êlucubrallons cérébrales, celle d' un
prêtre, victime de la position peu con-
fortable de l'aumônier militaire, ou cel-
le d'anciens propriétaires terriens, dont

le raisonnement touche le porte-monnaie
sans atteindre le cervea u, les comédiens
ont pu donner libre cours à une recher-
che de f o rmes théâtrales, aussi diverses
qu 'originales. A la manière de p lans
successifs typés , l'interprétation a capté
l'attention par le texte, provoqué le rire
par les situations, sur un rythme très
vif et dans un déroulement parfaitement
mis au point. Ceci surtout dans la pre-
mière partie, la cadence semblant un
peu ralentie sur la f in .

lamais on ne tombe dans l'apologie
d' une idéologie. Simplement, on énonce
des faits, et on essaie de les éclairer à
la lumière des motivations des accusés.
Celles-ci semblent parfois absentes ou
alors si confuses, que d'elle-même, l'his-
toire s'exp lique. Les pantins des sphères
politiques deviennent pantins de comé-
die. Lentement s'ébauch e la réalité de
l'événement, découvrant les manipula-
tions d'hommes, base de n'importe quel
conflit militaire et qui ne concerne pas
que les Cubains.

Soulignons le jeu des comédiens, tous
anciens élèves du réputé Théâtre Natio-
nal de Strasbourg, et qui dans une gran-
de mobilité passent d' un personnage à
l'autre, campant la caricature à la per-
fection. D'aucuns seront gênés par le
parti pris politique. Mais l'histoire n'est
pas la propriété exclusive des chroni-
queurs officiels et si le théâtre actuel
veut être un reflet de la vie, tous les
événem ents ont droit de cité sur la scène.

La version donnée est subjective ; il
reste à chacun sa liberté de position.
De toute façon , le côté spectacle l' em-
porte et la valeur réelle de celui-ci, for-
ce l'admiration.

IF

Reunion du
Conseil général

(c) Le Conseil général de la Brévine se
réunira ce soir. Au menu : appel et lecture
du dernier procès-verbal puis nomination du
bureau du Conseil général, rapport du Con-
seil communal concernant la vente d'une
parcelle de terrain , rapport du Conseil com-
munal accompagné d'une demande de crédit
pour des travaux effectués aux décharges,
rapport du Conseil communal accompagné
d'une demande de crédit pour l'entretien
des chemins, rapport du Conseil communal
concernant la cession d'une parcelle de ter-
ran i à l'Etat de Neuchâtel en vue de la
construction du centre routier.

Soirée nourrissante pour le législatif
placé sous le sip des futures élections

Ouf , aurait-on pu s'écrier à la fin d'une
longue soirée où le Conseil général de la
Chaux-dc-Fonds aura certes bien travaillé
mais surtout longuement causé. Nous
aurons d'ailleurs l'occasion d'y revenir.
Mais l'approche des élections fédérales
n'aura pas arrangé les choses.

Tout d'abord, le législatif a dit oui pour
la réfection et l'aménagement du stade com-

munal. Oui également pour un jardin de
circulation. Oui enfin à l'acquisition de ma-
tériels médicaux not amment pour l'hôpital
et pour l'achat d'engins d'interventions pour
les sapeurs-pompiers.

Par contre le crédit de deux millions pour
l'achat de terrains aux arêtes aura vu le
Conseil communal retirer son rapport qui
sera complété par des vues d'avenir sur
l'affectation de ces terres.

Les Ponts-de-Martel : résultats
du concours de bétail

(c) Le concours de bétail bovin du syndicat
Ponts-de-Martel - Brot-PIamboz s'est
déroulé dernièrement aux Ponts-de-Martel.
En voici les principaux résultats :

Anciennes : Jaunette , Robert Frères , 95 ;
Perle, Robert Frères 94 ; Arianne , Schwab
Frères ; Réveil , Gustave Robert , 93 ; Tulipe ,
Maurice Perrin C 92 ; Pouponne , Ch.
Jeanneret , 91 ; Princesse , Schwab Frères , C.
91 ; Sonia , Robert Frères 91 ; Magali ,
Robert Frères , 90 ; Erna , Robert Frères, C.
90 ; Dragonne et Caprice , Claudy Schwab,
C. 90 ; Miranda , Gust. Robert , 90 ;
Gentiane , Robert Frères , C. 90 ; Mercedes ,
John Benoit , 89 ; Mirette , Robert Frères ;
Picotte , Ami Dubois ; Miquette et Annette ,

Coup de frein tardif
(c) Hier, à 18 h 45, M. J. C, du Locle, cir-
culait au volant de sa voiture rue Claude.
A l'intersection avec la rue de l'Hôtel-de-
Ville , il s'arrêta au «cédez le passage». Ayant
parcouru une vingtaine de mètres et croyant
devoir encore une fois céder la priorité , il
freina.

M. G. P. du Locle , qui suivait au volant
de son auto , ne put s'arrêter à temps et son
véhicule entra en collision avec la voiture
de M. C. Dégâts aux deux véhicules.

René Benoit : Muguette , Gustave Robert ;
Mignonne , Ch. Jeanneret ; Daisy, Aurèle
Mairet ; Caprice , Gustave Robert ; Bouquet ,
Schwab Frères , 89 ; Sonia , John Benoit ;
Désirée , Aurèle Mairet ; Pivoine , Ami
Dubois; Dolly, Ch. Jeanneret ; Blanchette ,
Robert Frères ; Papillon et Samba , Claudy
Schwab ; Dolly, Marcel Meyer, 88 ; Cerise,
Robert Frères ; Colinette , René Benoit 87 ;
Mira , René Benoit , 84.

Primipares : Flora , Tulipe , Pâquerette ,
André Zwahlen , 87 ; Brunette , A. Zwahlen ,
86 ; Heidi , Gott. Zmoos ; Griotte , Robert
Frères; Picoulette , Simone Robert; Béatrice ,
Schwab Frères , 86 ; Dolly, Aurèle Mairet
85 ; Bern a, Gilb. Barras ; Minon , René
Benoit ; Lunette , Ami Dubois ; Diana , Ch.
Jeanneret ; Pistache , Simone Robert ;
Corine, Gust. Robert , 84 ; Ecusson , John
Robert , 83 ; Picotte , Simone Robert ;
Picotte , John Robert , 82.

Vaches nouvelles d'attente : Brunette ,
Maurice Perrin , C 91 ; Primette , Gilb.
Barras , 89 ; Alice, John Benoit , 89 : Sophie ,
Gust. Robert , 87 ; Brunette , A. Zwahlen ;
Magali , Marcel Meyer, 6 ; Perce-neige ,
Francis Benoit ; Angèle , Fernand Schwab ,
85 ; Edelweiss et Meise , John Benoit ;
Edclweis et Nouvel-An , John Robert;
Josée, Francis Benoit 84.

Taureaux : Bruno , Gustave Robert ;
Antonio , Fernand Schwab.

Le réémetteur TV des Hauts-Geneveys
a enfin été inauguré par les PTT

Quatre ans de tractations et de difficultés mais...

C'était le moment ! Quatre ans de
tractations et de déboires techniques ont
trouvé hier après-midi une heureuse
conclusion au Val-de-Ruz. Le réémet-
teur des Hauts-Geneveys qui a tant
fait parler de lui a été inauguré en
présence de MM. Bassin directeur de
l' arrondissement des PTT, du Conseil
communal in corpore des Hauts-Gene-
vevs et des représentants de 9 commu-
nes du Val-de-Ruz. MM. Milz , Matthey
Jan et Durr représentaient la direction
d' arrondissement des téléphones, alors
que MM. Werner Walther et Jacot
étaient présents au nom de la direction
générale de Berne.

Qui aurait pensé voici quelques an-
nées, que la télévision prendra it une
telle ampleur même dans les villages
et les vallées reculées de notre pays ?
Il faut se souvenir en effet comme de-
vait le relever M. Bassin , que les débuts
ont été très modestes. Mais la ténacité
des pionniers devait avoir raison des
difficultés qui paraissaient alors insur-
montables.

Prudentes au début et tenant compte
de nombreuses oppositions , les autori-
tés donnèrent tout d'abord à la télévi-
sion un statut provisoire. Puis , la pério-
de d'essai céda la place à un service
régulier. La Société suisse de radiodiffu -
sion fut ensuite responsable du choix
des émissions alors que les PTT étaient
chargés d'établir et d'exploiter un ré-
seau d'émetteurs.

MÉCONTENTEMENT
La tâche n'était pas facile. A Neu-

châtel notamment , les réémetteurs _ fu-
rent construits un peu partout mais le
Val-de-Ruz a été le dernier servi. Il
était temps d' ailleurs car la colère gron-
dait. Il y a quelques mois, les habitants
de Savagnier n'avaient-ils pas menacé de
ne plus payer leur taxe TV si une
amélioration de la qualité des images
n 'intervenait pas rapidement ?

Que se passait-il donc ? Comment

avait-on pu constru ire 230 émetteurs ou
réémetteurs dans l'ensemble du pays en
laissant de côté les habitants du Val-
de-Ruz ?

En fait , la région n'était pas oubliée.
En 1967 en effet , les premiers con-
tacts avaient lieu entre les PTT et le
propriétaire du terrain.

Premières tractations , premiers ennuis :
le propriétaire entend vendre sa parcel-
le un bon prix , ce qui n'est pas pour
plaire aux PTT. Les discussions s'éter-
nisent et quand enfin le réémetteur est
construit , c'est la panique car les ondes
VHF se trouvent à un carrefour Suis-
se-France-Allemagne-Espagne. Il faut at-
tendre l'expiration du délai dépendant
des conventions internationales et rem-
placer le système VHF par des appa-
reils UHF à propagation plus rectilignes.

Quatre ans ont été nécessaires à la
réalisation complète qui ailleurs peut
se résoudre en quelques mois.

Notre région est accidentée devait
relever M. Bassin.

En tant qu 'émetteur des 2me et 3me
chaînes UHF, Chasserai doit être consi-
déré comme émetteur principal. Dans
l'ensemble l'installation des réémetteurs
allait bon train sauf au Val-de-Ruz. 11
était prévu que ce réémetteur recevrait
la modulation du Mont-Pélerin et la
convertirait sur le canal 5 mais dès
l' automne 1970 ce fut la déception. Des
réflections dans la « couverture » télévi-
suelle prévue et des perturbations rui-
nèrent les espoirs de toute la population.
Il fallait chercher un nouveau canal.

ENCORE UN EFFORT...
Désormais, la grande tour métalli-

que de 28 m des Hauts-Geneveys reçoit
la modulation de Chasserai sur canal
22 et la convertit sur canal 48. Avec
sa puissance de 100 watts, elle arrose
même Fontainemelon , Fontaines et Vilars.
Malheureusement, les habitants de la
Borcarderie , de Valangin et du Pâquier
devront encore faire preuve de patience

car pour eux, la réception laisse encore
bien à désirer... C'est pourquoi ils bou-
dent un peu , tout comme le propriétai-
re intraitable qui a refusé l'invitation
de M. Bassin. Mais lui n'a même pas
l'excuse d'habiter dans un de ces trois
villages déshérités...

uans la canine au reemetteur : les
installations UHF.

(c) M. M.G., de la Chaux-de-Fonds circu-
lait hier à 18 h 20 au volant de sa voiture
avenue Léopold-Robert. Peu avant le maga-
sin Frey, il ne remarqua pas que la file de
voitures qui le précédait était arrêtée et son
véhicule vint emboutir l'auto conduite par
M. G. M., de la ville.

Sous l'effet du choc, la voiture de celui-ci
fut projetée contre celle conduite par M.
J.H. de la Chaux-de-Fonds également.
Dégâts aux trois véhicules.

Collision en chaîne

Quatre jours de musique intense
mais aussi de détente pour les Cadets
• Une expérience unique dans le Jura pour 60 jeunes

Une fo i s  n'est pas coutume, l'on dé-
cida résolument de sortir des sentiers
battus. De voir loin et surtout grand.
A ussi n'est-ce pas sans appréhension que
l'on organisa ce camp pas comme les
autres, ce camp de travail à Fornel-
Dessus dans le Jura bernois. Et pour
cela l'on décida de s'installer dans le
vaste bâtiment de la colonie de vacan-
ces, lieu extrêmement fréquenté et jouis-
sant d' une excellente situation.

Penda nt quatre jours, l'Ecole de mu-
sique du corps des cadets de la Chaux-
de-Fonds aura connu une expé-
rience quasi unique dans les annales de
la musique en Suisse. Pendant quatre
jours, une soixantaine de jeunes dont
trente «r préparatoires » assistés de six
directeurs de musique et de six maîtres
sous la responsabilité de M. Marcel
Droz , n'auront vécu que de musique
ou presque. Le but : il s'agissait de ten-
ter le rattrapage de nombreuses répé-
titions en offrant au jeune musicien la
possibilité d 'étudier régulièrement dans
d'excellentes conditions. Et puis bien sûr
de fortifier les liens d'amitié qui unis-
sent chacun. Ce fu t  aussi l'occasion de
mettre les petits en contact avec les
« professionnels » des cadets et de re-
chercher de la sorte une stimulation.

Samedi, une sympathique réunion
groupa les responsables du camp et
M. Claude Robert qui représentait les
autorités communales, autorités qui
d'ailleurs comme l 'Etat, ont participé
finan cièrement à cette initiative qu'elles
jugent dign e d 'intérêt.

M. Henri Lengacher, à tout cuistot
'tout honneur, p résenta tout d'abord
l'aspect « matériel » de ce séjour et les
difficultés rencontrées dans l 'élaboration
des repas. Que l'on en juge par quel-
ques exemples frappants qui vont des
70 gâteaux au fromage, aux 40 kilos

de patates à peler ou des 18 kg de
viande pour un succulent pot-au-feu. Que
l'on se rassure, personne ne sera rentré
le ventre creux.

M. Georges Hitz, quant à lui, vice-
président de la société, il pria de cette
facilité donnée à une intégration p lus
rap ide grâce à des contacts permanents.
Les jeunes ne se sentent plus mainte-
nant perdus au sein de leur fanfare .
A l'issue de la visite des locaux, M.  Ro-
bert releva l'aspect p lus que positif de
ces journées. Il souligna que la commu-
ne était intéressée par le résultat et
remercia également les commerçants qui
ont jugé utile d' apporte r une substan-
tielle participation. « Ça .grouille, ici,
comme dans un nid de souris », dira-
t-il encore en rappelant l'intense activité
déploy ée partout et la bonne humeur
rencontrée à tous les échelons.

Ce fut  également le point de la
situation et la ferme conviction qu une
fanfare, plus que jamai s, doit exister
pour le bien d'une cité.

Les jeunes présentèrent ensuite deux
morceaux qu 'ils venaient d'étudier. Le
résultat est là, il est plus qu'encoura-
geant.

Pour couronner ce camp, les cadets
donnèrent dimanche matin un concert
à l'hôpital de Bellelay tout proche. Les
nombreux responsables de cette expé-
rience, dont M. J.-P. Schmid , le grand
patron à F omet-Dessus, H. Zanonni, P.
Montandon, R. Lafranchi, A. Lehmann
notamment ainsi que chacun n'auront
pas œuvré en vain puisqu 'il semble bien
que l'année prochaine l'on récidivera.
Et puis qui sait , la présence de M.  Ro-
ger Courvoisier, présid ent des sociétés
locales, n'est-elle pas le signe certain
que d'autres associations pour raient être
intéressées par cette initiative. Une idée
à transmettre. Ph. N.

Pharmacie de service : Marti , Cernier ; Pier-
giovanni , Fontaines.

Permanence médicale et dentaire : votre
médecin habituel.
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Un pays à la
dimension
humaine

Lisez les propositions de

MAURICE CHALLANDES
Ingénieur à Bevaix , 54 ans, père de
deux enfants. Député au Grand
Conseil. Président du parti radical
neuchâteiois
L'évolution de nos conditions de
vie est pour la plupart d'entre nous
plus rapide que nos possibilités
d'adaptation. Lorsque nous domi-
nons un problème les solutions
trouvées pour le résoudre en
posent de nouveaux. Le bien-être
général issu du développement
économique amène la pollution, les
nouvelles constructiqns de loge-
ments précèdent un aménagement
rationnel du territoire et le dévelop-
pement toujours plus rapide de la
technique bouscule notre existence.
Face à toutes ces contraintes, il
importe de redonner à l'individu la
place qui lui revient de construire
une Suisse où il fasse bon vivre :
une Suisse à la dimension humaine.
Mais nous n'aurons pas véritable-
ment trouvé le bonheur dans notre
pays, tant que tous les Suisses ne
profiteront pas de la prospérité gé-
nérale.
C'est pourquoi le Parti radical lutte
pour un renforcement de l'AVS qui
permettra aux personnes âgées de
connaître une retraite paisible. Il a
également élaboré un projet réalis-
te pour maintenir une agriculture
productive et garantir aux agricul-
teurs le revenu auquel ils ont droit.
De même, les Radicaux demandent
à la Confédération de financer les
hôpitaux de telle manière que
l'hospitalisation n'ait plus de consé-
quences désastreuses pour les fa-
milles et de protéger les consom-
mateurs.
Construire une Suisse à la dimen-
sion humaine : telle est la tâche
que se sont fixée les Radicaux.

• LE PARTI RADICAL
un parti fort pour une Suisse forte
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Couturière-
retoucheuse
qualifiée, studio à
disposition.
Tel 5B 1R RS

DÉSIREZ-VOUS... i
perfectionner vos connaissances en langue allemande tout en ayant l
l'occasion d'exercer une activité bien rétribuée et fort intéressante, î
dans une ambiance de travail agréable et dynamique, avec de larges ¦
possibilités d'avenir ? i
Si oui, vos vœux seraient comblés en briguant l'une des deux places '
vacantes suivantes : i

COLLABORATEUR (TRICE) i
pour s'occuper de façon indépendante de divers travaux de corres- j
pondance, de contrôle et de calculation ;

SECRETAIRE !
capable d'occuper un poste à responsabilités pour la correspondance \
française et divers travaux de bureau. ¦

Lieu de travail plaisant. Communications ferroviaires directes avec la I
Suisse romande. Semaine de 5 jours. Sécurité sociale. !

Prière d'adresser vos offres de service à la Direction de la Caisse de f
compensation de la Fédération suisse des cafetiers, restaurateurs et {
hôteliers, Heinrich-Wirri-Strasse 3, 5001 Aarau. .
Tél. (064) 22 48 21. Discrétion absolue. |

ÉÉ Pour seconder notre chef d'atelier, dans nos nouveaux locaux de Vm %
IsS Saint-Sulpice, nous cherchons immédiatement ou pour date à convenir BS

1 un décolleteur expérimenté 11
Sp en visserie d'horlogerie, metteur en train sur Tornos. |p jj
M
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™ Faire offres ou se présenter à Balanciers Réunis, dpt décolletages , à Mgj
|̂ ! Môtiers. igj£ 5
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| armou# |
cherche, m

I pour entrée immédiate ou à convenir, e:

! VENDEUSES J
3 pour ses départements :

ï Chemiserie messieurs ¦

| Confection sport dames I
I Maroquinerie |
* Articles de toilette g
i Alimentation J

! MANUTENTIONNAIRES i
j  pour ses rayons ménage et alimentation. n

Places stables, bien rétribuées. _
j} Semaine de 42 h 30 (5 jours par rotation). |j
S Avantages internes et sociaux
. d'une entreprise moderne. p

Se présenter au chef du personnel. _
5 Tél. (038) 25 64 64. _j
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I Clavier entièrement ¦
I électrique, frappe rapide, I
I répétition électrique des ¦
I signes x -- • tabulateur I
I 8 positions une année de ¦
I garantie service I
H d'entretien assuré pendant I
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^L - Bureaux modernes au centre de 
Neuchâtel. Mm
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Atelier de Neuchâtel cherche

couturières
pour travaux divers.

Bons salaires, semaine de 5 jours.

Se présenter à la fabrique Biedermann S.A.,
Rocher ?, tél. 251631.

Cercle de « L'Union », Fontaine-
melon, cherche

sommeliêre
Entrée à convenir, deux jours de
congé.
Tél. 53 21 56.

Nous cherchons, pour entrée im-
médiate ou date à convenir,

! couturière-vendeuse
aide-vendeuse
apprentie vendeuse

Ambiance de travail agréable.
Faire offres ou se présenter A la
Belette, la boutique en vogue,
sous les arcades, fbg de l'Hôpital
9, Neuchâtel. Tél. 25 2018.

Nous cherchons

\ vendeurs - vendeuses
pour différents points de vente en
Suisse romande.

Tél. (022) 26 25 88.

Fabrique d'horlogerie, à Neuchâtel,
donnerait

décollages
à l'extérieur.

Faire offres sous chiffres
| P 900280 N, à Publicitas,
| 2000 Neuchâtel.

fe M W(fe «1* _>)

NEUCHATEL
cherche pour date à convenir :

couple
du métier pour seconder la direction.

garçon de cuisine
garçon

ou

fille
de buffet 

sommeliêre
ou

garçon
pour la brasserie.

Adresser offres ou se présenter à partir de 13 h 30.



Le procureur réclume sept uns de
réclusion pour le «fuiseur d'anges

A LA COUR D'ASSISES DU SEELAND

De notre rédaction biennoise :
A la cour d'assises du Seeland siégeant à

Bienne, la troisième journée du procès du
« faiseur d'anges > a été consacrée le matin ,
au témoignage d'un homme qui donna les
motifs pour lesquels il avait acheté les pilu-
les miracles bien que sa femme _ n 'en eut
nullement besoin, c On ne sait jamais ce
qui peut arriver dans la vie, prévenir vaut
mieux que guérir ! ».

Le Dr Stofer, médecin légiste à la Cour
d'assises bernoise, précisa les motifs et les
causes qui ont entraîné la mort de Sylvia
Tschoumi. Il confirma, comme nous l'avons
déjà annoncé, qu'il y a eu intoxication
provoquée par de l'eau de savon à la suite
d'une blessure au placenta , produite par la
canule de la seringue employée. La malheu-
reuse a été victime d'une embolie provo-
quée par l'air.

Au moyen de dessins le médecin
démontre le danger d'un tel procédé.

« UN TENDRE... »
Dans l'après -midi, le directeur de la

maison de santé de Munsingen , le Dr Wyss,
déclara que l'accusé était dans sa jeunesse
un timide, un tendre, qu'il faut le considé-
rer dans le cas présent avec une responsabi-
lité légèrement diminuée.

Puis le procureur Wyttwer, dans son
réquisitoire , reconnaît l'accusé coupable
d'avoir provoqué la mort de la jeune fem-
me. En tant que « spécialiste » en la matiè-
re, il aurait dû prévoir la mort. Se référant
à l'article 119 - alinéa 3 du CPS, il réclame
pour l'accusé 7 ans de réclusion , dont à
déduire les jours de préventive , le paiement
de 400 fr. d'amende, le remboursement de
470 fr. au frère de la victime et les frais de
justice. Le « faiseur d'anges > est également

accusé d'avoir vendu des médicaments à des
prix exorbitants.

Dans ces circonstances, le défenseur , n'a
pas eu la tâche facile. Il s'est contenté de
faire ressortir l'état maladif et psychique de

son client et de demander une peine maxi-
male de S ans.

Au cours de l'audience l'accusé a exprimé
ses regrets.

Le jugement sera rendu demain.

Un laboratoire cantonal tout neuf
De notre correspondant :
La fin des transformations importantes

faites depuis trois ans au laboratoire canto-
nal de contrôle des denrées alimentaires,
a été marquée, hier, par une manifesta-
tion présidée par le conseiller d'Etat Paul
Genoud , directeur de la santé publique.
Le public connaît peu ou mal , en général ,
l'activité de ce laboratoire où, dans une
douzaine de locaux desservis par 10 per-
sonnes, est contrôlé tout ce qui se mange
et se boit, mais encore la vaisselle, les
jouets , les produits de lessive ou cosmé-
tiques , etc.

Les transformations ont coûté 390.000
francs, la Confédération prenant la moi-
tié de ces frais à sa charge. Pour le
canton de Fribourg, la dépense équivaut
à... 35 centimes par habitant. Pendant
trois ans. L'application de la loi fédérale
de 1905, qui fixe les normes de pro-
duction , de fabrication , de commerce
et de vente des dentées et objets usuels,
est en effet du ressort des cantons. Ces
derniers ont pour tâche de veiller sur
la santé des consommateurs et de sévir
contre les falsifications et les fraudes.
A Fribourg, la rénovation complète du
laboratoire permet au canton d'accom-

plir toutes les tâches que les nouvelles
techniques lui imposent. On relève qu'un
employé, M. Ernest Kaeser , y accom-
plit sa... 49me année de service et qu'il
est parvenu à s'adapter à des transfor-
mations considérables.

PÉNURIE DE CHIMISTES
Le chimiste cantonal , M. Charles Per-

riard , souligne que la relève en jeunes
chimistes cause des soucis à Fribourg, aussi
bien qu'ailleurs. La prochaine ouverture
d'une section de chimie au technicum can-
tonal pourrait permettre de susciter des vo-
cations. Il a relevé que le laboratoire
serait ouvert au public les 22 et 23 octo-
bre.

M. Emile Matthey, chef du service de
contrôle des denrées au Service fédéral
de l'hygiène publique, note que si les
fraudes grossières sont devenues fort ra-
res, le contrôle s'oriente vers les subtilités
des additifs chimiques et des contaminants ,
surtout. Une coordination entre cantons
s'instaure dans les domaines particuliers. La
Suisse lui paraît parfaitement à même de
dominer le problème avec l'équipement
mis en place qui est sans cesse perfec-
tionné.

Des installations modernes,
(Avipress - Gremaud!

En marge de la porte ouverte
aux ateliers CFF à Bienne

De notre correspondant :
S'il existe des ateliers qui sont pour le

moins inconnus à Bienne, ce sont certai-
nement ceux des CFF. L'occasion sera
donnée samedi prochain aux Biennois et
aux habitants de la région de faire ample
connaissance de ces installations qui très
certainement valent le déplacement.

Au cours d'une avant-première, nous
avons eu le plaisir de visiter ces installa-
tions dont le nouvel atelier construit ré-
cemment.

Après avoir été salués par le directeur,
M. Wenger, au cours d'un café servi
dans un vagon restaurant , nous avons visi-
té les ateliers sous la conduite de M.
Pellaton , directeur adjoint.

Il est difficile de décrire en détail ce
vaste complexe de 55.000 mètres carrés,
sillonné par 8 km de voies de chemin de
fer qui occupe plus de 340 (160 en 1884)
ouvriers et employés et dépense annuelle-
ment 14 millions en frais de réparations
dont la moitié pour les salaires.

En fin de visite, M. Weber, directeur,
des ateliers remit à M. Ernest Geiger, re-
présentant l'autorité municipale une grande
armoirie représentant les haches de la ville.

Ce dernier le remercia en termes cha-
leureux. Nous reviendrons plus longuement
sur cet événement.

Atelier de réparations des locomo-
tives diesel.

(Avipress - G.)

Estavayer : nouvelle station transformatrice
On vient de mettre en chantier à la

sottie d'Estavayer-le-Lac une nouvelle sta-
tion transformatrice destinée à renforcer
l'alimentation en énergie électrique du chef-
lieu broyard et des régions voisines. Le
développement constant de ce secteur a
rendu nécessaire la création d'une ligne
capable de fournir une plus grande quanti-
té de courant. A cet effet , les Entrepri-
ses électriques fribourgeoises ont édifié
114 pylônes entre Salavaux et Estavayer-
le-Lac. Une partie de cette nouvelle ligne

alimente déjà la région Salavaux-Grandcour
mais son prolongement vers Estavayer ne
sera effectif que dans quelques semaines.
La nouvelle ligne supportera deux courants
différents : une ligne de 17 kv, partielle-
ment en foncuon, et une ligne de 60 kv
pour laquelle doit précisément se construi-
re la nouvelle station d'Estavayer. A noter
qu 'un pylône normal mesure 25 m et que
son poids atteint 7,5 tonnes.

(Avipress - Périsse!)

Trois millions pour un torrent !
Le Grand conseil siégera le 2 novembre

De notre correspondant :
La session du Grand conseil débuter

terpellations, sans oublier les budgets de
l'Etat.
ou la réponse de 33 motions et 23 in-
loi, dix projets de décrets, le développement
le 2 novembre. Au menu, dix projets de

PAUVRE COMMUNE !
Parmi les messages que les députés vien-

nent de recevoir, l'un concerne la correc-
tion du torrent du Ruz, sur le territoire
communal de Hauteville (Gruyère). Les
travaux sont devises à près de 3 millions
de francs et devraient être réalisés en six
ans. D'autres travaux d'endiguement ont
déjà été effectués dans le passé sur le
cours de ce ruisseau qui devient dévasta-
teur lors des crues.

Le projet comporte notamment 31 bar-
rages. Le canton, puis la Confédération
devraient prendre à leur charge 40 % de
la dépense chacun, soit un total de 2,4
millions. Il resterait tout de même 600.000
fr. environ à la charge de la commune
de Hauteville.

Or, Hauteville a le coûteux privilège
de posséder sur son territoire le ruisseau
des Branches et celui du Ruz qui, cha-
que année, doivent faire l'objet de tra-
vaux de consolidation. La commune compte

quelque 330 habitants (-8 % durant la der-
nière décennie). Le taux d'impôt sur le
revenu et la fortune y est de 1 fr. 1C
par franc payé à l'Etat, le maximum étant
de 1 fr. 25. La contribution immobilière
est fixée à 1,60 %c (maximum 3 %„). Com-
ment sera-t-il possible de supporter ls
nouvelle dépense qui s'annonce et s'ajou-
tera à d'autres, déjà en cours ou inéluc-
tables ? Cette situation illustre bien les
difficultés dans lesquelles se débattent les
petites communes. Le syndic de Hauteville
M. Constant Ecoffey, nous a déclaré hier :

Jusqu'à présent, nous avons toujours
pu faire face à nos charges. Bien que cela
devienne de plus en plus difficile, nous
avons la volonté de rester maîtres des
événements. D'ailleurs, si nous sommes
« pénalisés > par la nature, ce n'est pas
de notre faute. Récemment, nous avons
augmenté les taxes pour les goudronnages
de chemins. Pour l'instant, il n'est pas
question de toucher au taux de l'impôt.
D'ailleurs, pour les travaux du Ruz, nous
avons bon espoir d'obtenir une participa-
tion des Entreprises électriques fribourgeoi-
ses de 5 à 7 % au moins. Avec l'étale-
ment sur les années, cela devient suppor-
table.

M.G.

Elections au Conseil d'Etat
Position des démocrates-chrétiens

De notre correspondant :
A la suite du communiqué publié hier

par le Parti des paysans artisans et indé-
pendants fribourgeois au sujet de l'entente
avec le Parti démocrate-chrétien pour les
élections au Conseil d'Etat , la direction du
parti démocrate-chrétien , précise ce qui suit:

1. « Organe suprême de décision, l'assem-
blée des délégués du parti démocrate-chré-
tien fribourgeois , réunie le 3 octobre , accep-
tait le principe de l'entente avec le PAI
et de la présence d'un candidat de ce parti
sur la liste PDC au Conseil d'Etat, à con-
dition qu 'il garde la liberté de désigner
le nombre des candidats et des personnes
de son propre parti qui figuraient sur sa
liste. »

2. « Le PAI, de son côté, devait renon-
cer à s'apparenter avec le PICS, pour l'é-
lection au Conseil national. >

« Ces conditions , votées par l'assemblée
des délégués , furent transmises le soir mê-
me au PAI et publiées dans la presse. En
date du 4 octobre le PAI les acceptait ,
par la voix de son mandataire et renonçait ,
en connaisance de cause, à l'apparentement
avec le PICS, pour les élections au Con-
seil national.

C'est sur ces bases admises que l'assem-
blée des délégués du parti démocrate-chré-
tien fribourgeois du 17 octobre a tranché
la question et décidé de présenter cinq
candidats à l'élection au Conseil d'Etat ,

dans le respect des décisions du 3 octobre.
C'est également en toute liberté que le

PAI peut décider de sa ligne de conduite.
Le PDC, de son côté, mantient la possi-
bilité qu 'il a réservée au PAI de présenter
un candidat sur sa liste pour l'élection au
Conseil d'Etat. »

Semaines culturelles de Delémont :
le coup d'envoi a été donné...

De notre correspondant :
Les semaines d'animation culturelle

ont été ouvertes hier soir officiellement
à Delémont , par M. Abel Babey, ad-
joint , et Mme Huguette Tschoumy, con-
seillère communale et présidente du grou-
pe d'animation culturelle.

C'est au cours d'un apéritif offert à
l'hôtel de ville, et auquel assistaient les
représentants de toutes les sociétés de
la cité — une centaine — que le coup
d'envoi a été donné. Mme Tschoumy,
après avoir remercié toutes les person-
nes qui l'avaient aidée à mettre sur pied
le programme d'animation, exposa dans
quel esprit le Conseil municipal avait
pris l'initiative d'un réveil culturel de
Delémont. C'est, déclara-t-elle, qu'il dé-
sirait intéresser la population en la fai-
sant participer , et qu 'il cherchait égale-
ment à promouvoir la connaissance mu-
tuelle et une meilleure compréhension
entre les sociétés œuvrant dans la même
localité, et qui s'ignorent pourtant sou-
vent les unes les autres. En outre, la
municipalité désirait démocratiser la cul-
'.ure, d'où la mise à disposition des or-
ganisateurs des fonds nécessaires à la
ouverture des frais effectifs de l'opé-
ration.

MANIFESTATIONS DE VALEUR
Ainsi, une trentaine de manifestations

de valeur, spectacles, récitals, conféren-
ces, expositions, débats, concentrés sur

trois semaines, sont accessibles, de ma-
nière absolument gratuite, à la popula-
tion de la ville et des villages de la
région. C'est une innovation qui sera,
espérons-le, couronnée de succès. Les
enfants n'ont pas été oubliés, puisque
certains spectacles leur sont réservés, et
que des activités périscolaires sont pré-
vues les mercredis et samedis. Le troi-
sième âge également a ses propres ma-
nifestations.

A l'issue de l'ouverture des semaines
d'animation, eut lieu le vernissage d'une
exposition sur le vieux Delémont. C'est
au Musée jurassien que sont réunis, pour
les trois prochaines semaines, un tas de
documents du plus haut intérêt sur la
plus grande ville du Jura : parchemins,
gravures, dessins, peintures, photogra-

phies, timbres, objets en rapport avec
le passé, tels que les clés des trois por-
tes de Delémont, par exemple, ou en-
core le premier sceau de la ville, da-
tant de 1250. M. Etienne Philippe, con-
servateur ad intérim du musée, présenta
cette riche collection d'objets, réunis pour
la première fois... et pour la dernière
sans doute, du moins sous cette forme
très concentrée.

Les semaines d'automne sont donc
parties à Delémont. D'ici au 13 no-
vembre, il est peu de journées qui ne
seront marquées d'une manifestation spé-
ciale. Il sera intéressant de voir si la
richesse de l'éventail présenté et la gra-
tuité totale des spectacles suffiront à
faire sortir les Delémontains de leurs
tannières...

BEVI

CANTON DE BERNE

Le contingent de 1869 nouveaux tra-
vailleurs étrangers que la Confédération
accorde au canton de Berne ne saurait
contribuer à satisfaire la demande et à
atténuer le problème du manque de per-
sonnel. C'est la raison pour laquelle le
conseil d'Etat du canton de Berne a formé
deux commissions composées de représen-
tant des associations d'employeurs et d'em-
ployés, l'une pour étudier ce problème dans
le Jura, l'autre dans l'ancien canton. Ces
deux commissions s'occupent de répartir
le personnel étranger selon les besoins réels
des diverses régions.

C'est ce qu'on a pn apprendre, hier, à
Berne, lors d'une conférence de presse don -
née par la direction de l'économie publi-

que, sur le statut des travailleurs étrangers
et la répartition de ceux-ci dans le canton.
Cette conférence était présidée par le con-
seiller d'Etat Tschumi.

Contrairement aux « rumeurs dirigées »
qui circulent, le canton de Berne a utilisé
intégralement son contingent de travailleurs
étrangers, a déclaré le porte-parole d'une
des commissions. Les travaux de répartition
n'ont pas toujours été accueillis avec com-
préhension par les milieux économiques.

Une collaboration entre les entreprises
(prêt île personnel) devrait permettre d'atté-
nuer la gravité de la situation dans le sec-
teur hôtelier, qui est particulièrement tou-
ché.

[IMITATION DU CONTINGENT
DE TMIBlElIno ÉTRANGERS

LIBRES OPINIONS

En attendant la reprise de la cor-
rida Kern, la séance d'aujourd'hui
du Conseil de ville sera essentielle-
ment consacrée à la discussion du
budget de 1972. L'an passé déjà , on
était parvenu à équilibrer les dépen-
ses et les recettes grâce à d'adroi-
tes gymnastiques comptables et à
des compressions massives partout
où cela était humainement possible.
Cette année également : aux quel-
que 106 millions de dépenses
s'oppose un total de recettes pres-
que égal (5855 francs de bénéfice).

Relevons que les comptes de
l'année 1970 avaient dépassé pour
la première fois dans l'histoire de
notre administration le cap des cent
millions. D'autre part, le budget
pour 1971 prévoyait un peu plus de
94 millions de charges, de sorte
que, d'une année à l'autre, les
dépenses prévues accusent une pro-
gression de 12,3 %.

CE VICE IMPUNI,
L'ÉQUILIBRE

Une fols de plus, on nous dit que
l'équilibre réalisé est dû à un heu-
reux hasard qui ne se reproduira
plus, et que les compressions vigou-
reuses auxquelles on a eu recours
se traduiront tout naturellement par
une accumulation de besoins
urgents, accumulation dont les exer-
cices futurs devront supporter le
poids.

Malgré l'automatisation et d'autres
mesures de rationalisation, les

salaires du personnel municipal
enseignants compris, absorbent plus
de la moitié des recettes (58 mil-
lions). Quant aux rentrées d'impôts
elles sont devisées à 64,8 millions
dont il y a lieu de déduire 10,7 mil-
lions d'intérêts passifs.

Quant aux dépenses dites « extra-
ordinaires », par quoi l'on désigne
les constructions nouvelles , leur pla-
fond reste fixé à 12 millions et, bien
qu'un certain nombre de projets
soient prêts à être réalisés, cette
somme, nous dit-on, ne sera proba-
blement pas dépassée.

Une phrase du rapport du Conseil
municipal mérite qu'on s'y arrête :
discrètement, il est dit, que, comme
par le passé, « il a fallu renoncer è
bien des choses qui seraient, par
elles-mêmes, souhaitables et oppor-
tunes ».

En d'autres termes, quantité de
projets utiles et nécessaires, souvent
même indispensables, sont ren-
voyés, car la seule chose qui
importe, c'est un budget sagement
équilibré, susceptible de trouver
grâce devant les citoyens.

On l'a déjà écrit ici : une telle
situation est déplorable : pour des
raisons d'équilibre budgétaire, on
condamne une ville prétendue « de
l'avenir » à la stagnation et à la
médiocrité.

QUESTION DE CONFIANCE
Certes, notre endettement est frei-

né, et si, comme à l'accoutumée, les
comptes bouclent plus favorable-
ment que prévu, on pourra même

procéder à des amortissements sup-
plémentaires.

Mais sommes-nous condamnés à
nous assurer ce modeste avantage
aux dépens d'un développement
normal de notre ville ?

Comme chacun, il m'est désagréa-
ble de payer mes impôts. Mais n'y
aurait-il pas lieu, par une augmenta-
tion appropriée de ceux-ci, de
donner à nos autorités les moyens
d'aller de l'avant ?

Seulement voilà : après le scanda-
le du Palais des congrès, celui de
la Mura, le citoyen n'est guère
disposé à de nouveaux sacrifices.

« Vous dépensez à la légère ce
que nous vous versons. Des millions
s'en vont en fumée, en béton inutile*
en honoraires surfaits. Nous ne mar-
chons plus ! »

Pour rétablir la confiance, le Con-
seil municipal devrait entamer avec
ses administrés un véritable dialo-
gue. Il n'a pas encore trouvé le ton
qu'il faut.

Mais tout d'abord, évidemment,
les querelles qui le divisent, dont
l'écho se répercute jusque dans les
séances publiques, devraient
prendre fin. Là aussi, pour citer nos
classiques, on en a « à ras le bol ».

Jusqu'à nouvel avis, hélas I on
continuera à pratiquer une politique
financière visant essentiellement à
n'indisposer personne, offrant un bel
exemple de ce que les uns nom-
ment « stabilité », les autres « immo-
bilisme ».

R. WALTER

RÉTABLIR LA CONFIANCE

(c) Hier soir, le parti radical-démocratique
fribourgeois a tenu une assemblée extraordi-
naire à Fribourg. Le président, M. Georges
Gremaud , a d'emblée dénoncé les manœu-
vres dirigées contre son parti par les démo-
crates-chrétiens , dont il a stigmatisé « les
prétentions démesurées ».

La désignation des candidats au Conseil
d'Etat fut très discutée, le parti agrarien
ayant proposé une entente aux radicaux
après sa désillusion due à l'attitude démo-
crate-chrétienne. L'assemblée décida , par 72
voix contre 40 de renoncer à l'offre agra-
rienne et de désigner 4 candidats radicaux ,
soit les deux sortants , MM. Emile Zehnder
et Paul Genoud , ainsi que MM. Charles
Chammartin , 35 ans, économiste à Fribourg
et André Bise, député, président du parti
radical de la Broyé.

Quatre candidats radicaux
au Conseil d'Etat

TRAMELAN

Ebloui par une voiture qui venait en
face, un automobiliste, à l'entrée est de Re-
convilier, mardi , vers 22 h 30, a pahhé sur
le bord de la chaussée M. Henri Cattin, 23
célibataire, de Tramelan, qui est décédé
des suites de ses blessures.

Le malheureux s'était rendu en voiture
avec son frère à Loveresse où ils avaient
eu un petit accident. Abandonnant leur
voiture dans nn pré, les deux frères s'étaient
engagés sur la route cantonale pour y faire
de l'auto-stop.

Issue fatale te; Hier soir, tD candidats libéraux juras-
siens au Conseil national ont participé à
un véritable marathon à travers le Jura .

A Tramelan , à Saint-Imier puis à Péry,
les 15 orateurs , auxquels s'était joint M.
Raoul Kohler , de Bienne, ont entretenu
les auditoires sur les prochaines élections
et les problèmes inscrits au programme du
parti libéral.

De l'avis du président du parti de Péry,
seuls deux libéraux jurassiens et biennois ,
MM. Simon et Raoul Kohler, entreront
au Conseil national.

Marathon électoral

A la suite d'une information faisant état
de 50 licenciements à la fabrique Kunz
et Cie à Laufon (BE), la direction com-
merciale de cette entreprise a fait la mise
au point suivante : en raison de la situa-
tion actuelle sur le marché, la fabrique
de papier de Laufon s'est vue dans l'obli-
gation de procéder à une rationalisation. A
la suite de cette mesure, certains groupes
de machines devenus improductifs ont été
mis hors de service. En conséquence, le
personnel a été regroupé et quelques em-
ployés ont été licenciés. Le nombre de ces
licenciements s'élève finalement à 20. Une
grande partie des personnes touchées par
ces mesures ont déjà trouvé un emploi
dans des entrepris es des environs et la
direction commerciale s'efforce d'assurer du
travail aux autres.

SAINT-IMIER

Libération
du service militaire

(c) Vingt-neuf militaires de Saint-Imier se-
ront libérés de leurs obligations à la fin de
1971. Ils recevront la solde d'honneur de
la municipalité.

Licenciements
à Laufon

Le comité jurassien de la « Déclaration
de Berne » a fait parvenir un questionnaire
à tous les candidats jurassiens au Conseil
national pour connaître leur opinion au su-
jet de la politique suisse face aux pays du
tiers monde.

Ce questionnaire, envoyé aux nonante et
un candidats des cinq listes jurassiennes, n'a
recueilli que l'attention d'une minorité.
Vingt-trois candidats seulement ont répondu,
soit environ 25 %.

L'aide au tiers monde
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CINÉMAS :
ApoDo : 15 h et 20 h 15, Le Souffle

au cœur.
Capitole : 20 h 15, dimanche 15 h et

20 h 15, Le Petit Matin.
EUte : 15 h, 18 h 30 et 20 h 30,

Cléopâtre.
Lido : 15 h et 20 h 15, Laisse aller...

c'est une valse.
Métro : 15 h et 20 h, La Colline des

bottes — Les Héros ne meurent jamais.
Palace : 15 h et 20 h 15' Rio Lobo.
Rex : 15 h et 20 h 15, West Side Story —

à 17 h 45, Le Cancre ou le cinéma
à papa.

Scala : 15 h et 20 h 15 : Tropique du
Cancer.

Studio : 15 h et 20 h 15 : Die Spalte.
DIVERTISSEMENTS :
ANSE : Chambord - Fantasio - Domino -

Seefels.
Musique : Chartreuse - Astoria - City Cen-

ter - Seefels - Saint-Pauli - Stadthaus
Nidau - Pickwick. -v»

Attractions : Domino - Fantasio.
EXPSOITIONS :
Guilde de l'estampe : L'Hermite.
Palais des congrès : (Ray) : W. Goliasch.
Galerie d'art' Lyss : Janabé.
Galerie Pot-Art : Martin Ziegelmuller.
Hôtel Elite : La Photographie au service

de l'industrie et de la science.
Pharmacie d'office de nuit et du dimanche :

pharmacie Dufour , rue Dufour 89,
tél. 2 5656.

Médecins ponr cas urgents jeudi et di-
manche : tél. 6 55 66.

Service permanent du jeudi : pharmacie
de la Gare, avenue de la Gare 36 tél.
2 52 57. Pharmacie Centrale, Dr J. Jolis-
saint , rue de l'Union 16, tél. 2 41 13.
Pharmacie Stern, T. Demétry, rue des
Maréchaux 9, tél. 2 40 05.

Bureau de renseignements : tél. 6 62 62.



ARO SA. _
^en vue de développer son groupe de programmation I £W

et mécanographie, désire engager, pour entrée im- IwSag
médiate ou à convenir, IPïll

COLLABORATEUR (TRICE) 1
Activité : S

— établissement et contrôle des gammes E.̂ )
par articles nyÉ*«

— réception et analyse des résultats du ||sS§i|
centre mécanographique iSlll

— établissement de rapports et graphiques K3fl3
concernant l'évolution des résultats de P̂ jÉj
gestion. &É|BS!

Nous offrons : fe^il
—¦ place stable et intéressante au sein d'une Kap|

équipe jeune et dynamique 1*1111— salaire en rapport avec les qualifications R!§KWJ
acquises f^-ffl

— prestations sociales intéressantes. 
rl?̂ '

Adresser offres manuscrites ou téléphoner à Rj  ̂I
ARO S.A., fabrique d'appareils électro-ménagers, EKJ ,'
2520 la Neuveville, (038) 51 20 91, M. Ramseyer, chef f f i9 ',
du personnel. *#v\"

Restaurant BAGATELLE cherche :

garçon de cuisine ,
sommeliers

Téléphoner ou se présenter dès
13 heures, (038) 25 82 52.

On cherche, pour
entrée le plus
tôt possible,
aide de
cuisine
ou
cuisinier
Tél. (038) 41 33 62.

On cherche

sommeliêre

Débutante acceptée
éventuellement.
Congé le dimanche.
Tél. 3311 17.

STATION VAUDOISE
A remettre pour date à convenir, à
personne solvable,

BAR AVEC ALCOOL
et petite restauration. Chiffre d'af-
faires prouvé par fiduciaire.
Faire offres sous chiffres
PU 314576 à Publicitas,
1002 Lausanne.

MADAME...
VOULEZ-VOUS GAGNER
3000 A 4000 FRANCS ?
A remettre, 100 mètres, plein cen-
tre de ville industrielle et commer-
ciale, canton de Vaud,

boutique de vêtements
pour dames
et accessoires

PRIX : Fr. 60.000.—. IMPORTANT
BÉNÉFICE.
Stock de marchandises à repren-
dre, environ Fr. 15.000.—.
Agence immobilière Claude Butty,
Estavayer-le-Lac.
Tél. (037) 63 24 24.

A remett re tout de suite excel-
lente

boulangerie-
pâtisserie

Adresser offres écrites à DM 2393
au bureau du journal.

LOUP
2203 Rochefort
(038) 4510 55

achète toujours
meubles de style
et anciens ainsi
que tous meu-
bles d'occasion.
Débarras de lo-
gements complets.

Songez-vous à votre avenir ?

Nous sommes une compagnie d'assurances jeune et
dynamique et traitons la plupart des branches.

; Pour notre

département
transport

nous cherchons un EMPLOYÉ D'ASSURANCES pos-
sédant des connaissances de la branche ou dési-
rant en acquérir.

Le commerce international vous intéresse-t-il 7
Aimeriez-vous une activité indépendante au sein
d'une petite équipe ? i

I Oui l Alors n'hésitez pas, vous êtes notre homme.

Téléphonez ou écrivez-nous I Notre chef du person-
nel vous donnera volontiers tous les renseignements
quo vous désirez.
ALPINA, Compagnie d'Assurances, service du
personnel, Blelcherweg 10, 8022 Zurich.
Tél. (051) 25 36 23.

Etes-vous notre homme ?

y\
"̂UUwr IITH1̂ , Compagnie d'Assurances

Service du Personnel
8022 Zurich, Bleicherweg 10, Tél. 051 / 25 36 23

On cherche

sommeliêre (ier)
connaissant si possible les 2 ser-
vices, pour un mois. Bon salaire.
Tél. (038) 51 24 51.

Au Conseil des Etats :

Une équipe qui a fait ses preuves
f ^ ^ ^ ^W \ W Ŵ ^ W^
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Biaise Clerc Caries Grosjean
Au Conseil des Etats, la valeur des hommes passe avant toute autre considéra-
tion. Aussi pour représenter les cantons et les bien servir faut-il compter sur des
personnalités de tout premier plan.

Le canton de Neuchâtel peut être fier de ses représentants à Berne.

En effet, tant M. Carlos Grosjean que M. Biaise Clerc ont fait au Conseil des
Etats la preuve de leur dévouement et de leur compétence.

En homme d'Etat avisé, M. Carlos Grosjean a apporté à Berne sa connaissance
du gouvernement, du canton, et des problèmes de notre temps. Ses interven-
tions font autorité.

Il en est de même pour M. Biaise Clerc dont la valeur ne se discute pas. Prési-
dent de la Chambre suisse de l'horlogerie, il est également bien placé pour re-
présenter les intérêts d'une branche économique qui joue un rôle vital dans
l'économie du canton.

De plus, MM Carlos Grosjean et Biaise Clerc s'unissent toujours dans un même
plaidoyer quand il s'agit de défendre les intérêts du Canton.

Ils rormeht une véritable équipe. '

Parti libéral
Parti radical
Parti progressiste national

V /

Qjîm NEUCHATEL engage pour

Àff son restaurant LA TREILLE

S 1 DESSERVEUSE
f 1 CÂSSEROLIER
|gï| Prestations sociales d'une grande
PÇî entreprise.

EH Semaine de 5 jours.

mm Faire offres à
mg_ M. Strautmann, Treille 4.
WÊ_ Tél. (038) 24 02 02 (heures yWBk de bureau). i
M / Tél. (038) 24 00 44 (heures M

ym___ des repas et le soir). _ j f

^̂f ___ MMMMMMMM MŴ  mMMm-JjÊ

Pour insérer
une petite annonce
au tarif réduit
de 30 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception, 4, rue
Saint - Maurice, ou d'inscrire votre
annonce au dos du coupon d'un bul-
letin de versement postal.
Ces annonces ne sont pas acceptées
par téléphone et elles doivent être
payées avant la parution.
Les annonces commerciales ainsi que
les annonces pour la vente de véhi-
cules à moteur ne sont pas admises

, dans la catégorie des petites annonces

Noua offrons progrès et succès avec nos produits I
Nos produits sont connus et demandés ; ils sont connus pour
le consommateur moderne ; ils seront demandés également
dans l'avenir.
Nous nous trouvons dans l'obligation d'agrandir notre organi-
sation de vente et cherchons des

représentants
(débutants sont également acceptés)

Nous offrons : salaire fixe élevé depuis le premier jour, frais,
commission, vacances et service militaire payés ; en cas de
maladie ou accident, une indemnité de 80% du revenu ; pu-
blicité à la TV.
Si vous êtes sérieux et dynamique, envoyez le coupon ci-
dessous dûment rempli à Paul Wirth, Obstgartenstrasse 21,
8035 Zurich.

Nom : Prénom : 

Date de naissance : Date d'entrée : 

Profession : Tél. : , 

Domicile : Rue :

Division de matière plastique en pleine expansion
cherche, pour son bureau au centre de la ville de
Neuchâtel,

SECRETAIRE
bilingue (français-allemand), éventuellement anglais
parlé.
Travail indépendant, demandant initiative ; très bien
rétribué. Semaine de 5 jours.

Faire offres à Stoppani S.A.,
Division Plastique injecté,
Temple-Neuf 4, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 83 83.

Monteurs électriciens
Places stables sont offertes à
monteurs qualifiés ou jeunes
monteurs désirant se perfection-
ner dans les travaux de télé-
phone A.
P. Mérlnat,
Téléphone-Electricité, 1800 Vevey.
Tél. (021) 51 01 02.

niea i(  DU BOIS JEANRENAUD S.A. |,
engagerait „

UN MAGASINIER
pour son département robinetterie et appareils sani-
taires. Place stable, semaine de 5 jours. Entrée
immédiate ou à convenir.
S'adresser à nos entrepôts Crêt-Taconnet , ou télé-

- phoner au (038) 25 63 63.

Le Centre professionnel Les Perce-Neige, à la Jon-
chère, cherche

ÉDUCATEUR (TRICE)
DIPLÔMÉE

qui sera responsable de la formation professionnelle
d'adolescents (tes) et d'adultes handicapés mentaux.
Situation stable et avantages sociaux d'une fonda-
tion de droit public. Travail intéressant dans un
secteur nouveau et en extension.
Statuts selon la convention ANMEA areji.
Entrée en fonction : à convenir. /

Faire offres, avec curriculum vitae détaillé à la
direction du Centre, 2043 la Jonchère.

Entreprise de la place cherche pour son rayon spé-
| cialisé RADIO-TV

TECHNICIEN
détenteur de la concession et du permis de condui-
re.

Entrée à convenir. Place stable, bien rétribuée.
Avantages sociaux.

Faire offres détaillées sous chiffres AE 2390 au bu-
reau du journal.

Discrétion absolue.

Restaurant du Vauseyon, cherche,
pour entrée immédiate, une

sommeliêre
Horaire régulier, congé le diman-
che.
Tél. 24 27 44.

Nous cherchons pour entrée immé-
diate ou à convenir

garçon de cuisine
ou

fille de cuisine
ainsi qu'une femme de maison.
(Horaire selon entente.)
Bons gains, congés réguliers.
S'adresser au motel de la Croix-
Blanche, 2428 Cressier.
Tél. 4711 66.

Par suite de nombreuses promo-
tions et de son succès fou-
droyant, maison américaine cher-
che

PERSONNES et
20 ÉTUDIANTS

— hommes ou femmes

— de 20 à 45 ans

— facilités d'horaire

— gains très intéressants

— aucune formation nécessaire.

Téléphoner jeudi 21 octobre entre
16 h et 21 h au (038) 24 35 30.

Nous cherchons, pour entrée le
1er décembre ou date à conve-
nir, une habile

dactylographe
Semaine de 40 heures.

Caisse de retraite.

Faire offres à Perrot & Cie,

électricité, Place-d'Armes 1,
Neuchâtel.

Garage de la place cherche un

employé de bureau
connaissant la comptabilité, sa-
laires, décomptes AVS et icha.

 ̂
Semaine de 

5 jours, bon salaire,
prestations sociales usuelles.
Entrée à convenir. .
Faire offres sous chiffres KO 2400
au bureau du journal.

LA PHARMACIE COOPÉRATIVE,
Grand-Rue 6, cherche

femme de ménage
2 à 3 heures, le matin.

Petit appartement à disposition
dans la maison.

Se présenter.



Exposition-concours de l'Association Pal Friûl
Avec Trieste, GorizUt, Udine, Duino

et son château, Aquileia et ses ruines ro-
maines, ses p laines, ses montagnes, ses
côtes superbes, le Frioul est l'une des p lus
bêles colntrées que l' on puisse visiter ;
tous ceux qui y sont allés le savent.
Mais cette terre est p lus qu'une simple pro-
vince italienne ; c'est un pays qui a sa
personnalité et sa langue propre, le friou-
lan, qui s'apparente étroitement au ro-
manche et au roumain. Aussi les Friou-
lans sont-ils très attachés à leurs riches-
ses et à leurs traditions.

En Suisse, il y a actuellement 1200
Frioulans, dont 160 habitent Neuchâtel.
Samedi dernier, en f in  d'après-midi , l'as-
sociation PAL FRIUL de Neuchâtel a
procédé au vernissage d'une exposition-
Concours au second étage du Café du
Théâtre. Un certain nombre d'artistes
amateurs Frioulans résidant en Suisse ont
exposé leurs œuvres. Dans une salle ad-
jacente, d'autres artistes ont exposé hors
concours, en particulier le sculpteur Ga-
lina du Locle et le p eintre Domenichini.

C'est dans une atmosphère très chaleu-
reuse que s'est déroulée cette manifesta-
tion. Madame Pierina Lizzi, secrétaire de
la section de Neuchâtel salua les person -
nalités présentes, le consul d 'Italie,

M. Manfredo Incisa di Camerana,
M.  Just, assesseur au départemen t de
l'instruction pub lique et de la culture du
Frioul, et d'autres encore. La PAL
FRIUL, dit-elle, a voulu rendre homma-
ge aux artistes amateurs qui avec modes-
tie et simplicité savent donner un sens
au mot création. Elle remercie égale-
ment le jury,  composé de cinq membres,
qui n'avait pas la tâche facile.

M. Aladino Fachin, président de la
section de Neuchâtel, souhaite la bien-
venue à chacun, puis il donne la pa-
role au consul d 'Italie, M. Manfredo
In cisa di Camerana, qui souligne de
manière heureuse et éloquente le bien-
fait de la création artistique. Grâce à
elle, on échappe à l'ennui, à l'égoîsme,
et l'on occupe ses loisirs de façon cons-
tructive, pour le bien de la communau-
té. Dans cet ef fort  soutenu, l'individu
se trouve revalorisé; il y a là un gain
de nature morale et spirituelle.

M. Bruno Just, assesseur au départe-
ment de l'instruction publique et de la
culture du Frioul , fé licite les artistes,
dont il relève la signification et la va-
leur, puis M. Finito Fabbro, président
de l'association, suisse du Frioul,, souli-
gne encore l'importance de l'art qui est

le moyen le p lus sûr pour libérer l'hom-
me dans notre société de consomma-
tion.

La cérémonie se termine p a r  la pro-
clamation des lauréats et la remise des
prix. Il y a quatre catégories et trois
lauréats pour chacune.

PEINTURE. Premier prix : Walter Ni-
coloso. Second prix : Mario Indri. Troi-
sième prix : Carlo Fioreani.

ARTISANAT. Premier prix : Aulo
Martin. Second prix : Céleste Zuttion.
Troisième p rix : A rrigo Lizzi.

MOSAÏQUE. Premier prix : Claudio
Degano. Second prix : Pietro Cimarosii.
Troisième prix : Giovanni Taina.

SCULPTURE. Premier prix:  Mario
Indri. Second prix : Walter Nicoloso.
Troisième prix : Giacomo Paronitti.

Nous souhaitons plei n succès à cette
exposition qui groupe des œuvres très
variées, miroir de toutes les tendances
de notre époque.

P.-L. B.

Les prochains concerts de S'Orchestre
de chambre de Neuchâtel

A nouveau, l'OCN, sous la direction
d'Ettore Brero nous propose quatre con-
certs et quatre solistes d'une qualité excep-
tionnelle. A en juger par le succès de la
précédente saison, cette formule est sans
doute la plus propre à attirer à la fois
les amis de l'OCN et les amateurs de
« vedettes ». Ajoutons que les programmes,
fort bien conçus, comportent chacun au
moins une œuvre moderne ou peu connue.

Le jeune violoncelliste Rocco Filippini ,
de Lugano, qui poursuit une brillante car-
rière, sera à deux reprises — concertos de
Vivaldi et Boccherini — le soliste du pre-
mier concert (13 novembre). Le Concerto
en ré pour cordes, de Strawinski (1946)
et une Symphonie en sol mineur de
J.-Chr. Bach, remarquable par son expres-
sion dramatique, figurent également au pro-
gramme. ,

Le célèbre violoniste Ruggierto Ricci in-
terprétera le Concerto de Beethoven, au
cours du second concert (13 février) égale-
ment consacré à Mozart — Symphonie di-
te de Linz — et à Rossini — Ouverture de
« l'Echelle de soie ».

Le 18 mars, on entendra le j eune gui-
tariste italien Aldo Minella dont un concert

au TPN, sous les auspices du consulat
d'Italie, nous avait déjà révélé, l'an dernier,
le prodigieux talent. Son inteprétation de
deux concertos (Vivaldi et Haydn) sera en-
cadrée d'une Sonate de Boimortier , d'une
Sérénade d'Elgar, de la « Sinfonietta » de
Roussel et d'une de ces pimpantes Sona-
tes pour cordes que Rossini écrivit à l'âge
de 13 ou 14 ans...

Enfin le pianiste. Christophe ESchenbach,
l'un des plus célèbres de la jeune généra-
tion qui remporta il y a quelques années
le Prix Clara Haskil , prêtera son concours
au concert du 22 avril (Concerto en la de
Mozart) . Une symphonie de Haydn, la sui-
te « Saint Paul », d'un compositeur anglo-
suédois du début du siècle : G. Holst, et
l'admirable « Symphonie pour cordes >
d'Honegger compléteront le programme.

En ce qui concerne l'activité de l'OCN
à l'étranger, nous pouvons déjà mention-
ner une tournée en Espagne qui aura lieu
en février-mars prochains, et une autre, au
printemps, en Italie (Vénétie notamment).
Pour l'instant, les musiciens de l'OCN n'ont
pas à craindre le chômage...

L. de Mv.

Lés sous-officiers de police à la théorie]

Récemment, dans la salle du Conseil géné-
ral , s'est ouvert le premier des cours pour
futurs sous-officiers de police. Une soixan-

taine de policiers de langue allemande y
participent jusqu'au 30 octobre sous la
direction du major Joseph Burkhardt. Un

cours semblable, mais pour les Suisses
romands, cette fois-ci, aura lieu du 15 au
27 novembre. (Avipress - J.-P. Baillod)

Avec les «fondeurs» de Chaumont
Le Ski-club fond et tourisme, de Chau-

mont, a tenu son assemblée générale d'au-
tomne à Chaumont. Si, pour certains mem-
bres cette assemblée signifie la préparation
de la saison hivernale, pour d'autres, et
notamment les coureurs, l'automne ne mar-
que qu 'un passage entre l'entraînement es-
tival et les premières courses sur neige.
En effet , l'entraînement proprement dit a
débuté au mois de mai déjà, . et à rai-
son de 20 à 30 km par semaine, ce sont

500 à 600 km par prés et forêts qui
ont été parcourus par les coureurs.

Le club a inscri t de nombreuses acti-
vités à son programme. Et pour qu'il y
en ait pour chacun, des soirées familiè-
res et informatives seront organisées en
novembre, soirées qui si les conditions d'en-
neigement le permettent, montreront aux
non-initiés l'art du fartage et les éléments
de technique élémentaire du ski de fond.
A ce sujet, rappelons qu'une école de ski
de fond a été ouverte la saison dernière
à Chaumont , et que le directeur de cet-
te école, G. Schertenleib , travaille en étroi-
te collaboration avec le club, étant lui-
même chef technique.

En ce qui concerne les OJ, un chef
a été trouvé en la personne de M. le
pasteur Grimm de Lignières, l'un des fon-
dateurs du club, et qui saura mettre _ ses
qualités pédagogiques au servicl du ski de
fond et des jeunes. Le club désire mettre
tout en œuvre pour que le plus grand
nombre de jeunes s'intéressent et s'adon-
nent au ski de fond , sachant que c'est
dans la jeunesse que se formera l'élite de
demain.

Le président, Jean-Michel Richard , signa-
le que le club procédera prochainement à
la récupération de skis usagés, dépareillés
ou cassés, et qui grâce au travail gratuit
d'un coureur, seront transformés en skis
de fond pour les jeunes. A ce propos,
l'année passée déjà , et malgré les condi-
tions d'enneigement des plus défavorables ,
quelques paires de ces skis transformés
avaient été essayées par des élèves de la
classe de Chaumont avec grand enthousias-
me de leur part.

Pour terminer signalons qu 'une circulai-
re a été envoyée à chaque membre lui
rappelant que c'est le mercredi soir, à
Chaumont , qu 'il peut se préparer physique-
ment à la saison d'hiver. Ces cours gra-
tuits sont donnés par le président , skieur
et instructeur IS compétent. Tous les in-
téressés peuvent donc se retrouver au ho-
me Bâlois , par n 'importe quel temps.

LE CONSEIL GENERAL DE CORTAILLOD
ACCEPTE D'IMPORTANTS CRÉDITS

De notre correspondant :
Présidé par M. Frédéri c Duruz, le législa-

tif de Cortaillod a siégé à l'audi-
toire du nouveau collège. Sur les tables et à
l'intention de chaque conseiller figurait la
jolie plaquette éditée par la commune à
l'occasion de la Fête des vendanges 1971.
M. Marcel Heuby, doyen des édiles et con-
naisseur érudit de son village est l'auteur du
texte condensé de cette plaquette. M. Jean-
René Mentha, graphiste, en a créé l'illustra-
tion.

Avant d'entamer l'ordre du jour , le prési-
dent salue la présence de M. J. Bovet ,
nouveau conseiller général socialiste, puis
deux conseillers commuanux MM. Bourquin
et Comtesse informent respectivement
l'assemblée qu 'à tour de rôle, Boudry et
Cortaillod désigneront un représentant com-
mun auprès du Conseil d'administration des
T.N. ; pour ce premier exercice, c'est M.
Freddy Kâmpf de Cortaillod qui a été dési-
gné. D'autre part , des propositions, après
études, seront faites au sujet de l'aménage-
ment et l'utilisation future du premier étage
de l'immeuble abritant le centre des pre-
miers secours.

Six importantes demandes de crédits sont
ensuite accordées sans trop de discussion ,
par le législatif , à savoir :

—23.000 fr. pour l'achat de compteurs
électriques ;

—30.000 fr. pour l'achat d'un véhicule
utilitaire et polyvalent destiné à faciliter le
travail des cantonniers de la commune. Le
choix s'est porté sur le type « Jeep univer-
sel » avec remorque basculante et chasse-
neige hydraulique ;

—35.000 fr. pour la construction d'un
nouveau chemin devant relier les quartiers
populeux des Pâles et des Polonais ;

—53.000 fr. pour la finition du tronçon
Est du chemin des Murgiers avec raccorde-
ment à la route de Boudry et prolongement
d'une conduite d'eau.

Après que le directeur des Travaux
publics eut indiqué que le chemin en
question serait muni de deux trottoirs, un
conseiller demanda : « De quel côté ?»  ce
qui déclencha un gros rire général I

—85.000 fr. pour la construction d'un
nouveau canal-égout dans la route de
Chenaux ;

— 90.000 fr. pour la construction d'un
canal d'évacuation d' eaux de surface con-
duisant du déversoir d'orage jusqu 'au lac.

Le montant total de tous ces crédits attei-
gnant 316.000 fr., le directeur des finances
rassure M. Schaad (rad) qu'il ne sera quand
même pas nécessaire de recourir à un
nouvel emprunt.

Etant donné le travail administratif
énorme que nécessitent les travaux publics
M. Schaad demande s'il ne serait pas

opportun de décharger le directeur de cette
section en nommant un employé à plein
temps, comme cela existe dans d'autres
communes. (Réponse en suspens).

NOUVEAU CHEMIN
Un chemin jusqu 'ici sans nom, à l'ouest

du village est baptisé « chemin des Bran-
dons » après que M. Heuby, conseiller
communal eut rappelé l'origine de ce terme
en voie de disparition, terme qui sied par-
faitement à ce lieu, selon les souvenirs du
proposant.

M. J.-P. Bourquin , directeur des forêts
informe l'assemblée des nouvelles disposi-
tions prises pour une exploitation plus ra-
tionnelle des forêts sur le plan intercommu-
nal Boudry-Cortaillod.

Tout en respectant l'autonomie de chaque
commune, la nouvelle organisation , en
vigueur depuis le 1er octobre, est la suivan-
te : ¦,

L'ensemble des 780 hectares de forêts de
Boudry ei Cortaillod est divisé en cantonne-
ments exploités par des équipes communes

et sous la responsabilité du garde hautemen t
qualifié , M. Marcel Renaud de Cortaillod
dont les fonctions sont revalorisées de ce
fait. De nombreux problèmes sont ainsi
résolus tels que le recrutement toujours
difficile _ de la main-d'œuvre, les transports
et livraisons, l'exploitation proprement dite
et les travaux administratifs. : Une commis-
sion forestière de 5 membres a été consti-
tuée ; elle comprend 2 représentants de
chaque commune et l'inspecteur d'arrondis-
sement.

Le plan d'un futur nouveau quartier dit
€ Sur Chanélaz • ainsi qu'une maquette sont
présentés à l'assemblée par M. Freddy
Kàenpf directeur des Trav aux publics. Un
accord de principe est voté en faveur de ce
lotissement qui comprendra 14 maisons
familiales. On veillera cependant avec
attention à ce que les zones de verdure et
d'arborisation prévues soient strictement res-
pectées.

Deux motions présentées respectivement
par MM. B. Py (soc) et F. Duruz (soc)
sont acceptées par 22 et 23 voix.

La première demande que les frais de
transport detous les élèves inscrits au
CESCOLE soient pris en charge par la
commune et non plus , comme jusqu 'ici ,
ceux de préprofessionnelle seulement... Les
sections de l'école secondaire ne doivent pas
être assimilées à des classes sociales !

La seconde préconise la création d'une
commission d'étude intercommunale pour la
construction d'un centre sportif qui pourrait
comprendre : un stade d'athlétisme, une pis-
cine et une patinoire.

GESTE EN FAVEUR DES BENGALIS
Mme Kuhn (rad) propose que les jetons

de présence de cette séance soient abandon-
nés en faveur des enfants du Bengale el
que la commune double ce montant, ce qui
est accepté à l'unanimité.

Le président de commune demande que
soit désigné un 3me délégué au sein du
Conseil intercommunal du CESCOLE, Le
groupe libéral propose M. Feissli, qui est
nommé. Et les éternelles questions de police
et de circulation sont revenues sur le tapis :
bruit infernal des cyclomoteurs, manque de
gendarme, parcages illicites , abandons
d'épaves, carrefours dangereux , miroirs à
poser, plaques portant nouveaux noms de
rues réclamées, etc. Il a encore été constaté
que les loueurs d'arbres fruitiers cassent
trop de branches dans les vergers commu-
naux et que des propriétaires taillent mal
leurs haies. La discipline se perd et lorsque
des membres des autorités s'essayent à for-
muler quelques remarques, ils sont souvent
très mal reçus ! L'un d'eux, ancien conseil-
ler général s'est fait dernièrement traiter de
noms bizarres.

F. P.

L'Université présente aux congrès et conférences
La Conférence internationale sur les

propriétés optiques des centres colorés qui
s'est tenue à Reading du 6 au 10 sep-
tembre 1971 a été suivie par plus de
250 physiciens provenant de 24 pays. L'U-
niversité de Neuchâtel représentée par les
professeurs J. Rossel, M. Aegerter, et M.Y.
Ruedin de l'Institut de physique. Cinq com-
munications neuchâteloises ont été présen-
tées (en collaboration avec H. Lamatsch ,
F. Lutry, P.A. Schnegg et C. Jaccard).

L'un des intérêts principaux de cette con-
férence s'est révélé être l'étude de la na-
ture des niveaux excités relaxés de défauts
électroniques (centres colorés) et des exci-
tons. Les communications originales de no-
tre Institut ont par conséquent été parti-
culièrement remarquées et suivies de nom-
breuses discussions.

La direction des recherches prise par nos
différents groupes dans ce domaine appa-
raît donc bonne et justifiée. Cependant , vu
l'intérêt croissant manifesté par plusieurs
groupes étrangers pour nos études récen-
tes, un effort particulièrement soutenu doit
être accompli à Neuchâtel au cours des
prochaines années.

XXX
9 Frédéric Chiffelle, professeur assistant de

géographie, a pris part au congrès euro-
péen de l'Union géographique internationa-
le, à Budapest, du 10 au 19 août 1971.
Il y a présenté une communication sur
l'évolution de l'habitat rural dans le Jura
suisse.

• Claude Jaccard, professeur de physique,
a participé à la Conférence internationa-
le sur les collisions atomiques dans les
solides, à Gausdal, en Norvège, du 20 au
24 septembre 1971.

Cette conférence groupait environ 150
chercheurs de différents pays (Scandinavie,
Etats-Unis, Canada, Angleterre, France, Al-
lemagne, Italie, URSS et Japon). Seul re-
présentant de la Suisse, le professeur Jac-
card y a présenté certains travaux récents
de l'Institut de physique qui ont suscité
l'intérêt de nombreux participants. Ce fut
pour lui l'occasion bienvenue de nouer des
liens personnels avec plusieurs chercheurs
de ce domaine , dans lequel le groupe de
l'Université de Neuchâtel ne fait que dé-
buter.

XXX
# Jean-Paul Borel , professeur de langue

et littérature espagnoles, a participé au
XHIe congrès international de linguistique
et de philologie romanes, organisé par la
Société internationale de linguistique roma-
ne et l'Université Laval.

Dans une brève communication, il a pré-
senté des travaux en analyse contrastive :
« Caractéristiques de PACEFI (projet d'a-
nalyse contrastive espagnol-français-italien) ».
Il s'agit d'une collaboration entre notre
Université et celle de Bologne (M. E. Ar-
caini), ainsi que de l'extension du systè-
me élaboré à d'autres langues européennes,
dans le cadre de l'Association européenne
des professeurs d'espagnol.

Réflexions sur la
Suisse de demain
par

CARLOS GROSJEAN
Conseiller d'Etat, Conseiller aux
Etats. 42 ans, marié, père de deux
enfants.
L'imagination au pouvoir, a-t-on dit
un jour. Phrase superbe écrite par
une main anonyme sur un mur de
la Sorbonne, phrase que devrait se
rappeler journellement tout homme
politique digne de ce nom en cette
fin du XXe siècle.
Malheureusement, l'invocation mi-
métique des doctrines l'emporte
fréquemment, grâce à la force
d'inertie des idées toutes faites et
des imbécillités acquises. Dans la
jeunesse comme dans la vieillesse,
à tout âge, l'on constate trop sou-
vent cette ombrageuse fidélité à
des dogmes, à des notions, à des
querelles dépassées. Et pourtant,
qui oserait soutenir que le monde
d'aujourd'hui est semblable à celui
d'hier ?
On ne croit plus aux bienfaits du
libéralisme intégral. Quant au Saint
Graal communiste, il est devenu un
concept d'une |elle, pureté, guJLjest
impossible de l'insérer dans une
société sans provoquer la famine
chez ceux qui la composent. En
sus, il assumé l'hospitalité dans
une clinique psychiatrique pour les
esprits forts qui osent se plaindre.
Si l'on voulait bien pratiquer enfin
une politique scientifique, le peuple
demanderait aux partis non pas
seulement un programme, mais
l'examen critique du travail accom-
pli. L'efficacité voudrait que l'on
analysât ce qui a été fait. Nous
autres. Radicaux, sommes prêts à
rendre des comptes au Souverain,
à montrer ce que nous avons fait
depuis des années, avec
opiniâtreté. Le peuple neuchâteiois
ne verra pas sa jeunesse dans des
écoles trop étroitest sans laboratoi-
res et sans séminaires. Le travail
dans les usines, dans les ateliers, à
la campagne est suffisamment
abondant pour qu'on en appelle à
la collaboration indispensable des
étrangers. Le niveau de vie, dans
notre pays, est un des plus élevés
du monde. Nos moyens de commu-
nication permettent d'envisager
avec sérénité les échanges cultu-
rels et commerciaux. La solidarité
humaine n'est pas un vain mot
puisqu'elle est concrétisée par une
politique sociale dynamique, à
l'avant-garde des réalisations.
L'adage « il n'y en a point comme
nous » est aussi sot que les mines
attristées et le masochisme intellec-
tuel de certains prétendus penseurs
de notre époque. Bien sûr, on ne
saurait rêver d'une communauté
sans reproches et sans orages. Et
puis, malgré notre bon vouloir,
nous ne réussissons pas toujours à
résoudre immédiatement les problè-
mes nouveaux qui se posent. Car
nous vivons dans une période qui
connaît la mutation de notre civili-
sation sous l'effet du développe-
ment scientifique et des dimensions
nouvelles de notre société. Et cette
évolution nous paraît si peu
réversible qu'il n'y a pas à résister,
mais bien à chercher à comprendre
les phénomènes pour les dominer.
Etre Radical, dans les années
prochaines, signifie surtout être
animé d'une éthique, d'un état
d'esprit hostile à toute phraséolo-
gie, à toute imposture. Nous aurons
le souci constant d'empêcher
l'homme de devenir esclave. Escla-
ve des idéologies simplificatrices,
des empires économiques, d'une
technique oppressante, d'une
intoxication des esprits et des
corps.
Etre Radical, c'est être libre.

• ILE PARTI RADICAL
un parti fort pour une Suisse forte.

LA NEUVEVILLE

(sp) Récemment, la station de rele-
vage des eaux usées, située derrière la voie
de chemin de fer, côté lac, est entrée en
service, en même temps que la station
d'épuration des eaux usées du Landeron.

Trois moteurs alimentent cette petite sta-
tion de relevage. Deux pompes principales
débitent 150 litres à la seconde. Une cuve
étanche de ' sept mètres de profondeur
envoie cette eau dans une chambre supé-
rieure. De là, elle s'écoule en direction de
la station d'épuration du Landeron.

Actuellement, le quart de la population
neuvevilloise est alimentée par cette station ,
d'ici à 4 ou 5 ans, la localité y sera
raccordée.

La station
des eaux usées
mise en serviceEXPOSITION OLIVIER THIÉBAUD

A la Galerie-Club

Comme l'a dit M. Patrice Heyd, lors
du vernissage de son exposition à la Ga-
lerie-Club, Olivier Thiébaud part du su-
jet pour s'exprimer ensuite très librement.
Deux facteurs marquent sa peinture : la
pureté de la ligne et l'unité des tons.
Dans cette palette aux couleurs sobres ,
l'élément constructeur est la ligue , qui im-
pose à l'œuvre une rigueur et une sim-
plicité qui se retrouvent également dans
les sculptures. Et M. Patrice Heyd termine
en invitant l'artiste à poursuivre ses re-
cherches dans les directions de son choix.

En fait , Olivier Thiébaud, qui est jeu-
ne, est un artiste qui se cherche encore.
C'est ce qui fait le charme de sa peintu-
re : il ne peint pas, il improvise. Chacune
de ses œuvres est un essai, une tentative,
une rêverie, qui fait de lui un amateur
plutôt qu'un artiste professionnel. Le ter-
me d'amateur doit être pris ici, non dans
un sens péjoratif , mais au sens plein.
Olivier Thiébaud cherche avec curiosité et
amour ; c'est un explorateur en marche.

Ayant vécu longtemps en Angleterre, for-
mé à la discipline de Chelsea School , il
porte visiblement la marque d'un certain
humour anglais. Il pratique avec une sor-
te de prédilection L'UNDERSTATEMENT ;
il badigeonne sa toile de couleurs discrè-
tes,, unies, et sur ce fond neutre et un
peu fade, il pose une figure, une cons-
truction , faite de traits minces et noirs,
généralemen t rectilignes. Le paradoxe, c'est
que, pour faire des œuvres de ce genre,
il ne s'en tienne pas au dessin , mais qu'il
utilise la technique de l'huile qui évidem-
ment , complique autant l'exécution que la
réussite esthétique de l'œuvre.

C'est qu 'Olivier Thiébaud a subi l'influ-
ence de Turner et de son impressionnis-

me diffus , puis de Klee et de Modigliani.
Dans leur maigreur humoristique, ses toi-
les recherchent désespérément une certai-
ne plénitude expressive. Les résultats soni
très divers, et parfois bizarres. Cela don-
ne. LE JOUEUR D'ÉCHECS, une œuvre
significative et originale. Cela donne ces
villages avec ou sans église, qui se dis-
tinguent par une grande élégance de tons.
Cela donne encore ces grues filiformes , un
portrait étique, et dans un tout autre gen-
re, ces coupoles d'églises d'une solennité
branlante.

Dans le genre de la création instanta-
née, Olivier Thiébaud s'est amusé à fai-
re des vaches, dont le corps est fait de
quelques traits verticaux, et la tête d'une
courbe évoquant le dessin des cornes. Ou
sent qu'il s'est enivré à recommencer des
dizaines de fois cet exercice, qu'il a réus-
si de façon magistrale, en tendant vers
une ténuité extrême.

C'est cette même ténuité que l'on re-
trouve dans ces sculptures qui , en réali-
té, sont de petites constructions de fil
de fer. ¦ Si l'on reconnaît certains objets ,
une grande roue tournante ou une bicy-
clette, en général l'objet en très stylisé,
telles cette Etrange machine à détruire ou
cette vache enceinte. En définitive, ce sont
ces créations légères et imperceptiblement
humoristiques qui nous éclairent sur le vé-
ritable esprit de sa peinture.

Olivier Thiébaud semble partagé entre le
plaisir de peindre et le devoir de calmer
ses sentiments ; on dirait même qu 'il a
honte de son esthétique, comme si le sé-
rieux ne se portait pas. Cette pudeur ex-
trême fait de lui un artiste ambigu, dont
le message est encore incertain , mais la
séduction indéniable. P.-L. B.

EXPOSITION JÙRG KREIENBUHL
A la Galerie 2016 à Peseux :

En entrant à l'exposition Jûrg Kreien-
biihl , à la galerie 2016, à Peseux, on se
dit : est-ce possible ? Est-il permis, aujour-
d'hui , à un artiste de pratiquer ce genre
de peinture minutieuse, exacte >et photogra-
phique, et, dans ses paysages comme dans
ses intérieurs, de reproduire fidèlement cha-
que objet , maisons, fenêtres , cheminées, con-
trevents, lits, chaises, couvertures, draps,
vêtements, patères, chiffons, bibelots, vases
et pots de chambre ? N'est-ce pas transfor-
mer le peintre en un amateur de bric-à-
brac ?

Bâlois, bénéficiant d'une bourse, Jtirg
Kreienbùhl s'est rendu très jeune à Paris,

L'artiste Jûrg KreîenbUhl
(Photo Avipress J.-P. Baillod)

où il se heurta au mur de l'abstraction. A
Bâle déjà, le professeur des Beaux-Arts
l'avait averti : « Tant que vous no faites
pas de l'abstrait , vous resterez une vache
aveugle. » C'est ainsi que l'on influence
les vocations. Or, Jûrg Kreienbùhl, lui
était passionné de réalité. Il aurait voulu
rendre la peau ridée et moisie de la pom-
me sur la table, peindre les taudis, les fa-
çades délabrées , les visages pathétiques et
usés. Finalement, après beaucoup d'efforts
vains et dérisoires, il réussit à peindre un
rat crevé, avec les poils et la vermine qui
grouillaient dans sa gueule ouverte. C'était
un premier succès. Il avait trouvé sa voie.

Mais l'extraordinaire, chez Jiirg Kreien-
bùhl, c'est quo cette vision réaliste, prise
dans le limon do la vulgarité quotidienne,
fl l'a approfondie par une méditation qui
l'a amené à retrouver, par-del à les im-
pressionnistes et les expressionnistes, l'esthé-
tique des Hollandais du XVIle siècle. Grâ-
ce à une étude très poussée de la perspec-
tive, notion aujourd'hui méprisée, mais qui
a permis aux peintres de la Renaissance
de poétiser l'espace, il a appris à construire
les paysages et les intérieurs, et à ména-
ger savamment l'échelonnement successif
des plans. Ainsi la perspective crée une
profondeur d'espace dans laquelle on res-
pire avec délices, à quoi s'ajoute la scien-
ce, peut-être plus difficile encore de la lu-
mière, qui, jouant sur chaque objet, le ca-
resse, faisant vibrer et ressortir sa qualité
spécifique, lui donne ce vernis spécial, pré-
cieux, quasi surnaturel, qui , chez un Ver-
meer, d'un simple clou de chaise, fait
un clou d'or, brillant et rutilant pour l'éter-
nité.

Nous disposons maintenant des éléments
qui ont amené Jiirg Kreienbùhl à ces
réussites exceptionnelles et même, ici et là ,
véritablement géniales. Ce monde visible
déclinant, décadent, ce monde de banlieue

parisienne, avec ses pauvres rues, ses logis
sales et encombrés, ce mauvais goût portant
le triste reflet de la Belle époque, ses pe-
tits-bourgeois et ses clochards, toute cette
humanité équivoque, solitaire et déchue,
Jiirg Kreienbùhl l'aime de tout son cœur,
il ressent pour ces pauvres gens une pitié
fraternelle.

Il y a donc chez lui la compréhension
profonde, ce sens merveilleux de l'humain,
qui fait dire qu'il est infiniment plus im-
portant de savoir peindre des lèvres qui
ont aimé et souffert , ou un regard anxieux,
que des cercles et des rectangles, comme
dans la peinture abstraite. Et puis, il y a
chez lui l'enthousiasme créateur qui prési-
de à la conception de l'œuvre et à sa com-
position. ;

Pour en comprendre toute la valeur, il
faudrait analyser les meilleures de ces créa-
tion : La Cité ouvrière au Tréport, avec
le rouge rutilant de ses toits qui fascinent
le spectateur. Le Normandie, ce fier paque-
bot en chambre. Terminus, où le collée-'
donneur, affalé sur son siège, sent déjà
le froid de la mort ; autour de lui des
cadres vides ou brisés, et sur le seuil d'une
porte, donnant comme chez Pieter ; de
Hooch, sur une suite de pièces en enfi-
lade, une femme sombre et maléfique.
Gueule de vin nous montre un ivrogne tout
pétillant de joie maligne, alors que, der-
rière lui, la lumière surgit d'une clarté
invisible, illuminant la scène d'une clarté
misérable, toujours comme chez les Hol-
landais. Enfin c'est Omnia vincit amor ou
hommage à Bâle, une composition baro-
que dans laquelle l'artiste a réuni glorieu-
sement tout un bric-à-brac de carnaval .

L'œuvre de Jiirg Kreienbiihl est une
révélation. On resterait des heures et ;des
heures à en pénétrer toutes les inventions
et tous les mystères.

P.-L. B.

PORTES
SPECIALES

automatiques
ou manuelles
¦ basculantes
¦ pliantes
¦ coulissantes
¦ en accordéon
pour garages, parkings,
entrepôts, usines, etc.

MAX DONNER & CIE SA
30, PORTES-ROUGES

2000 NEUCHATEL
Tél. (038) 25 25 01

Ateliers de Construction
et Menuiserie métallique
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PRÉPARONS NOËL
4 nouveaux cours pour enfants de décorations de céramique '

sont organisés le mercredi de 14 h' à 16 h et de
16 h à 18 h, le samedi de 14 h à 16 heures.
Ces cours sont donnés par une personne expé-
rimentée et coûtent 18 fr. le cours de 4 leçons
de 2 heures. Inscriptions :
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Dyane.
Ou comment quitter la 2 CV

sans lui être inf idèle.
C'est le même air de malice et toujours le côté tirelire. Mais la Dyane c'est aussi la seule façon de renoncer

Un petit rien de provocation. Cette façon de se moquer de ceux à la 2 CV sans lui être infidèle.
qui voient toujours plus grand que leur salaire. Moteur: 2 cylindres, 602 cm3,35 CV-SAE, 3 CV impôts, refroi-

»/!„:,. ~«„„+T„.,I M'„it„- „„,. „~r,4u.„4..,, u n,. „ «? i„ dissement à air, radiateur d'huile, alternateur. Transmission: traction
o ™, .

M2>
,S attenî.'on! N a le.z Pas confondre la Dyane et la avant A vitesses synchronisées + marche arrière. Direction à crémaillère.

2 CV. La Dyane, s il vous plaît, a des extra ! Pas de fioritures, Consommation: 61 aux 100 km. 4 places, banquettes amovibles ou, sur
des extra. Le hayon plus haut. Le coffre encore plus grand. |a version Commerciale, 2 sièges avant et banquette arrière rabattable.
Le toit qui s'ouvre de l'intérieur. Et elle roule à 120 km/h. Passer Grands vide-poches dans les portières. Suspension avec amortisseurs
de la 2 CV à la Dyane, c'est un choix dans la vie. hydrauliques, roues indépendantes. Antivol. Ceintures de sécurité. Option: j

embrayage centrifuge. (Dyane 4: 26 CV-SAE. A partir de Fr.5645.-)

Neuchâtel : Garages Apollo S.A., Cortaillod : F. Zeder, tél. 42 10 60 Sainl-Blaise : J.-P. Bourquin, Garage du
tél. 241212 Fleurier : E. Gonrard, tél. 61 29 22 Lac, tél. 33 21 88
La Chaux-de-Fonds : J. Rieder, Garage de Fontainemelon : W. Christinat, tél. 53 34 77 Valangin : M. Lauterbacher, Garage de la
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 ̂ Fantastique: 
^1076 modèles de _

rideaux différents!
: Grandeur originale! '•

Les dessins les plus
récents! En teintes
splendides! Aux prix
les plus avantageux!
3 posslblltés de commande:
1. Si vous aimez coudre, ne

commandez que l'étoffe.
2. Vous mesurez, et selon

vos instructions, nous
vous livrons rapidement
les rideaux prêts à la
pose.

3. Vous demandez
conseils et échantillons
gratuits à domicile.

-<«*^^. Renseignements:
hj\j___^\  ?J Service-rideaux: voir
pu ÇA les indications ci-dessous.
^2gj=V A l'avant-garde pour le

m̂MMr rideaux

Pfister
ameublements sa

Genève Lausanne Neuchâtel
022 - 34 86 00 021 - 21 06 66 038 - 25 79 14
Bienne Delémont Berne
032 - 3 68 62 .066 - 22 3210.031 - 25 30 75

^k Fabrique-exposition à SUHR ̂ Aarau | A



Elections fédérales
DÉBAT PUBLIC

AVEC LES CANDIDATS
DU PARTI SOCIALISTE

Jeudi 21 octobre, à 20 h 15
Hôtel City, 1er étage - Entrée libre

A Zurich : le faux rythme impose
par Arsenal fatal à Grasshoppers

\£& footbeii | Pour les Suisses la coupe d'Europe des champions s achevé...

GRASSHOPPERS - ARSENAL
0 - 2 (0 - 1)

GRASSHOPERS : Deck ; Ruegg, Stau-
denmann, Citherlet, Schneeberger ;
Meyer, Groebli, Ohlhauser ; Winiger,
Mueller, Meier. Entraîneur : Hussy.

ARSENAL : Wilson ; Rice, Mclintock,
Roberts, Nelson ; Graham, George, Kel-
ly ; Radford, Kennedy, Armstrong.

MARQUEURS : Kennedy 3me ; Gra-
ham 88me.

ARBITRE : M. Kitapdjian (France).

NOTES : Stade du Hardtum. Terrain
légèrement glissant. Temps couvert.
16.000 spectateurs. Grasshoppers récu-
père Staudenmann qui n'avait pas joué
contre Saint-Gall. Arsenal évolue dans
la formation qui battit Chelsea samedi.
L'arbitre avertit George pour réclama-
tions à la 32me minute. Coups de coin :
2-8 (1-3).

QUALIFICATION EN POCHE
Grasshoppers n'a jamais paru ridi-

cule face au champion d'Angleterre,

mais ne donna pas l'impression de pou-
voir enlever, ne serait-ce qu'un point l

Arsenal n'a donc pas de souci à se
faire pour le match retour. Sa qualifi-
cation est dans la poche et c'est bien
pourquoi les Anglais ne donnèrent pas
leur pleine mesure. Ils avaient une re-
cette à préserver...

DES SIGNES PRÉCURSEURS
Les illusions des hommes de Hussy

se sont vite envolées. Après une mi-
temps déjà, on était fixé sur le résul-
tat final. On en n'était pourtant qu'à
0 - 1 , mais il y a des signes qui ne
trompent pas I En effet, lorsqu'une équi-
pe n'arrive pas à imposer son jeu, il
n'y a aucune chance de succès. Ce
fut le cas pour les Sauterelles qui subi-
rent presque constamment les événe-
ments.

Certes les Zuricois ne se cantonnè-
rent-ils pas dans un jeu défensif pour
spéculer sur la contre-attaque, mais ce
que nous leur reprocherons, c'est de
s'être laissés emporter par le faux
rythme des Anglais.

Là ne résident cependant pas toutes
les raisons de la défaite.

Inférieurs techniquement, les camara-
des du capitaine Citherlet voulurent en

effet trop souvent « jouer au plus fin »
avec des adversaires qui, sur le plan
du maniement de balle, leur donnèrent
une bonne leçon. D'autre part, les Zu-
ricois se montraient faibles physique-
ment en perdant la plupart des duels
rapprochés.
, La baisse de forme constatée face à
Saint-Gall ne fut donc pas le fait que le
match se trouvait à proximité de l'im-
portante échéance de hier soir. Sinon
comment expliquer la mauvaise partie
de Bigy Meier qui ne fit pratiquement
rien de bon, de Muller qui se croit tout
seul sur le terrain et de Groebli qui
rata presque toutes ses passes ?

Pour cette équipe qui avait certaine-
ment trop présumé de ses forces, une
belle histoire se termine rapidement.

Il lui reste le championnat pour se
refaire une beauté, car hier soir, malgré
le résultat flatteur, elle a perdu bien des
sympathisants.

G. DENIS

TÊTE A TÊTE. — C'est du moins ce à quoi fait penser ce document,
Schneeberger et Radford (No 9) se regardant sous les yeux de Staudenmann

(à droite) et Kelly.
(Téléphoto AP)

Internationale écrasé à Borussia Moenchengladbach
...mais les Milanais terminent le match sous protêt

BORUSSIA MOENCHENGLADBACH -
INTERNATIONALE 7-1 (5-1).

MARQUEURS : Henckes 8me et 42me ;
Boninsegn a 20me ; Le Fevre 21me et
33me ; .Netzer 40me et 52me ; Sieloff 82me.

BORUSSIA MOENCHANGLÀDBACH :
Kleff ; Vogts, Mueller , Sieloff , Bleidick ;
Bonhof, Netzer, Kulik ; Wimmer, Heynckes,
Le Fevre.

INTERNATIONALE MILAN : Vieri ;
Oriali , Giubertoni , Burgnich , Facchetti ;
Fabbian , Corso, Bedin ; Mazzola, Jair ,

SUCCÈS SPECTACULAIRE
Borussia Mœnchengiadbach a obtenu l'un

des succès les plus spectacul aires de son
histoire aux dépens de l'Internazionale de
Milan , en match aller des huitièmes de fi-
nale de la coupe d'Europe des champions.
Après avoir mené au repos par 5-1, les
champions d'Allemagne se sont imposés par
7-1. Pour les Allemands, ce triomphe a ce-
pendant été assombri par un incident sur-
venu après 28 minutes de jeu : alors que la
marque était de 2-1, Boninsegna, le plus
dangereux des attaquants transalpins, reçut
sur la nuque une bouteille lancée par un
spectateurs. Il dut être transporté aux ves-
tiaires et remplacé. C'est sous protêt que
Tinter Milan accepta de reprendre la partie
après une interruption de sept minutes. -

NETZER LE HÉROS
L'international germanique Guenter

Netzer , dont ¦ la participation était : restée
incertaine jusqu 'à la dernière minute, fut le
héros de cette rencontre et le principal arti-
san de la défaite des Milanais. Tentant sa
chance dans toutes les positions , il fut un
danger constant pour Vieri et pour son
remplaçant Bordon. Avec lui , les, meilleurs
allemands furent Wimmer et le jeûne Kulik,
ainsi que le Danois Le Fevre auteur de
deux magnifiques buts de la tête.

DECEPTION
Les Transalpins ont sérieusement déçu

Dans les buts, Vieri , devenu trop nerveux,
dut çtre remplacé par Bordon au début de
la deuxième mi-temps. Mais il avait alors
déjà encaissé cinq buts. Mazzola fut dominé
par Vogts cependant qu'au centre du
terrain , Corse, surveillé de près, ne fit rien
de bon. Il perdit d'ailleurs la maîtrise de
ses nerfs en fin de rencontre , ce qui lui
valut de se faire expulser.

PRESSION ALLEMANDE
Dès le coup de sifflet initial , les Alle-

mands se portèrent à l'assaut des buts de
Vieri . A la quatrième minute déjà, un tir de
Kulik passait de peu à côté. Peu après, un
violent essai de Bleidick heurtait l'angle du
montant et de la transversale. Ce n 'était
cependant que partie remise pour les
Allemands qui ouvraient la marque à la
huitième minute par Heynckes, à la suite
d'une mésentente entre Vieri et Facchetti.
Les Allemands continuaient de dominer
mais ils étaient victimes d'une contre-atta-
que à la vingtième minute. Sur cette action ,
Boninsegna était bousculé ; il tirait lui-même
le coup franc et marquait à travers le
« mur » allemand. Une minute ne s'était ce-
pendant pas écoulée que Borussia reprenait
l'avantage par le Danois Le Fevre, qui
trompai t Vieri de la tête.

INCIDENT
Un incident se produisait à la 28me minu-

te : Boninsegna recevait '' sur la nuque;Vune
bouteille lancée par un spectateur. Le match
était interrompu pendant sept minutes et
Boninsegna devait être remplacé par Ghio.

A la 33me minute, un nouveau coup de
•tête-de Le Fevre permettait aux Allemands
de mener par 3-1. Après ce troisième but ,
les Italiens semblaient se reprendre. Us ne
pouvaient toutefois empêcher les Allemands
de marquer à deux reprises encore par Net-
zer — sur un coup-franc des 30 mètres
(40me) — et par Heynckes, sur un mouve-
ment Vogts-Kulik (42me). Le repos surve-
nait sur le résultat de 5-1 pour les cham-
pions d'Allemagne.

En deuxième mi-temps, le remplacement
du gardien Vieri par Bordon devait permet-
tre aux Transalpins de limiter les dégâts
mais sans pouvoir empêcher les Allemands
de marquer deux nouveaux buts, par Netzer
(52me) et sur un penalty transformé par
Sieloff à huit minutes de la fin.

Le résultat de 7-1 en faveur des Alle-
mands était déjà acquis lorsque l'arbitre
expulsa du terrain Corso, pour ses réclama-
tions continuelles. Peu auparavant , Corso
avait en outre commis une faute méchante
sur Vogts.

t
mn. „M_motocross

Champions suisses
Nous publions, ci-dessous, la liste des

champions suisse 1971 de motocross, de
trial et de courses sur gazon :

250-500 international : 1. W. Kalberer
(Bichelsee) Husqvarn a, 45 points. 2. Wuil -
lemin (Ecublens) CZ, 42. 3. Graf (Graeni-
chen) Husqvarna, 32. 4. Bussy (Crissier)
CZ, 32. 5. Lœtscher (Bâle) Montesa , 30.
6. Rossy (Sainte-Croix) Husqvarna , 24.
Side-cars international et national : 1. Grogg
(Triumph) 38 points. 2. Haller-Haller (Hon-
da-BLM) 37. 3. Ender-Graber (Maico), 34.
4. Klauser-Haelg (Wasp), 27. 5. . Sterki
(Wasp), 21. 6. Boilhalder-Bollhald er (Suzu-
ki), 19. 250 national : 1. M. Bunter (Klo-
ten) Husqvarn a, 60 points. 2. Wittemer
(Delémont) Bultaco , 51. 3. Janz (Nieder-
gœsgen) CZ, 47. 4. Maret (La Fontenelle)
Husqvarna , 38. 5. Folghera (Gebensdorf)
CZ, 26. 6. Jacquemai (Roggenbourg) Mon-
tesa, 24. 500 national : 1. M. Bunter (Klo-
ten) Husqvarna , 60 points. 2. Jutzi (Bowil)
Husqvarna , 47. 3. Marte (La Fontenelle)
Husqvarna, 44. 4. Herren (Genève), Husq-
varn a, 36. 5. Ruedi (Gousset) Greeves, 30.
6. Janz (Niedergœsgen) CZ, 24.

Gazon. 500 national : 1. M. Bunter (Klo-
ten) Husqvarna , 45 points. 2. Buri (Re-
nens) CZ, 21. 3. Janz (Niedergœsgen) CZ
et Hilfiker (Unterkulm) Husqvarn a, 18.
Side-cars international et national : 1. Hal-
ler-Haller (Honda-BLM) 30 points. 2. En-
der (Maico) 26. 3. Ruegg-Lieberherr (BMW),
25. 4.

Trial : 1. G. Linder (Steffisbourg) Mon-
tesa, 75 points. 2. Wittemer (Delémont)
Montesa , 72. 3. Wyss (Steffisbourg) Mon-
tesa. 55.

Olympique Marseille - Ajax
Amsterdam 1-2 (1-1).

Marqueurs :" Gress lOme ; Keizer
h39me f Gruyff 51me.

Olympique '" Marseille : Camus ;
i Lopez, Bosquier, Zvunka, Kula ;
j Novi , Gress ; Magnusson, Bonnel,
| Skoblar, Di Caro.

Ajax Amsterdam : Stury ; Swart,
\ Hulshoff , Blankenburg, Krol ; Muh-
! ren , Neeskens ; Van Dijk, Haan,
j Cruyff , Keizer.

Arbitres : M. Schaut (Belgique).
| Notes : Stade vélodrome. 51.000
\ spectateurs. Keizer et Gress se voient
! refuser un but pour hors-jeu.

DEUX EXPLOITS
! Détenteur du trophée, l'Ajax
I d'Amsterdam a pris une sérieuse
| option sur une qualification pour les
| quarts de finale de la coupe d'Euro-
; pe des clubs champions. A Marseille
; les Hollandais ont réussi un petit
I exploit en battant l'Olympique de
| Marseille.
| Deux exploits ont suffi pour don-
= ner le gain de cette rencontre très
ï heurtée aux joueurs bataves : un
= coup franc exécuté par le « canno-
I nier » Keizer (39me) et une percée
I solitaire de Cruyff (61me) ont a cha-
= que fois pris en défaut la vigilance
1 du gardien Camus.
| SANS RISQUE...
I Jouant à l'extérieur Ajax n'a ja-
\ mais pris de risque. S'appliquant à
I contrôler le jeu au milieu du terrain ,
I les joueurs bataves ont su profiter à
I merveille d'une certaine naïveté
I montrée par les champions de Fran-
1 ce. Ce fut aux plus forts moments
1 de la pression marseillaise que les
| champion d'Europe ont justifié leur
i rôle de favoris.
I Au sein de l'équipe marseillaise,
I les longues périodes de domination
I n'ont pas suffi à faire la décision.
I Le Suédois Magnusson , par trop
i intermittent , et le jeune ailier droit
1 Di Caro ont déçu. Ce dernier fut
| d'ailleurs remplacé à la 64me
= minuûte par Couécou. Mais à ce
| moment-là , Ajax menait à la marque
s et il avait la situation bien en main.

_ KULA EN ÉVIDENCE
_ \ S'il n'a pas eu beaucoup de tra- 

^= vail , Georges Carnus ne peut être =
= tenu pour responsable des deux buts =
= encasisés. Au centre de la défense, _ \
_\ Bosquier n 'affich a pas son autorité _ \
_\ habituelle alors que le latéral gauche _ \
H Kula se mit en évidence par ses re- _ \
_ \ lances habiles. C'est d'ailleurs sur un =
= de ses tirs que Gilbert Gress put =
= ouvrir la marque (lOme). _ \
s En prenant le minimum de risques, _ \
= Ajax s'est tout de même imposé. Le _ \
_\ grand gardien Stury fut irréprocha- =
= ble alors que Hulshoff se signala en _\
_\ défense par des charges rudes. Mais _ \
s le mérite de ce succès revient avant ^s tout à Cruyff. Le jeune prodige hol- =
= landais mit le plus souvent en diffi- =
_\ culte son cerbère Zvunka par ses _
= accélérations. Dans un rôle de strate- ||
= ge, Keizer eut également un compor- =
s tement intéressant. |j
i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i i l

Ajax Amsterdam:
Deux exploits

I et l'OM perd!

Neuchâtel II et Fleurier s'imposent
<^g- basketball | 

EN PREMIÈRE LIGUE

Les premiers matches du championnat de
première ligue permettent déjà de se faire
une idée de la hiérarchie des valeurs. Il
y a, tout d'abord , l'étonnante seconde gar-
niture de Neuchâtel-Sports, qui dispose, cet-
te année, d'éléments de valeur tels que
Witschy et Illès, l'an dernier encore titu-

laires de la première équipe. Les premiers
à se casser les dents sur les pensionnai-
res du Panespo ont été les Chaux-de-Fon-
niers de Beau-Site. En déplacement à la
Chaux-de-Fonds , Fleurier n 'a pas connu
de problèmes face au néo-promu, Abeille
IL qui aura de la peine à s'en sortir. En-
fin , au Cescole, Auvernier a perdu un
point en concédant le match nul à un
Neuchâtel 50 de bonne cuvée et qui au-
ra également son mot à dire cette saison.

Résultats : Neuchâtel II - Beau-Site 1
78-52 ; Auvernier I - Neuchâtel 50 58-58 ;
Abeille II - Fleurier I 26-93.

EN DEUXIÈME LIGUE
Pour -sa première sortie, Auvernier II

a reçu une correction face à Union Neu-
châtel II, dans la salle de la Promenade.
Auvernier III a été plus heureux en bat-
tant Fleuri er II de justesse, grâce à un
panier marqué dans les toutes dernières
secondes.

Résultats : Auvernier III - Fleurier II
33-32 ; Union Neuchâtel II - Auvernier II
90-29.

TROP DE FORFAITS
EN COUPE SUISSE

Les éliminatoires cantonales de la coupe
suisse ont pris, cette ' saison, une curieuse
tournure. En effet, les quatre premiers
matches prévus ont donné lieu à deux
forfaits. Bien qu'ayant battu Abeille I,
Olympic Chaux-de-Fonds (LNB) perd la
rencontre sur le tapis vert pour avoir ali-
gné des j oueurs non licenciés. Il en est
)de même de Clos Rousseau (Cressier) , qui
ne s'est pas déplacé au Val-de-Travers.
Motif : trop de joueurs blessés !

Pour le reste, Neuchâtel I a écrasé Beau-
Site I, et Auvernier s'est très joliment im-
posé face à Union Neuchâtel I.

Résultats : Abeille I - Olympic I 2-0
(forfait) ; Beau-Site I - Neuchâtel-Sports I
37-117 ; Union Neuchâtel I - Auvernier I
63-68 ; Fleurier I - Clos Rousseau 2-0 (for-
fait).

Les demi-finales opposeront Fleurier et
Auvernier d'une part , Neuchâtel et Abeille ,
d'autre part.

Juniors B : Clos Rousseau - Fleurier
12-15.

A. Be.

Entre huit cordes
L'Allemand Peter Weiland

victime d'un accident
Le boxeur allemand Peter Weiland , ex-

champion d'Europe des poids lourds, ne
pourra sans doute plus remonter sur un
ring, à la suite d'un grave accident de
voiture. Grièvement blessé, Weiland a été
admis dans un hôpital avec des fractures
aux jambes et une commotion cérébrale.
L'ancien champion revenait d'une séance
d'entraînement à Hambourg au volant de sa
voiture quand il est entré en collision, près
de Neumuenster, avec un tracteur.

Nussbaum opposé à
Disaro

Dans le cadre d'un meeting interville
Zurich-Genève, qui aura lieu le 29 octobre,
à la Stadthalle de Dietikon, le professionnel
genevois Eric Nussbaum sera opposé au
poids mi-lourd italien Pietro Disaro (29
ans).

L'Espagnol Agustin Senin
« boxeur du mois »

Le « fausse garde > espagnol Agustin
Senin, nouveau champion d'Europe des
poids coq, à la suite de sa vicoire aux
points sur 11 Britannique Alan Rudkin , a été
désigné « boxeur du mois » par « Ring », le
célèbre magazine de Nat Fleischer. Senin
apparaît par ailleurs pour la première fois
dans les classements mondiaux du maga-
zine. Il occupe la huitième place.

Dans l'ensemble, les classements de ce
mois n'ont subi que très peu de change-
ments notables par rapport au mois dernier.

Déboires lucernois, suite (et fin ?)
La tension monte au sein du F.C. Lucer-

ne. Après la défaite subie dimanche contre
Granges — la prestation lucernoise a été
catastrophique — les discussions sans fin
autour du « tapis vert » continuent. On sem-
ble s'acheminer lentement vers des « mesu-
res radicales ». La première décision prise
nous a été communiquée mercredi : le
« coach » de l'équipe lucernoise sera, doré-
navant, Josef Brun, un ancien joueur, qui
avait travaillé la saison passée avec Werner
Schley, alors entraîneur, avant que ce der-
nier ne fût remplacé par Robert Meyer,
l'actuel entraîneur.

Ce dernier n'a plus suivi son équipe
depuis un mois. Tombé malade, il dut
abandonner momentanément son poste, lais-
sant à son adjoint, S. Vogel, le soin d'en-
traîner l'équipe première et les réserves,
alors qu'Egon Miider, l'Allemand de l'équi-
pe, s'occupait, hélas ! sans succès, des pro-
blèmes techniques.

IMPORTANTES DÉMISSIONS ?
Dans les cercles bien informés de l'équipe

lucernoise, on parie — la confirmation ofti-
cietle n'a pas été donnée — d'un nouvel
entraîneur. D'autre part, il a été question
de la démission de certains fonctionnaires se
trouvant à la tête du club. Dernièrement
encore, le président du club, M. Edy Reng-
gli, avait déclaré qu'aucun changement
d'entraîneur n'interviendrait « aussi long-
temps qu'il serait président ». Peut-on en
tirer des conclusions ?

Les spectateurs commencent à ne plus
croire en leur équipe. Dans une lettre ou-
verte adressée à la presse lucernoise, cer-
tains d'entre eux se mettent même à exiger
qu'on leur rembourse la moitié du prix des
billets, car « pour une telle démonstration,
les prix sont par trop élevés ! ».

Les seuls à ne pas se plaindre des graves
difficultés régnant au sein de la « lanterne
rouge » sont les responsables du hockey-
club local. Contre Kusnacht, mardi soir,
3300 spectateurs se sont rendus à la patinoi-
re, ce qui ne c'était plus vu depuis des
années...

E.E.

M»̂ v automobilisme

Encore un fleuron
pour Xavier Perrot

Déjà champion suisse en catégorie course,
Xavier Perrot a encore remporté la « coupe
des montagnes suisses », qui se jouait en
cinq manches (Les Rangiers, Villars, Gurni-
gel , Heimberg et Marchairuz). Il s'est ad-
jugé le trophée avec une confortable avance
sur Roland Salomon, vainqueur l'an dernier.

1. Xavier Perrot (Zurich) 76 p ; 2. Roland
Salomon (Frauenkappelen) 58 p ; 3 Hans
Kuehinis (Bâle) 44 p ; 4. Georges Storrer
(Neuchâtel) 33 p ; 5. Karl Foitek (Zurich)
30 p ; 6. Alfred Amweg (Ammerswil) 26 p ;
7. Josef Vonlanthen (Frauenfeld) 26 p ; 8.
Charles Ramu-Caccia (Genève) 26 p ; 9.
Benjamin Studer (Grindelwald) 20 p ; 10.
François Cevert (Fr) 17 points.

Les malheurs des sœurs Ingrid et Britt Lafforgue

~5Sg~ ski À L'AUBE DE LA NOUVELLE SAISON
J__ T*-n - , -. ¦- _ _̂

Ingrid Lafforgue , championne du monde
de slalom à Val Gardena en 1970, et sa
sœur Britt , l'une des meilleures spécialistes
au monde des deux slaloms , connaissent
des jours meilleurs : Ingrid est entrée dans
la phase de rééducation et Britt a repris
l'entraînement.

Grièvement blessée (fracture du tibia et
du péroné) a l'entraînement à Bardonè-
che au début de décembre dernier, il y

^ 
a

déjà presque onze mois, Ingrid avait été
replâtrée au début de l'été dernier. Après
la rééducation nécessaire , elle avait repris
l'entraînement et était allé au Chili, à
Portillo , pour suivre un entraînement de
base.

Hélas, rapidement une douleur se ma-
nifesta à sa jambe blessée. Une radiogra-
phie révéla que le cal form é sur le tibia
s'était fissuré. De retour en France, elle
fut de nouveau plâtrée. Actuellement , en
rééducation chez un praticien spécialiste
d'Aix-les-Bains, elle devait déclarer : Cette
blessure était beaucoup plus grave qu'on
ne l'avait pensé. En fait, le cal formé snr
le tibia droit avait presque complètement
cédé. Replâtrée a la mi-août, on ne m'a
retiré ce plâtre qu 'il y a une huitaine
de jours. Ma jambe n'est pas encore très
solide. Il faudra faire une rééeucation très
doucement avec beaucoup de patience.

Arrivée à Aix-les-Bains depuis quel-
ques jours , Ingrid , qui a déjà connu bien
des malheurs dans sa carrière avant de
devenir championne du monde (appendicite ,
jaunisse et accident aux vertèbres cervica-
les) est donc entrée dans une nouvelle pha-
se de rééducation.

L'éminent spécialiste qui la soigne est
catégorique : il lui faudra au minimum

trois semaines de reéducation avant d en-
visager une reprise quelconque d'entraî-
nement sportif. Ce qui, logiquement , ne
lui permettrait pas de chausser les skis
avant la dernière partie de novembre. In-
grid aura-t-elle le temps de retrouver la
forme qui lui permettra de gagner sa sé-
lection dans l'équipe de France pour les
Jeux olympiques de Sapporo ?

Quant à sa sœur Britt , elle se fit une
entorse à la cheville gauche à Saint-Larp
dans les Pyrénées, en août dernier , puis
se . reblessa en septembre. Après une réé-
ducation à Aix , Britt , rétablie , vient de
rejoindre ses camarades de l'équipe de
France à Tignes, où elle a repris l'en-
traînement sur skis avec évidemment un
certain retard.

Mi\M SPORTS

COUPE DES CLUBS CHAMPIONS
Olympic Marseille - Ajax Amsterdam 1-2 (1-1)
Grasshoppers - Arsenal 0-2 (0-1)
Celtic Glasgow - Sliema Wanderers (Malte) 5-0 (3-0)
C.S.C.A. Moscou - Standard Liège 1-0 (1-0)
Valence - Ujpest Dosza Budapest 0-1 (0-0)
Borussia Moenchengladbach - Internazionale Milan 7-1 (5-1)
Dynamo Bucarest - Feyenoord Rotterdam 0-3 (0-2)
Sporting Lisbonne - C.S.C.A. Sofia 3-1 (2-1)

COUPE DES VAINQUEURS DE COUPE
Sparta Rotterdam - Etoile Rouge Belgrade 1-1 (0-1)
Beerschot Anvers - Dynamo Berlin-Est 1-3 (0-0)
Glasgow Rangers - Sporting Lisbonne 3-2 (3-0)
Turin - Austria Vienne 1-0 (0-0)
Eskisehirpor (Turquie) - Dynamo Moscou 0-1 (0-0)
Barcelone - Steaua Bucarest 0-1 (0-1)
Atvidaberg (Suède) - F.-C. Chelsea 0-0
Liverpool - Bayern Munich 0-0

COUPE DE L'UEFA
Roscnborg Trondheim (Norvège) - Lierse SK (Belgique) 4-1 (2-0)
Rapid Bucarest • Legia Varsovie 4-0 (2-0)
F.-C. Cologne - F.-C. Dundee 2-1 (1-1)
ADO La Haye - Wolverhampton Wanderers 1-3 (0-0)
Zeleznicar Sarajevo - F.-C. Bologne 1-1 (0-1)
Nantes - Tottenham Hotspur 0-0
Eintracht Brunswick - Atletico Bilbao 2-1 (2-1)
St Johnstone (Ecosse) - Vasas Budapest 2-0 (1-0)
AC Milan - Hertha Berlin 4-2 (1-1)
OF Belgrade - Cari Zeiss Jena (Allemagne de l'Est) 1-1 (0-1)
Ferencvaros Budapest • Panionos Athènes 6-0 (2-0)
Zaglebie Walbrzych (Pologne) - UT Arad 1-1 (1-0)
Dynamo Zagreb - Rapid Vienne 2-2 (H) ¦

, Real Madrid - PSV Eindhoven 3-1 (2-1)
Les matches retour de ces trois coupes européennes auront lieu le 3 novembre.

/%C <̂>\ \
^^^r-i résultats

Le Panaméen Roberto Duran , dit c main
de pierre» , a battu par K.O. à la 7me reprise
d'un combat prévu en dix rounds, le Japo-
nais Hiroshi Kobayashi , ancien champion
du monde des poids légers, à Panama
devant 15.000 personnes. Duran , qui domina
son adversaire dès le début du combat et
qui est classé septième dans les classements
de la W.B.A., espère après cette victoire
pouvoir rencontrer pour le titre mondial
l'Ecossais Ken Buchanan.

Défaite de Kobayashi

Le champion d'Afrique du Sud des poids
moyens, Pierre Fourie , ayant renoncé à
défendre son titre , ne pourra rencontrer le
champion du monde de la catégorie,
l'Argentin Carlos Monzon , titre en jeu , à la
fin de l'année. La « Transvaal Boxing
Board » a déclaré que le titre de Fourie
était vacant après avoir reçu de ce dernier
une lettre indiquant qu 'il avait des difficul-
tés , désormais , à faire le poids et qu 'il re-
nonçait à son bien.

Le titre mondial des
poids moyens est

actuellement vacant

Aŵk cyclisme

| Hubschmid renonce |
I au GP des Nations II Ig§ Le Suisse Bruno Hubschmid, m
H maillot vert du dernier Tour de fi
p l'Avenir, qui avait été invité à M
H prendre part à l'épreuve des ama- M
m teurs du Grand prix des Nations, m
m qui aura Heu dimanche, a décidé é
p de s'abstenir. L'Argovien ne p
jp s'estime en effet pas suffisamment p
p préparé pour une épreuve d'une m
H telle difficulté.

IMPRIMERIK CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NETJCHATEL
S. A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Hostettler

m
L'annonce
reflet vivant du marché

SPORTSWSTg f JJ  i t F -T _f - __M ^HJt'iH::

FOOTBALL
9 Lu commission de discipline de

l'UEFAA suspendu pour trois rencontres le
défenseur de ITnter Milan Mario Bertini.
Celui-ci avait été expulsé du terrain lors du
match de coupe d'Europe AEK Athènes-
Inter Milan le 29 septembre dernier.

HOCKEY SUR GLACE
• 1er tour de la coupe d'Europe : CSCA

Sofia-Dynamo Weisswasser (All-O) 3-6.
Dynamo Weisswasser est qualifié pour le
2mc tour sur le résultat de 15-3. EV
Fuessen-Tijsk Trappers Tilburg (Ho) 13-2
(0-0, 9-0, 4-2). EV Fuessen est qualifié pour
le 2me tour sur le résultat de 18-4.

BOXE
# Le Poids moyen canadien Donato

Paduano livrera le plus difficile combat de
sa carrière à la mi-décembre, au forum de
Montréal. Il sera oppposé au Noir Améri-
cain Emile Griffith, ancien champion du
monde de la catégorie. La conclusion du
match a été révélée a New-York par le
« match-maker » du Madison Square Garden
Tedelv Brenner.
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DISCOUNT DE LA CÔTE I
JTJ PH. BERTHOUD & Cie Rue de la Gare 7 Corcelles [T\ 1

Ouvert du lundi au vendredi de 9 h à 12 h, le matin et de 14 h j |
à 18 h 30 l'après-midi, fermé le mercredi après-midi. M
Samedi, ouvert de 7 h 30 à 16 h sans interruption. ||

I
W&Ê

Prix de vente Hhabituel Notre prix p
m_ ĉû

ALI-VIANDE 3 boîtes 5.70 3.90 I
ALI-FLOC-sac à 10 kg 22- 18.50 i
Aliment complet pour chats «Matzinger » 1.20 -.70 i
Aliment complet pour chiens <Tapsy> - 2,5 kg 8.50 6.70 I

Bl

Scorsonères Hero-boîte î/i 4.15 3.30 1¦ Choix de légumes des Gourmets Hero-boîte 1/1 4- 3.20 1
I Ratatouille Hero-boîte i/i 3.75 3.- I
I Raviolis Roco - boîte i/i 2.60 1.90 I
WJ _u, 

___

I Haricots verts d'Espagne extra -fins-boîte i/i 3.- I
I Carottes extra -fines de Hollande " 2.20 G
I Endives «Stark » 3.10 I
I H
I Dentifrice SIGNAL 2 . 2.95 1.50 I
I Dentifrice ULTRA -DLANC . . . .  4.10 2.20 i
I Dentifrice COLGATE FLUOR 4.30 2.30 I
I Dentifrice COLGATE GARDOL 3.95 2.- I

Il NSU TT 1200 il
R*£ 1968, rouge. ||3«

___u_______f __^_^0___^_7_&_^_J_^_0_F_^_w___m m ___m m__\

BATEAU
A vendre canot acajou type Runa-
bout, avec moteur 35 CV.
Occasion, 3000 fr.
Tél. (038) 31 5817.

\̂W Citroën Break 1|

I

Ami 6 |
1969, 30.800 km. |i
Etat impeccable. S;

Expertisées. Reprise. fj
Facilités de paiement t£

A avec crédit G.MAC. M

\ _̂____ m*KI. —M ^m—f
Tmi0 —̂ m̂m—^—M—0X_r +
*̂f£ _̂ W _̂i_m^

L'OCCASION DU JOUR

Vauxhall 2000 DN
de luxe, 1970, beige, 18.000 km.
GARAGE MARIO BARDO,
Sablons 47, Neuchâtel. Tél. 24 18 42.
Samedi, ouvert toute la journée.

L'OCCASION DU JOUR

Simca 1000 GLS
1970, bleue, 32.000 km.
GARAGE MARIO BARDO,
Sablons 47, Neuchâtel,
tél. 2418 42.

i ,

Occasions
expertisées
AUSTIN 1800,
1965, 96.000 km

FORD CORSAIR,
1965, 92.000 km

OPEL KADETT,
1963, 106.000 km
OPEL KADETT
COMMODORE,
1964, 100.000 km

RENAULT R 10,
1966, 79.000 km i

VW1300,
1967, 39.000 km

VW 1600 L,
1965, 65.000 km

FORD TAUNUS 12 M,
1965, révisée ;
OPEL COMMODORE,
1968, 66.000 km, —
état Impeccable ;

Garage M. BARDO,
Neuchâtel,
tél. 2418 42.
Samedi ouvert
toute la Journée.

A vendre :

Citroën
ID 20
confort 1969,
54.000 km

Mercedes
2000
1966, 130.000 km

Opel
Record
1700
1965, 75.000 km.
Voitures expertisées
Reprises - facilités
de paiement.
Garage de la Côte,
Peseux.
Service vente :
Tél. 41 10 85
Atelier :
Tél. 31 23 85.

^E^$^iS^^&£$%fë ~£S ŷ W/3f SÎ8F£?t& ; ru r

VOLVO 144 - 1969 - crème - 42.960 km Fr. 9.600.—
VOLVO 144 - 1969 -grise - 27.500 km Fr. 10.600.—
VOLVO 144 S - 1967 - rouge - 100.060 km Fr. 6.900.—
VOLVO 144 S-1969 - jaune - 37.020 km Fr. 11.000.—
VOLVO 144 S - 1971 - grise - 27.345 km Fr. 12.300.—

VOITURES GARANTIES 3 MOIS

GARAGES SCHENKER
agence VOLVO, HAUTERIVE

Tél. 3313 45 Ouvert jusqu'à 20 heures

GARAGE DU RALLYE 
~
gî I

Vi. Dumont pJlJJ I
2400 Le Locle .*̂ 3lSlÉSElilÉ

Votre distributeur OPEL vous propose quelques voitures d'occa-
sion entièrement révisées et munies pour la plupart de la
garantie O.K.

OPEL Kadett blanche 1966 Fr. 3.800.—

OPEL Record bleue 1965 Fr. 2.500.—

OPEL Record verte 1967 Fr. 5.500.—

OPEL Record 1900, blanche 1968 Fr. 7.200.—
6 places

OPEL Record 1900, Luxe rouge 1970 Fr. 10.000.—

OPEL Ascona 1600, L bronze 1971 Fr. 9.500.—

OPEL Capitaine, avec noire 1966 Fr. 6.000.—
radio et pneus
clous

FIAT 850 bleue 1965 Fr. 2.000.—

FIAT 850, Coupé Sport bleu foncé 1966 Fr. 3.800.—

KARMANN Ghia grise 1965 Fr. 3.500.—

VAUXHALL Cresta de Luxe bleu clair 1968 Fr. 4.000.—

N'hésitez pas à nous consulter, même le soir ou le samedi.

Nous sommes à votre disposition.

Tél. (039) 31 33 33

? 

204 GL 1970, 6 CV, belge, toit
ouvrant, intérieur drap.

204 GL 1968, 6 CV, eau vive, toit
ouvrant, intérieur drap.

204 GL 1969, 6 CV, verte, intérieur

Q 

simili, 31.000 km.
404 GT 1971, 9 CV, rouge, Intérieur

drap.
404 COUPÉ INJECTION 1967, 9 CV,

? 

gris métallisé.
404 1964, 9 CV, beige, intérieur

drap, accessoires.
404 1966, 9 CV, blanche, toit ou-

vrant, intérieur drap, moteur neuf.

Q

404 SUPERLUXE INJECTION 1967
9 CV, beige métallisé, toit ou-
vrant, intérieur cuir.

404 GT 1969, 9 CV, blanche, inté-
rieur drap rouge, radio.

B

504 INJECTION 1969, 10 CV, beige,
toit ouvrant, intérieur drap.

? 

HSPOH Demandez liste complète aveo
«¦|p if détails et prix. Facilitée de
VjccoinJ/ paiement. Essais sans engage-
\^y ment, même à votre domicile.

BSKBPIjEpplll
A vendre

Peugeot 204
Break
1969, 36.000 km.

Peugeot 204
1968. Expertisées et
garanties.
Tél. 31 25 81
et 34 53 15.

A vendre :

BMW 1800 Tl
1966, moteur neuf

Simca 1501 GLS
1968, moteur neuf

Fiat 124
1969, 32.000 km

Chrysler 160 GT
1971, 3000 km

Voitures expertisées.
Reprises - facilités de paiement.
Garage de la Côte S.A., Peseux.
Service de vente : Tél. 41 10 85.
Atelier : Tél. 31 23 85.

A vendre

Opel Kadett
« Caravan », luxe,
modèle 1966,
60.000 km,
peinture neuve,
expertisée.
Tél. (038) 53 14 08,
de 18 à 20 heures.
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Société d'orchestre Bienne

OPÉRA - COMIQUE

LES MOUSQUETAIRES AU COUVENT
de Louis Varney

— Mise en scène de Daniel Fillion, avec Evelyn
Brunner (lauréate du concours d'exécution mu-
sicale de Genève 1971), Gaston Presset et Lu-
cienne Mani (Grand Théâtre de Genève) ainsi
que des chanteurs et acteurs de grande renom-
mée.

— Société d'orchestre de Bienne sous la direction
de Daniel Reichel.

Au Théâtre municipal, Bienne, les Jeudi 21, vendredi 22 et
samedi 30 octobre 1971, à 20 h 15.
Location ouverte à la caisse du théâtre, Bourg 19,
tél. 2 31 30. mardi à samedi : 10-12 h 30 et 17-19 heures.

¦HHRH

A vendre
pour bricoleur

NSU Prinz
expertisée,
prix à discuter.
Tél. 6712 31,
après 19 heures.

Fraiseur
spécialisé, expéri-
menté, très stable,
ayant permis d'éta-
blissement, cherche
changement de si-
tuation à Neuchâtel
et environs.
Adresser offres écri-
tes à El 2394 au
bureau du Journal.

Jeune homme,
22 ans, ayant de
l'expérience,
cherche place

chauffeur A
Immédiatement,
éventuellement
aide-chauffeur (D)
pour la Suisse ou
l'étranger.
Adresser offres
écrites à 211-34 au
bureau du journal.

Jeune fille, en stage
en Angleterre Jus-
qu'au 15 novembre,
cherche place de

secrétaire
langue maternelle
allemande, parfaite
connaissance de
l'anglais, quelques
connaissances du
français.
Adresser offres écri-
tes à BF 2391 au
bureau du journal.

A vendre
Break
Ami 6
1968, expertisée,
2500 fr.
Tél. 5315 88.

A vendre

VW 1300
28.800 km, 1969,
expertisée, 2 pneus
neige neufs et
accessoires.
Tél. 25 7210,
dès 19 heures. l_

A vendre

Ford Combi
1500
avec porte arrière,
expertisée,

Fr 2900.—
Grandes facilités
de paiement.

Garage R. WASER,
rue du Seyon 34-38,
2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 16 28.

A vendre

NSU n
1967.
Tél. 31 16 27 OU
31 47 18.

R 16 GL
gris métallisé,
33.000 km,
modèle 1970,
excellent état,
expertisée.
Prix selon entente.
Tél. (038) 41 13 45,
dès 20 heures.

A vendre

Citroën ID 19
modèle 1966,
peinture neuve,
blanche, expertisée,
bas prix.
Garage du Val-de-Ruz
Boudevilliers.
Tél. (038) 36 1515.

A vendre

Ford
Cortina GT
modèle 1966, beige,
expertisée,
prix à discuter.
Garage du Val-de-Ruz
Boudevllllers.
Tél. (038) 36 1515.

Jeune demoiselle
bilingue (allemand-
français), connais-
sances d'italien et
d'anglais, un an de
pratique, cherche
place de

secrétaire
ou autre à la
demi-journée ou 2/3.
Adresser offres
écrites à 2110-38 au
bureau du Journal.

Employé de
commerce
21 ans,
Suisse allemand,
connaissance du
français, cherche
situation à
Neuchâtel.
Entrée : 1er no-
vembre 1971 ou
à convenir.
Adresser offres écri-
tes à CG 2392 au
bureau du Journal.

Pour quelques jours
seulement nous expo-
sons 5 vitrines

d'ETAINS
Choix inégalable

_̂00 NEUCHÂTEL

Temple-Neuf 4
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Confiseur, 35 ans, marié, trois
enfants,

cherche changement
de situation

Représentation, vente, si possible
contact avec la clientèle.
Faire offres sous chiffres
P 28-130884, à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

Suisse de 28 ans, marié avec en-
fant, solide formation et excellen-
tes références, cherche place de

comptable
dans maison offrant poste d'avenir
avec responsabilités.
Faire offres sous chiffres Fl 2385
au bureau du journal.

COUTURE
retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouchés, réparés,
etc. par spécialiste
Veston-Pantalon
Toutes retouches
Pltteloud, couture
Temple-Neuf 4
Neuchâtel
TAI OC A, nO

°'° °S^̂ ^
Poiss

ons 'raisO EB î»̂ *'
- recommandés cette semaine

n JÊfi '' '' '/m/ grande baisse
V: '0r sur les filets

°JF ° de perches frais

 ̂  ̂Lehnherr frères
POISSONNERIE Tél. 25 30 92
Place des Halles NEUCHATEL

Pour insérer
une petite annonce
au tarif réduit
de 30 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer
à notre bureau de réception. 4,
rue Saint-Maurice, ou d'inscrire
votre annonce au dos du coupon
d'un bulletin de versement postal.
Ces annonces ne sont pas accep-
tées par téléphone et elles doi-
vent être payées ayant la paru-
tion.
Les annonces commerciales ainsi
que les annonces pour la vente
de véhicules à moteur ne sont
pas admises.

Apprenez maintenant
à taper à

la machine
à écrire
en louant une ma-
chine à raison de
25 fr. par mois,
chez Reymond, Neu-
châtel, fbg du Lac
11.



L'entrée en lice de la ligue Â pourrait être
marquée par des éliminations spectaculaires

^
|g ' . " iootbair j Seizièmes de finale de la coupe

Samedi et dimanche, quatrième tour prin-
cipal (l fïmcs de finales) de la coupe en
forme d'entonnoir : au printemps, il ne res-
tera que deux gouttes, les meilleures, au
rendez-vous du Wankdorf.

Entrée en lice des clubs de ligue A, les
petits se démenant depuis un bout de temps
déjà. Pour la plupart des « gros bras », la
coupe est l'ultime espoir d'une saison déla-
brée ; Servette, tenant de la chose, en est

conscient plus que quiconque.
Quelles seront les tâches des quatorze

équipes de ligue A?  LAUSANNE et LU-
CERNE ont tiré les numéros les plus fai-
bles de la hiérarchie, avec FONTAINEME-
LON et KRIENS. Val-de-Ruz ou pas, il
serait étonnant que Lausanne lâche la proie
pour l'ombre. Quant à Lucerne, mal en
point, il en découdra chez lui pour un derby
peu affolant , Kriens s'étant qualifié en al-
lant battre Gambarogno, au Tessin, ce mê-
me Gambarogno, qui... Suivez mon regard !

LES AVANTAGÉS
Déjà nous arrivons à des rencontres plus

serrées : ligue A contre ligne B. Prenons
les plus avantagés.

BALE-MONTHEY. Problème facile pour
Benthaus, les Valaisans traînant les pieds.

YOUNG BOYS - ETOILE CAROUGE.
La grosse caisse de Barnum contre la flûte
de Mozart. Il la faudrait enchantée pour
endormir l'ours.

SERVETTE - CHÊNOIS. La surprise se-
rait que Servette gagne. Dommage que le
match se déroule aux Charmilles !

BIENNE - VEVEY. Une mauvaise ligue
A contre une bonne ligne B, ça donne qnoi?
Mettez quarante centimes de côté et vous
le saurez avec force détails, lundi.

WINTERTHOUR - BRUHL. Là, Je pen-
se qu 'Eichmann sera en difficulté.

LUGANO - WETTINGEN. L'occasion
pour Luttrop d'attendrir un peu son béton
et, par là, d'humer l'air raréfié de la vic-
toire.

ZURICH - BELLINZONE. La promena-
de de santé qui peut mal finir, Bellinzone
restant roi des surprises.

On remarque que sur quatorze équipes
de ligue A, pas moins de neuf ont la chan-
ce de jouer à domicile, puisque SAINT-
GALL se contentera de recevoir un voisin
de première ligne, RORSCHACH, et de
l'« assaisonner » à sa manière.

EMBUCHES
Voyons un peu à quoi sont exposés les

voyageurs.
NEUCHATEL XAMAX - LA CHAUX-

DE-FONDS. Il y a un bout de temps que
ceux du Haut font le pige à ceux du Bas.
Ce manège doit-il obligatoirement cesser ?
Dimanche, la Maladière vivra dans le sou-
venir et, ma foi.... La conjoncture est bon-
ne, pour Neuchâtel Xamax, de se situer
dans la hiérarchie des forces.

MARTIGNY - SION. Court déplacement ,
mais d'autant plus plein d'embûches. On ne
se hasarderait pas à parier.

MENDRISIOSTAR - GRANGES. L'an
dernier, les Tessinois éliminaient Bâle et con-
testaient la finale à Lugano et, pour peu
que le goût leur en soit resté, Granges ne
sera pas à la noce.

CHIASSO - GRASSHOPPERS. Avec son
match d'Arsenal dans les jambes, Grasshop-
pers aurait sûrement souhaité autre chose
que ce lointain et périlleux voyage.

A PREMIÈRE VUE

Combien de clubs de ligue A resteront-
ils en lice pour le cinquième tour ? Voilà
l'insidieuse question. Les surprises de coupe,
c'est plus qu'un cliché, le danger rôdant où
on l'attend le moins. A première vue, je
recommanderais très chaudement la méfian-
ce à La Chaux-de-Fonds, Servette, Bienne,
Sion, Granges, Lucerne, Zurich et Grasshop-
pers, sans exclure, comme il se doit, la pos-
sibilité de l'énorme faux pas du match dit
joué d'avance. A. EDELMANN-MONTY.

Une grande vedette. — Le Lausannois Grahn (à gauche) foulera, samedi,
la pelouse de Fontainemelon. Il y a presque de quoi faire des complexes.

(A.S.L.)

Les Neuchâteiois et la coupe
La fin de cette semaine sera singulièrement pimentée pour les Neuchâ-

teiois amateurs de football. Les caprices (quel joli nom) de la coupe, qui
ne doivent, d'ailleurs, presque rien au hasard puisque le tirage au sort des
matches se fait encore par régions, ces caprices ont, en effet, préparé un
week-end palpitant pour les gens de notre canton.

Fontainemelon-Lausanne et Neuchâtel Xamax-La Chaux-de-Fonds consti-
tuent, aussi bien pour le simple curieux et l'amateur de beau jeu que pour
le « partisan », des motifs à s'enthousiasmer et, sans doute, de bonnes raisons
de se réjouir. Le bon peuple est gâté, cela d'autant plus que, pour servir ses
intérêts (et les leurs en retour), les clubs en cause ont eu l'intelligence de
fixer les matches à deux jours différents. Cette entente est à souligner.

La venue d'un club de ligue A, pour une équipe de deuxième ligue, est un
événement rarissime, étant entendu que nous faisons abstraction des matches
amicaux. Fontainemelon va donc vivre, samedi, un moment mémorable, qui
s'inscrira dans ses annales au chapitre des belles heures, même si la victoire
doit passer dans les mains adverses. Pour les Simeoni, Holzer, Rumo, Zaugg
et autres Weyermann, affronter « pour de bon » les Grahn, Lala, Zapella
ou Vuilleumier, aura un goût d'aventure ressemblant fort à celui d'un rêve...

Toute une population s'apprête à s'assimiler à ses héros d'un jour, héros
qu'elle est déjà disposée à excuser mais qu'elle espère secrètement voir».
Bref , on ne sait jamais.

A la Maladière, le lendemain, ce sera tout autre chose, aussi bien dans
l'esprit que dans le jeu. D'abord, il s'agira d'un derby cantonal. Ensuite, une
ligue seulement (au lieu de trois à Fontainemelon) séparera les deux adver-
saires. La Chaux-de-Fonds, enfin, a une revanche à prendre : il y a deux ans,
à pareille époque, Xamax avait bouté les « Meuqueux » hors de la coupe en
s'imposant en beauté (5-3) à la Charrière. Un dessin n'est donc pas nécessai-
re ; chacun a compris de quoi il retourne !

Pour Neuchâtel Xamax, qui n'a plus perdu un match depuis le 14 août,
ce sera l'occasion de prouver que son désir d'accéder à la ligue A n'est pas
utopique. Il devra certainement, à cette fin, songer à sa jeunesse, car La
Chaux-de-Fonds a montré un solide tempérament, jusqu'ici, en championnat.
La lutte promet d'être intense. Techniquement, et en raison de l'indécision
existant quant au nom du qualifié, ce match s'annonce comme l'un des prin-
cipaux du week-end.

Si le soleil est de la partie, la Maladière va revivre comme au plus beau
temps. François PAHUD

DeiiK titres suisses au Norton-club de Neuchâtel
[ tf f i  motocyclî ê̂f] LE BILAN NATIONAL DE LA SAISON 1971 EST DES PLUS RÉJOUISSANTS

Avec la treizième manche, sur le cir-
cuit d'Hockenheim, les 18 et 19 septem-
bre, a pris fin le championnat suisse
1971 "de motocyclisme sur route. Pour
la première fois depuis de longues an-
nées déjà, ce championnat est le reflet
véritable des valeurs , puisque les résul-
tats finals sont le fruit d'une synthèse
côte-circuit , deux spécialités somme tou-
te assez différentes.

Trois circuits étaient admis , cette an-
née, pour l'attribution des titres natio-
naux. Tout d'abord , ce fut Monza, en
juillet. Ensuite, au début de septembre
c'était au tour de Lignières d'accueillir
les pilotes helvétiques. Et comme, cha-
que année, c'était enfin au motodrome
ouest-allemand de Hockenheim de ser-
vir le cadre aux joutes finales, clou de
la saison.

Dix courses de côte avaient été pri-
mitivement prévues par la commission
sportive nationale. L'une d'entre elles,
Ollon-Villars, fut, par la suite, pour des
raisons techniques (limitation des inscrip-
tions en particulier) retirée du calendrier
national . C'est donc sur les résultats de
neuf épreuves en côte et trois en cir-
cuit que les titres nationaux 1971 ont
été attribués.

C'est samedi dernier à Genève, lors

de rassemblée de la commission sportive
qu 'ont été homologués les résultats fi-
nals des diverses catégories. Il se déga-
ge Immédiatement dé ces résultats les
constatations générales suivantes : si , dans
les petites cylindrées (jusqu'à 350 cmc)
les titres sont tous revenus à des pilo-
tes suisses alémaniques, par contre, les
grosses catégories, ainsi que les side-cars,
ont été largement dominés par les cou-
reurs romands.

DEUX TITRES AU NORTON-CLUB
Une nouvelle fois, le Norton-club de

Neuchâtel a inscrit son nom sur les ta-
belles d'honneur en remportant deux ti-
tres. En effet , c'est à une véritable do-
mination neuchâteloise que nous assis-
tons dans la catégorie des plus de 550
cmc, puisque Florian Burki (bien qu'ha-
bitant Genève, il défend les couleurs du
grand club neuchâteiois) a littéralement
c effacé » la classe, remportant , au gui-
don de son Egli-Vincent 1000 cmc, tou-
tes les manches auxquelles il a participé.
Dans la même catégorie , nous trouvons
trois autres coureurs neuchâteiois dans
les cinq premiers. Au deuxième rang,
Hans Meyer (Anet), sur Norton-Meyer ;
au quatrième, Philippe Schreyer (Cortail-
lod) sur Laverda, remarquable en fin de
saison ; au cinquième, le très régulier

Fin remarquable. — Précédé ici par Fritz Peyer, le Neuchâteiois Philippe
Schreyer a connu une fin de saison de qualité. (Avipress-Pécoud)

Georges Beuchat (Neuchâtel), sur Rick-
man-Cooper. Le troisième rang de la
classe est détenu par le Zuricois Max ,
Thoma, sur Egli-Vincent. *

La spectaculaire classe des side-cars,
au terme d'un duel à couteaux tirés avec
les Bernois Trachsel-Kemmer, est fina-
lement revenue aux Bienno-Neuchâtelois
Hamel-Meier, sur Kawasaki. Malgré le
handicap certain que représente le chan-
gement de passager en cours de saison
(le titulaire Schneider a été blessé au
Monte-Generoso), Bruno Hamel a termi-
né la saison sur les chapeaux de roues
en s'imposant à Lignières et en s'octroy-
ant la troisième place derrière Kurth-
Rowe (Cat-Crescenf) et Meier - Gehrig
(BMW) à Hockenheim. L'équipage Trach-
sel-Kemmer (Suzuki) termine à 4 points
des champions suisses, précédent une au-
tre paire bernoise, Sigrist-Meier, de Su-
miswald , sur BMW.

La catégorie des 500 cmc, quant à elle,
a été dominée d'un bout à l'autre de la
saison par les coureurs valaisans. Deux
points seulement séparent les deux pre-
miers, Guy Morisod (Kawasaki H1R) et
Bruno Michaud (Ducati), tous deux de
Monthey. Le troisième rang de la classe
revient également à un Valaisan , plus
précisément un Sédunois , Jean-Elie Fdr-
nage, sur Egli - Kawasaki. Le Lucernois
Xaver Suess, qui avait bouleversé tous
les pronostics en début de saison par ses
victoires d'Oulens-Villars et de Bonvil-
lars-Fontanezier , n'a pu soutenir long-
temps le rythme imposé par les ténors
de la classe et se trouve relégué au si-
xième rang.

S'il est une catégorie qui fut disputée
cette armée, c'est bien celle des 350

cmc. Jusqu 'à la mi-saison, six coureurs,
tous au guidon de ces extraordinaires ma-
enines japonaises que sont les Yamah a
TR2, pouvaient prétendre au titre natio-
nal : le Neuchâteiois Grandidier , les
Zuricois , Kneubuhler , Lindenmuller , Muh-
lebach et Brungger et le Vaudois Gilbert
Piot.

Les victoires en circuit du Bernois
Rothermann (Yamaha) à Lignières et à
Hockenheim allaient lui permettre de
s'immiscer dans ce groupe de tête, pre-
nant le relais de Grandidier qui avait
arrêté provisoirement la compétition dans
le courant de l'été. Le titre est en dé-
finitive revenu au Zuricois Bruno Kneu-
buhler , qui devance Lindenmuller et Ro-
thermann. _ Le Vaudois Piot s'octroie,
quant à lui , la cinquième place.

Pour sa première saison dans les pe-
tites cylindrées, le Zuricois Fritz Peier
a réussi un coup de maître. On se sou-
vient que ce coureur avait été, en 1969,
le premier à mettre véritablement en
exergue les qualités des Egli-Vincent 1000
cmc en remportant toutes les manches
du championnat et en pulvérisant nom-
bre de records de piste. En 1970, il
avait tenu tête à Florian Burki dans la
même catégorie jusqu'au Generoso où il
s'était vu confier une Suzuki-Weber 250
cmc qui fit montre, entre ses mains,
d'une rapidité remarquable , particulière-
ment en côte. Si, sur les trois circuits,
la vitesse de pointe des Yamaha TD2
ne lui permit pas de s'imposer, le voilà
néanmoins à nouveau champion suisse,
précédant le Fribourgeois Félix Ande-
rau (Yamaha) et le Bâlois Emilio Doli-
man , également au guidon d'une Suzu-
ki « kitée ». Le Fribourgeois Claude Bon-

gard , vainqueur de Lignières, n'a placé
sa Yamaha qu'au quatrième rang, à cau-
se du nombre peu élevé d'épreuves aux-
quelles il a pris part , étant souvent en-
gagé à l'étranger.

MULLER INTOUCHABLE
Crédité du nombre maximum de points

au terme de cette saison, le Zuricois
Hans Muller, sur Yamaha, a littérale-
ment dominé la catégorie des 125 cmc.
Tant en circuit qu'en côte, il a mené sa
saison de main de maître, ne laissant la
première place qu'à Hockenheim, sur
chute , et à deux reprises en côte, au
début de l'année. Au classement final , il
précède le Bâlois Jacques Andrey (Ya-
maha) et le Tessinois de Bienne Iwan
Panizzi , sur Aermacchi. Le Genevois
Claude Raccordon , très régulier , s'oc-
troie la quatrième place.

Le métier et l'expérience du Zuricois
Ulrich Graf lui aura de nouveau permis
de remporter la palme des 50 cmc, pre-
nant le relais du Lausannois Hauptli, te-
nant du titre. Il est à noter, dans cette
catégorie, que les trois premiers classés,
Graf , Stammbach (Wiia) et Kullmer
(Birsfelden) s'alignaient sur de sembla-
bles Kreidler.

En résumé, des courses aux titres re-
marquables cette année, par le panacha-
ge côte-circuit permettant aux pilotes
d'aborder les compétitions internationales
avec un certain bagage. Nul doute que
l'an prochain de nombreux Suisses pren-
dront part à des courses à l'étranger,
pour le bon renom de motocyclisme hel-
vétique.

Charles-F. PÉCOUD

Deux champions. — Le Valaisan Guy Morisod devance ici le fameux Florian Burki qui pilote, en la circonstan
ce, une Honda. (Avipress-Pécoud)

Kuppers à Lugano
Le FC Lugano s'est assuré les services

de l'Allemand Hennés Kuppers (33 ans).
Ce dernier a porté à sept reprises le mail-
lot de l'équipe nationale allemande. Il fut
d'autre part , le coéquipier de Timo Konie-
zka et de Hans-Otto Luttrop à Munich
1860.

Kuppers évolue, actuellement , avec le club
autrichien de Wacker Innsbruck. L'accord
de la fédération autrichienne pour ce trans-
fert n'a, d'ailleurs , pas encore été obtenu.
Dès que ce document aura été reçu, Kup-
pers, qui a signé un contrat de deux ans,
pourra jouer au sein du club tessinois.

Championnat suisse
par équipes
à Neuchâtel
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Le championnat suisse de karting par
équipes, organisé par le Kart-club de
Neuchâtel, va se dérouler dimanche, sur
le parc à autos de Serrières, entre le
stade de football et la fabrique de ci-
garettes. Vingt-trois équipes de quatre
coureurs sont inscrites à cette compéti-
tion, qni se déroulera par éliminations
successives. Les 28 meilleurs pilotes par-
ticiperont à la finale courue sur 30
tours.

Nous reviendrons dans un autre arti-
cle, sur les caractéristiques techniques
de cette épreuve et nous essaierons d'en
citer les favoris. Nous nous contente-
rons, aujourd'hui, de publier les don-
nées générales de la compétition. Il
faut savoir que le classement des équi-
pes s'établit à l'addition des points
acquis par les quatre pilotes et que les
places de départ dans la première man-
che sont attribuées en fonction des
temps réalisés lors des essais. Les pre-
mières éliminatoires et les demi-finales
se déroulent sur quinze tours du cir-
cuit, alors que la finale, comme nous
l'avons déjà dit, est prévue sur 30 tours.

_ Peu connu dans notre région, le kar-
ting a, depuis longtemps déjà, obtenu
ses lettres de noblesse dans d'autres
parties de la Suisse, où œuvrent des
pilotes de grande valeur. Les amateurs
de sensations fortes et de vitesse (un
kart peut atteindre ISO km /h sur une
ligne droite) auront donc l'occasion de
passer un dimanche des plus attrayants
sur les rives de notre lac.

50 cmc : 1. U. Graf (Oetwil) Kreidler ,
72 points. 2. Stammbach (Wila) Kreidler ,
69. 3. Kullmer (Birsfelden) Kreidler-Romo ,
64. 4. Raemy (Berne) Kreidler , 46. 5.
Dœrflinger (Birsfelden), Kreidler , 38. 6.
Baettig (Niederglatt) Kreidler , 31. 125 cmc :
1. Miller (Horzel) Yamaha , 90 points. 2.
Andrey (Bâle) Yamaha , 73. 3. Panizzi (Ca-
vigliano) Aermacchi , 58. 4. Racordon (Ge-
nève) Yamaha , 52. 5. Tschannen (Stuckis-
haus) Honda , 40. 6. Stammbach (Wila)
Maico , 36. 250 cmc : 1. F. Peier (Dietikon)
Suzuki , 84 points. 2. Anderau (Cordast)
Yamaha , 72. 3. Dolimann (Bâle) Suzuki ,
69. 4. Bongard (Châtel-Saint-Denis) Yamaha ,
57. 5. Muhlebach (Schachen) Suzuki, 42.
6. Délessert (Renens) Ossa, 42. 350 cmc :
1. B. Kneubuhler (Glattbrougg) Yamaha,
77 points. 2. Lindenmuller (Dietikon) Ya-
maha, 71. 3. Rothermann (Berne) Yamaha ,
51. 4. Muhlabach (Schachen) Yamaha , 49.

5. Piot (Vuarrens) Yamaha , 48. 6. Brung-
ger (Oetwil) Yamaha , 48. 500 cmc : 1. G.
Morisod (Chœx) Kawasaki , 82 points. 2.
Michaud (Monthey) Ducati , 80. 3. Fornage
(Sion) Kasasaki Egli , 66. 4. Anderau (Cor-
dast) Kawasaki , 58. 5. Brungger (Oetwil)
Bultaco , 54. 5. Suess (Ruswil) Honda, 48.
Plus de 550 cmc : 1. F. Burki (Genève)
Egli-Vincent 90 points. 2. Meyer (Anet)
Norton , 71. 3. Thoma (Zurich) Egli Vin-
cent , 56. 4. Schreyer (Cortaillod) Laverda
56. Beuchat (Neuchâtel) Rickmann , 52.
6. Muller ( Antagnes ) Honda , 52. Side-
cars : 1. Hamel (Worben) Kawasaki,
84 points. 2. Trachsel-Kemmer (Heimberg)
Suzuki, 78. 3. Sigrist-Meyer (Sumiswald)
BMW, 52. 4. Schweizer-Haenni (Brougg)
Cat-rescent, 40. 5. Bellon-Epp (La Con-
version) BMW, 36. 6. Kurth-Rowe (Wor-
ben) Cat, 35.

V atAv " classements; 4 I A W.

1 X 2
1. Bienne - Vevey 4 4 2
2. Fribourg - Thoune 8 1 1
3. Martigny - Sion 1 2  7
4. Neuchâtel - La Chaux-de-Fonds 4 3 3
5. Servette - Chênois 8 1 1
6. Winterthour - Bruhl 7 2 1
7. Young Boys - Carouge 8 1 1
8. Zurich - Bellinzone 8 1 1
9. Laufon - Delémont 2 3 5

10. Locarno - Gubiasco 7 1 2
11. Meyrin - Le Locle 5 3 2
12. Nyon - Berne 7 2 1
13. Zoug - Vaduz 5 2 3

Dix
exp erts
vous
p rop osent...

1. Bienne - Vevey. — Les propriétaires
de la Gurzelen occupant le creux de la va-
gue, il est bien permis de se demander si
les Vaudois ne vont pas au-devant d'une
petite victoire. X X 2

2. Fribourg - Thoune. — Il s'agira , pour
les Artilleurs, de trouver la bonne hausse
car le terrain de Saint-Léonard est truffé
de pièces de D.C.A. 111

3. Martigny - Sion. — Malgré sa victoire
contre Bienne , Sion n'apparaît pas comme
auréolé de gloire. Dans ce derby valaisan ,
il part malgré tout, légèrement favori.

X 2 X
4. Neuchâtel-Xamax - La Chaux-de-Fonds.
— Faire jeu égal avec la lanterne rouge
n'autorise guère des espoirs. Donc, logique-
ment, le Haut dominera le Bas. 2 2 X

5. Servette - Chênois. — Si l'on ne prête
qu'aux riches, Servette devrait avoir la cote,
mais mon petit doigt me dit que les Chê-
nois, par amour-propre, pourraient fort bien
créer la surprise. X I X

6. Winterthour - Bruhl. — Pas besoin de
se creuser les méninges, car les Lions ne
feront pas de quartiers sur leur territoire
de chasse. 111

7. Young Boys - Etoile Carouge. — Ei-
chenberger n'aura plus à faire face à des
attaquants de la taille de Jeandupeux ou
Kunzli. YB attendra donc sereinement ses
hôtes genevois. 111

8. Zurich - Bellinzone. — Pas de problè-
me non plus pour Zurich qui dictera une
fois de plus sa loi. 111

9. Laufon - Delémont. — Même pour
les Jurassiens le pronostic est délicat. Ad-
mettons que les 2 équipes ont des chances
égales. X 2 1

10. Locarno . Giubiasco. — Un derby
tessinois où Locarno possède quelques atouts
qu'il lui faudra tout de même abattre au
bon moment, car Giubiasco risque d'être
coriace. 1 X 1

11. Meyrin - Le Locle. — Adversaires
d'égale force. La chance les départagera.
L'avantage du terrain pourrait être aussi dé-
terminant. X X' 2

12. Nyon - Berne. — Bien qu'étant à
égalité de points, Nyon part favori ; il lui
faudra bien justifier sa position en tête du
classement. 1 1 X

13. Zoug - Vaduz. — Les gens de la
Principauté possèdent le prestige mais peu-
être que les Zougois auront la manière, car
ils feront fi des lois de l'hospitalité. 1 X 1

LiJw^iMaj-vwwiiJ^a  ̂ ]̂MJLi ĴliJIIIL!l!lt1 ^̂

Le prochain week-end, en Suisse, sera
consacré au 4me tour principal de la cou-pe, qui verra l'entrée en lice des clubs de
ligue A. Voici l'horaire des rencontres :

Samedi : Fontainemelon - Lausanne
(15 h 30), Bienne - Vevey et Zurich -
Bellinzone (17 h), Saint-Gall - Rorschach
(17 h 30), Bâle - Monthey (20 h), Young
Boys - Etoile Carouge (20 h 15). Diman-
che : Lugano - Wettingen et Mendrisiostar
- Granges (14 h 30), Chiasso - Grasshop-
pers, Coire - Aarau, Fribourg - Thoune,
Lucerne - Kriens, Martigny - Sion, Neu-
châtel Xamax - La Chaux-de-Fonds, Ser-
vette - Chênois et Winterthour - Bruhl
(15 h).

3 W 'V

L'horaire du week-end
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^H§ Holiday on Ice
Mercredi 3 novembre 1971

•natinée pour enfants
billets spectacles enfants Fr. 5.—

adultes Fr. 12.—
car , enfants Fr. 5.—

| adultes Fr. 10.—

Départs : Travers : 12 h 30 Hôtel de l'Ours - Sainte-Croix 13 h 15 Gare -
Yverdon 14 h Casino.

Vendredi et samedi
5 et 6 novembre 1971

soirée
billets spectacles Fr. 16.— et Fr. 18.—
car Fr. 10.—

Départs : Travers 18 h, Hôtel de l'Ours - Sainte-Croix 18 h 45, Gare -
Yverdon 19 h 30, Casino.

Dimanche 7 novembre 1971
matinée

billets spectacles Fr. 16.— et Fr. 18.— î
car adultes Fr. 10.—

enfants Fr. 5.—

Départs : Travers 11 h 45, Hôtel de l'Ours - Sainte-Croix 12 h 15, Gare -
Yverdon 13 h, Casino.

INSCRIPTIONS

1400 YVERDON, Casino 7 ««*«.»Tél. (024)234 50 A A\iï\f W
1450 SAINTE-CROIX, gare JÊÊP *-* V " H,,Tél. (024) 6 42 33 jfl liP 
2108 COUVET, Aellen Ex. WÎ|î!î!f5!PrT!PHS^
Tél. (038) 6315 07 ŷgyy ĵ^̂ j ŷ ŷiliyiygr

BLAISE CLERC ¦*•- ï dé»»,és
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•7] Conseiller aux Etats neuchâteiois CONSEIL DES ETATS

JÊÊ \ Président de la Chambre suisse de l'horlogerie 
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| a défendu avec efficacité et fermeté l'intérêt général du pays et du
! B? l̂(ÉF ! canton de Neuchâtel dans tous les domaines : intégration européenne,
Jft -̂ finances fédérales, économie neuchâteloise, améliorations sociales, lutte

¦yjË contre la pollution, logement, agriculture et viticulture

By  ̂ VOUS LUI RENOUVELLEREZ VOTRE CONFIANCE
¦¦ BWBMPWBÉ, les 30 et 31 octobre
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deux yeux... pour toute une vie I
C o n f i e z  vos o r d o n n a n c e s  au
maî t re  o p t i c i e n , H ô p i t a l  17

UN GRAND NOM
DANS LA BRANCHE

DES MACHINES A LAVER
AUTOMATIQUES

LE LINGE, LA VAISSELLE
Tester la meilleure...
n'a pas besoin de grande publicité

Miele
pli Ul* «O Plerre-à-Mazel 4 et 6
Ufl. VVHHU Neucnate| . Té|. 252914

Ecureuils
du Japon
familiers, pièce 35 fr.
couple 65 fr.

CACATOÈS BLANC, '

huppe jaune, 350 fr.

PERROQUETS
LORIS ROUGE,
pièce 300 fr.

PERROQUETS
LORIS
MULTICOLORES,
pièce 150 fr.

PERRUCHES
ONDULÉES,
pièce 18 fr.

CANARIS
CHANTEURS,
à partir de 25 fr.

Cages aux meilleurs
prix, envols soignés,
sans risques.

ZOO-SERVICE
ÉTABLISSEMENT
ZOOLOGIQUE
21, RUE CENTRALE,
LAUSANNE
Tél. (021) 22 94 86.

A vendre \

table
demi-lune
ITTTïlTlikfliiH M\ \_

Tél. 36 13 41,
36 14 67.

Parc devant l'atelier.

I LE SERVICE CULTUREL MIGRO S fl
B présente, en collaboration avec jfeî
Bl _f_

CONNAISSANCE DU MONDE ft

I FABULEUX ROYAUMES D'ARABIE 1
H conférence «t film en couleur Es

B .. par mf .
B Alain Salnt-Hilalre m

ffifl 2me conférence de l'abonnement fc^

M NEUCHATEL - mercredi 27 octobre 1971 - M
fi l 20 h 30 Salle des Conférences fp

§nj Prix des places : Fr. 4.— Location à l'entrée dès É$
_M 20 h. Vente d'abonnements à l'entrée au prix de $M
Il Fr. 15.— Pgj

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

IMMEDIATEMENT, pour cause de départ,
cuisinière électrique 3 plaques et frigo 140
litres. Tél. 31 28 47, dès 19 heures.

SALLE A MANGER complète, bon état,
très bas prix. L. Blanchi, Rosière 6, Neuchâ-
tel. Tel- 25 76 93, heures des repas.

ARMOIRE Louis XIII. Emery, Moulin 29,
Neuchâtel.

LAMPE DE PIANO, 25 fr. Tél. 33 41 51.

4 PNEUS A CLOUS, 5,90x13, jantes, pour
Taunus 12 M. Tél. 31 47 57, le soir.

1 PAIRE SKIS Authler, métallisés, longueur
200 cm, sans fixations; 1 four raclette Sa-
trap ; 1 roastgrill Satrap ; 1 fer Klsag, cro-
que-monsieur ; 2 couvre-lits, dralon bleu.
Tél. 25 35 86.

JOLIE COUCHETTE d'enfant, en érable et
panneaux rouges, literie complète et commo-
de assortie. Très bon état. Tél. 3318 21.

LIT GRANDISSANT Wohnhllfe, utilisable
du premier jour Jusqu'à l'âge adulte.
Complet avec accessoires. Tél. (038) 31 46 57.

COURS D'ANGLAIS, méthode Avlsto mat,
état de neuf, 480 fr. Tél. (038) 51 10 78.

2 PNEUS NEIGE X M S, avec chaînes
pour 404. Tél. (039) 26 80 20.

4 JANTES avec pneus à clous, pour Ford
17 ou 20 M, 250 fr. Tél. 31 35 68.

CAPES, blazers 6 et 8 ans, très bas prix.
Téléphone 24 22 90.

CUISINIERE électrique, 70 fr. ; antennes de
télévision, 70 fr. Tél. 24 63 89, dès 13 heures.

1 MACHINE à remonter les montres auto-
matiques, capacité 150 pièces, 1 vlbrograf, 1
moteur à remonter les montres, appareil à
fraiser Jema. Tél. (038) 25 4313.

POUR HORLOGERIE ou petite mécanique,
environ 10 mètres d'établis, lampes et chai-
ses d'établis. Tél. (038) 25 43 13.

BEAUX COINGS 50 c. le kg. F. Stâhll. les
Rissleux, Cressier. Tél. 47 12 6S.

PATINS BLANCS, fillette, No 36; petites
bottes fourrées, No 35 ; robes fillettes et
pullover sport pour 8 à 10 ans. Tél. 4510 57.

4 PNEUS clous 155 SR 15, 180 fr. Télé-
phone 42 18 96.

TRAITEMENT DE L'INFORMATION
électronique basterix. Tél. 24 70 86.

BALANCE ancienne, vieilles pinces. Télé-
phone (038) 57 12 43.

BUFFET de service en noyer, aveo secrétai-
re et bar. Tél. 25 93 04.

1 PAIRE de skis 210 cm, métalliques, 1 pai-
re de souliers de ski No 44-45. Tél. 53 26 86.

UN COMPRESSEUR 220 volts, réservoir
d'air 100 litres, en bon état. Tél. 53 20 66.

POMPE A MAZOUT électrique pour ali-
mentation automatique de calorifères. Etat
de neuf. Tél. 24 19 84.

SOULIERS de ski à boucles. No 34-35.
Téléphone 31 79 26.

TOURNE-DISQUES Philips ; embranche-
ment stéréo, 70 fr. Tél. 25 53 04.

ROBE DE MARIEE longue, avec voile,
taille 44. Tél. 36 13 31.

PATINS, BOTTINES BLANCHES No 30,
en parfait état. Tél. 25 03 64.

CANAPE, 2 fauteuils, table, noyer massif,
400 fr. Tél. 51 28 43. 51 34 40, la Neuveville.

CHAMBRE A COUCHER, parfait état, lits
jumeaux, literie neuve. Tél. 25 50 95.

4 JANTES avec pneus clous, dlm. 6.40 x 13,
pour Ford 17 M, 20 M. Tél. 6712 73.

PATINS Nos 36-37-41, salon ensemble 3 piè-
ces, table salle à manger 4 chaises, un
tourne-disque, 1 frigo 140 litres, cuisinière
électrique, 4 plaques, le tout parfait état. Bas
prix. Tél. 24 25 59, l'après-midi.

EXCELLENTE occasion, projecteur sonor
Bolex, une caméra Canone 518, état de neuf.
Prix intéressant. Tél. 31 67 56, le soir, entre 9
et 9 h 30 au 24 01 44.

UNE PAIRE SOULIERS DE SKI à lacets,
pour dame, No 40. Etat de neuf. Téléphoner
au (038) 31 68 13. 
CUISINIERE ELECTRIQUE en bon état.
Bas prix. Tél. 24 08 70, heures des repas.

EAU-FORTE d'Aurôle Barraud, No 3 sur
10, Sa Rose. Téléphoner le matin au
24 24 41. 
ROBE DE MARIEE, longue, taille 36-38.
Tél. 33 40 44. 
CHAMBRE A COUCHER noyer pyramide :
lits jumeaux avec matelas, armoire 3 portes,
coiffeuse, très bon état, 500 fr. Tél. 31 46 72,
dès 18 heures. 
SKIS 195-200 cm et souliers de ski. Télé-
phone 31 60 55. 

GUITARE électrique, en bon état. Tél. (038)
51 24 49, heures des repas.

LAPINS 2 Vi à 3 mois. Tél. 25 02 40. 

DEUX PNEUS 5.60.13 Tubeless ; skis alpins
13 à 14 ans ; manteau garçon 10 à 12 ans ;
blazer. Tél. 25 90 52, le soir.

JEUNE CANICHE. Tél. 42 1813.

JEUNE FILLE, Suissesse allemande, ayant
diplôme commercial, parlant italien, cherche
place dans bureau comme secrétaire.
Adresser offres écrites à FJ 2395 au bureau
du Journal. 
EMPLOYEE DE BUREAU, Suissesse alleman-
de, sachant le français et l'anglais, cherche
travail à domicile (si possible traductions).
Adresser offres écrites à ML 2397 au bureau
du journal.

NETTOYAGES DE BUREAUX. Dame entre-
prendrait nettoyages. Bonnes références.
Adresser offres écrites à JN 2399 au bureau
du journal. 
RETRAITE cherche emploi à la demi-Jour-
née. Adresser offres écrites à LP 2401 au
bureau du journal.

JEUNE FILLE cherche emploi d'aide de
bureau ou réception pour les mois de
novembre et décembre. Adresser , offres
écrites à MR 2402 au bureau du journal.

COUTURIERE diplômée, permis de travail C,
cherche travail dans magasin atelier, hôpital
ou autre institution. Adresser offres écrites à
NS 2403 au bureau du journal.

QUELLE CRECHE, garderie d'enfants,
home, maternité, emploierait jeune femme
dynamique désirant se consacrer aux
enfants ? Adresser offres écrites à 2110-35 au
bureau du journal.

DAME cherche travail l'après-mldl. Adresser
offres écrites à 211-0033 au bureau du jour-
nal.

EMPLOYEE DE BUREAU cherche emploi
immédiatement, de préférence Val-de-Ruz.
Tél. 25 08 46, heures des repas.

J'ENTREPRENDS TRAVAUX DE PEINTURE,
tapisserie, contrevents, façades, etc. Prix
intéressant. Tél. 41 16 51.

A DONNER un petit chat gris, tigré, aban-
donné. Tél. 41 29 63. Bôle.

A DONNER PETIT CHAT contre bons
soins. Tél. 53 27 93. 

QUELLE JEUNE EMPLOYEE ou étudiante
serait disposée à aider la maîtresse de mai-
son pour le service, en échange des repas

gratuits, midi et soir ? Tél. (038) 25 29 01.

JOLI APPARTEMENT, 4 VJ PIECES, à
Boudry (La Chevreuse), 530 fr., charges +
machine à laver comprises. Libre Immédiate-
ment. Se présenter: Flash-bar, Neuchâtel, de
19 h à 19 h 30.

URGENT, LE LANDERON, appartement 3
pièces, 2 terrasses. Tél. (038) 51 35 59.

MONTANA, appartement 2 pièces, ensoleil-
lé, à l'année. Robyn, Soleil Levant, 3963
Crans.

CHAMBRE dès le 1er novembre, à Jeune
homme sérieux. Tél. (038) 25 08 82, centre
ville.

CHAMBRE meublée, confort, a employé,
av. du 1er-Mars 6, 3me à droite.

CHAMBRE au centre, aveo confort, à Jeune
fille sérieuse. Tél. 25 97 35.

CHAMBRES avec confort. Tél. 31 38 38.

POUR LE 1er NOVEMBRE, studio tout
confort, bien situé', à personne seule, sé-
rieuse et tranquille. Téléphoner aux heures
des repas au (032) 97 42 35.

CHAMBRE MEUBLEE, bien chauffée, con-
fort , à employé sérieux, à 5 minutes du
trolleybus. Tél. 25 36 15, dès 8 h 30.

GRANDE chambre meublée, vue sur le lac,
au centre, part à la salle de bains, tout
confort, à employé sérieux, 175 fr. Tél. (038)
24 38 78.

CHAMBRE à monsieur. Tél. 25 93 16.

STUDIO non meublé, tout confort, dans vil-
la, quartier de Bel-Air. Location 250 fr.,
charges comprises, sans place de parc ou
270 fr. avec place de parc. Faire offres sous
chiffres AC 2373 au bureau du journal.

DOMBRESSON, tout de suite, studio avec
salle de bains (meublé ou non). Entrée
indépendante, terrasse et petit Jardin. Tél.
(038) 5315 73.

CHAMBRE tout confort, indépendante, meu-
blée, douche et W.-C. privés, avec pension
pour 1 ou 2 personnes. Tél. 25 88 55, dès
8 heures.

QUI GARDERAIT GARÇONNET de cinq
ans, à la journée ? Quartier Favag. Télé-
phone 25 08 29.

FEMME DE MENAGE est cherchée à la
demi-journée. Tél. 25 10 67.

AIDE DE MENAGE 9-12 h, 3 à 5 fois par
semaine, quartier Tivoli, Serrières. Tél.
51 27 23.

APPARTEMENT 3 pièces, confort , à
Boudry, à Colombier où ' Neuchâtel. Télé-
phone (039) 26 85 43.

i | . ' i . . ii

JEUNE COUPLE cherche appartement 2
pièces, rayon 15 km de Neuchâtel. Adresser
offres écrites à 2110-36 au bureau du
journal.

ETUDIANTES cherchent appartement 3 ou
4 pièces, à Neuchâte|. Tél. (031)53 57 97.

DAME SEULE cherche appartement de 2
pièces, région Serrlères-Peseux, pour date à
convenir. Adresser offres écrites à OT 2404
au bureau du journal.

CONTRE RECOMPENSE. Etudiant gulnéen
cherche chambre ou studio meublés, en
ville. Tél. 24 65 12.

VELO DE GARÇON, 7-8 ans, en bon état
Tél. 3318 41.

UNE VESTE EN FOURRURE, brune ; une
cage à oiseaux. Tél. 25 93 04.

FRIGO A GAZ pour caravane, ainsi que
chauffage. Tél. 24 19 84.

PATINS de hockey No 34. Téléphone (032)
831153.

PETITE raboteuse Inca. Tél. 25 16 24, heures
des repas.

ASPIRATEUR A ROULETTES, d'occasion.
Tél. 47 14 74, Interne 22.
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Jacques Tœdtli
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Exposition : PORT-D'HAUTERIVE
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Je demande un chauffage à l'essai, sans engagement.

Il y a maintenant deux Âraldite en tubes:
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Le tube rouge clair contient Le tube bleu clair contient
l'adhésif, le tube rouge foncé l'adhésif, le tube bleu foncé
le durcisseur. Fr. 4.60 le durcisseur. Fr. 4.60

La nouvelle l'Araldife
Araldite Rapide prend Standard prend en

en 10, minutes. 6 à 8 heures.
(Il n'est jamais trop tôt (Il n'est jamais trop tard

pour bien faire.) pour bien faire.)
: L'Araldite possède un pouvoir adhésif sans égal, i L'Araldite possède un pouvoir adhésif sans égal.

Elle permet de coller les matériaux les plus divers Elle permet de coller les matériaux les plus divers
(métaux, porcelaine, faïence, béton, bois, carton, (métaux, porcelaine, faïence, béton, bois, carton,
cuir, etc.) ensemble ou entre eux. Et pour l'éternité. cuir, etc.) ensemble ou entre eux. Et pour l'éternité.

Aussi de nombreux techniciens, ingénieurs. Aussi de nombreux techniciens, ingénieurs,
hommes de science, artistes, artisans et bricoleurs hommes de science, artistes, artisans et bricoleurs
du monde entier ne veulent-ils plus se passer de du monde entier ne veulent-ils plus se passer de
l'Ara ldite. Et depuis qu'existe la nouvelle version l'Araldite. Surtout quand il s'agit d'ajuster avec

i Araldite Rapide, qui prend en 10 minutes, ils. n'ont précision les pièces à coller. Ou quand les surfaces
plus de raison de se priver d'Araldite sous prétexte à coller sont si grandes et si compliquées qu'il faut
qu'il faut faire vite.' un certain temps pour les assembler et les main-

Tout tient à point à qui ne saurait attendre. tenir ensemble. Vous pouvez travailler avec l'Aral-
dite Standard pendant 1 à 2 heures. (Ensuite seule-
ment, il faut préparer un nouveau mélange.)

Or vous savez que tout tient à point à qui sait
attendre.
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I Araldite-étemel est ce qui dure»
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PHOTOS
d'identité immédiates

QUALITÉ
professionnelle

JeanSchœpflin
Terreaux 2, Neuchâtel

Tél. 25 29 03

A partir de
Fr. 50.—
par mois
il vous est possible
de louer, avec réser-
ve d'achat, un petit
piano neuf, moderne
qui trouvera tout na-
turellement sa place
dans votre apparte-
ment.
Grand choix d'ins-
truments de toutes
marques.

CD
Musique

Neuchâtel
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Léonard
parfum présente

Fasliion de Léonard
épicé , boisé , animal , une ligne fémini-

ne, une fragrance délicate.
. Parfum et eau de toilette.

KZnSTDLElI^

DAF
Deux 5-places sportives

carrossées par Michelotti,
Turin

100 % automatiques
Type 44 5 CV : Fr. 7800.-
Nouveau modèle 4 cyl.
Type 55 6 CV : Fr. 8450.-

Type 33 4 CV : Fr. 6650.-
Type Deluxe : Fr. 6850.-

M. et J.-J. Segessemann
& Cle

GARAGE DU LITTORAL
Neuchâtel Tél. 25 99 91

Etre mince
grâce -à

CZOMASA
Madame J. Parret

Trésor 9 Neuchâtel ÇfS 25 61 73

Gainez un tiroir pour y ranger
votre argenterie

Un travail de longue haleine mais très utile

GAINER UN TIROIR de bahut ou de
buffet pour y ranger votre argenterie est
un travail facile , mais relativement long.
Cependant, il est tellement pratique après
chaque repas d'y remettre rapidement vos
couverts sans avoir le souci des multi-
p les écrins, que ce travail qui en outre
rendra votre meuble ravissant et raffiné ,
en vaut largement la p eine.
Nous ne donnerons pas ici de mesures.
Nous vous les laisserons p rendre, car tout
est fonction des dimensions de vos ti-
roirs.
Pour votre gainage, choisissez une feutri-
ne ou un velours adhésif de couleur
sombre (brun ou marine, l'argenterie res-
sort fort bien sur ces couleurs). Vous
pouvez si vous en avez envie faire com-
me sur nos photos un mélange de deux
tons, brun et beige clair par exemple.
Pour les baguettes destinées à cloison-
ner votre tiroir, et le rectangle destiné
à caler la louche, choisissez du balsa.
Ce bois tendre et soup le se coupe très
facilem ent au couteau ou aux ciseaux à
tout faire. Il est généralement utilisé pour
les modèles réduits. Vous en achetez en
petite quotité chez tous les spécialistes
du jouet scientifique. Vous trouverez éga-
lement chez ces mêmes spécialistes des col-
les vite prises adaptées au balsa.

GAINAGE DU TIROIR
Prenez soin de nettoyer parfaitement vo-
tre tiroir dans les moindres interstices du
bois, surtout s'il s'agit d'un tiroir de meu-
ble ancien. Passez éventuellement l'inté-
rieur au pap ier de verre très fin.
Dans votre feutrine , découpez d'abord
un rectangle assez grand pour recouvrir
le fond et deux côtés opposés.
Découpez deux autres rectangles pour les
deux autres côtés avec une marge d'un
centimètre environ pour faire dépasser
votre feutrine sur votre fond et les deux
angles intérieurs.
Collez ces deux rectang les, sur les deux
côtés correspondants. Marquez bien à
l'aide du dos de vos ciseaux, ou d'un
couteau de table, l'arête de vos angles.
Posez ensuite le grand rectangle en com-
mençant par l'un des bords et en mar-
quant parfaitement vos angles.

LES CLOISONNEMENTS
Préparez alors les casiers où vous ran-
gerez les pièces de votre ménagère. Pour
que vos couverts soient « à taise > et se
rangent facilement , prévoyez pour chaque
casier 1 cm % de plus que la longueur
de vos couverts.
Vous avez choisi pour faire ces casiers
de la petite baguette de balsa à section
rectangulaire de 2 cm sur 2 mm.
Recouvrez-là de feutrine sur trois profils
en laissant apparent le bois que vous
encollerez délicatement pour mettre en
place vos cloisonnements.

LE PLIAGE ACCORDÉON
Reste à réaliser la partie la plus minu-
tieuse du travail : l'épais p lissé en zig-
zag entre les interstices duquel vous ran-
gerez vos couverts.
Prévoir pour chaque casier deux bandes
de carton souple et se pliant sans, cas-*

Vue générale du tiroir : Il restera enco-
re beaucoup de place pour la louche,
les objets de service.

sures, ayant trois fois et demie la lon-
gueur de chaque casier, ou p lus exacte-
ment de l'emplacement qui leur est ré-
servé.
Ces bandes de carton auront deux cen-
timètres de large pour un casier destiné
aux cuillères, fourchettes, et couteaux,
un centimètre et demi de large pour les
petites cuillers, fourchettes à gâteaux,
etc..
Coupez des bandes de feutrine adhésive
de même longueur que votre carton, as-
sez larges pour être repliées de chaque
côté.
Recouvrez votre carton de feutrine en
repliant sur l' envers de chaque côté, soi-
gneusement et régulièrement. Pliez alors
votre ruban ainsi fait en accordéon.
Cet accordéon, vous remarquez, a un
endroit et un envers.
Avec un fin pinceau (utilisez un ancien
pinceau à verni à ongles) vous en collez
légèrement la tête de chaque pli (côté
envers) et posez en bonne place au fond
de votre casier.
La bonne solution pour tenir en place
ces éléments, assez élastiques, est de po-
ser rapidement les deux « accordéons »
qui se feront face et d'y installer immé-
diatement les couverts dont le poids main-
tiendra le tout, et que vous ne bougerez
p lus jusqu'à séchage d'ailleurs assez ra-
pide (consultez les modes d'emploi des
diff érentes colles).

LA LOUCHE
Si vous avez une louche à loger, pre-
nez un petit rectangle de 10 cm sur 5
cm de balsa épais (Yt cm), appuyez-y
le bord du « pochan » de votre louche
pour y inscrire sa place. Vous creusez
ensuite cette p lace (le balsa est très ten-
dre) avec un canif ou une lame bien af-
fûtée.
Couvrez de feutrine, appuyez de nouveau
avec la louche pour que cène feutrine
épouse bien le dénivelle. Collez cette pe-
tite cale à bonne p lace dans l'emplace-
ment restant libre du tiroir.
Tour cela est long, demande pas mal de
patience , mais le résultat rendra vos ti-
roirs jolis et pratiques.

<f- ,f }  Artne A UBRY ;

Les ménagères suisses, tout comme les grandes entreprises
uhrent à l'heure de la surgélation

Madame «Mademoiselle * Madame

L'INDUSTRIE SUISSE de la surgélation a conti-
nué, en 1970, à se développer de façon remarqua-
ble.
Tant la consommation en produits surgelés, en gla-
ces et en crèmes glacées que la vente des congé-
lateurs ont accusé une augmentation réjouissante.
La consommation totale en produits surgelés a pas-
sé de 56.590 tonnes en 1969 à 62.345 tonnes en
1970. Cela correspond à une augmentation de 11 %.
On a donc consommé en Suisse, en 1970, 10 kg
de produits surgelés par tête d'habitant (1969 :
9,1 kg), ce qui représente une augmentation de
11 %.
Dans le secteur des glaces et des crèmes glacées,
29.007.557 millions de litres au total ont été pro-
duits ce qui correspond à une consommation de
4,6 1 par tête d'habitant. Par suite de l'été tardif
que fut celui de 1970, l'augmentation sur l'année
précédente ensoleillée ne fut que de 14 % (1969 :
18 %).
L'écoulement des congélateurs pour le ménage
et l'industrie accusa l'an dernier les augmentations
suivantes :
Avec un débit de 38.576 congélateurs-bahuts, la ven-
te de ces appareils accusa une hausse de 10,4 %
par rapport à l'année précédente. La vente des con-
gélateurs-armoires atteint 14.849 unités. Là encore,
on enregistra une augmentation de 11,1 %. Quant
aux réfrigérateurs avec compartiment de congélation
l'accroissement des ventes fut de 17,1 %. C'est au
total , par moins de 70.543 appareils qui furent ven-
dus.
Les 23 congélateurs communs nouvellement instal-
lés, comprenant au total 3484 compartiments d'une
capacité de 552.174 litres, constituent une augmen-
tation de 10 % en ce qui concerne les installations
par rapport à l'année précédente mais une diminu-
tion de 18 % pour ce qui est des compartiments
et d'environ 15 % pour la capacité.

Le succès de la volaille
La consommation de volailles est restée l'an der-
nier pratiquement au même niveau qu'en 1969. La
volaille, avec une proportion de 55 % soit 5 % in-
férieure à l'année précédente, maintient son rang
de leader de l'assortiment des surgelés. La part de
la volaille en morceaux s'est encore amplifiée en
passant de 10 à 16 %. Le débit de la volaille pré-
parée a passé de 280 tonnes à 423 tonnes. Les
commodités qu'offrent ces deux groupes de produits

sont appréciées des ménagères.
Les poissons, avec une part légèrement supérieure
à l'année précédente 14,4 % (contre 13,4 % en 1969)
occupent la deuxième place dans l'assortiment des
surgelés. On peut attribuer toute l'augmenation de
consommation dans ce secteur aux avantages qu'of-
frent certains produits du point de vue économique
de temps, c'est-à-dire du fait qu'ils sont tout prêts,
panés et précuits.
Les crustacés et les mollusques ont enregistré une
augmentation de 15 % de leur débit qui a atteint
mnO tonnes.

Les légumes surgelés
Avec 11,6 %, les légumes surgelés ont atteint le
même pourcentage de la consommation totale que
l'année précédente. Les ménagères et les gros con-
sommateurs entrent pour la même part dans l'aug-
mentation du débit dû à la ferveur dont jouissent
ces produits qui leur épargnent du temps et un
travail considérable.
Avec un taux d'accroissement de 45 %, la vente des
produits à base de pommes de terre s'est intensifiée
de façon spectaculaire. Leur pourcentage a passé de
2,6 à 4,4 %. C'est auprès des gros consommateurs
que ces produits surgelés ont eu le plus de succès,
en raison des avantages particuliers qu'ils offrent
(déjà épluchés, nettoyés, lavés, précuits).
La vente du gibier et du lapin a accusé une légère
hausse et a passé de 4,2 % à 4,7 %.
En ce qui concerne la viande surgelée qui occupe
une place de 2,9 % (contre 1,5 % l'année précéden-
te) la tendance à la vente de marchandise préparée,
coupée ou débitée en portions s'est accentuée. Avec
l'introduction de la viande dans les vitrines de con-
gélation des détaillants, il faut s'attendre, ces pro-
chaines années, à un développement considérable
dans ce secteur.
Les fruits et les jus de fruits représentent 2,3 %
(année précédente 2,2 %).
Les plats cuisinés, les repas complets tout près, les
produits de boulangerie ainsi que les spécialités et
les divers représentent ensemble 5 % (année précé-
dente 4 %). C'est aux produits de boulangerie que
l'on doit cette hausse. En effet , les très nombreu-
ses nouveautés introduites sur le marché dans ce
secteur ont remporté tant auprès des ménagères que
des gros consommateurs un très grand succès.
Le débit restreint des sucettes et des gobelets dû
au temps a été compensé largement par la remar-
quable augmentation des « divers » dont le choix

s'est considérablement étendu. Avec les emballages
familiaux ils représentent ensemble 43 % de la
consommation totale en glace. Cela prouve que la
vente de ces produits ne dépend plus des saisons,
qu 'on les consomme tout au long de l'année , à do-
micile, où l'on a désormais la possibilité de les
stocker.

Bahuts ou armoires?
En ce qui concerne les congélateurs-bahuts , la ten-
dance à l'achat d'appareils d'une certaine capacité
s'est encore sensiblement accrue. La proportion des
congélateurs-bahuts , d'une capacité supérieure à 250 1
a atteint, en 1970, 78 % du débit total des
bahuts. La catégorie allant de 251 1 à 350 1 repré-
sente à elle seule 52,8 % ce qui signifie une aug-
mentation de 64,9 % sur l'année précédente.
Pour les congélateurs-armoires également, la tendan-
ce est aux appareils plus « confortables > de capa-
cité supérieure à 150 litres.
Avec 17,1 % les armoires frigorifiques avec vérita-
ble compartiment de congélation , accusent la plus
forte augmentation avec une nette tendance aux ar-
moires plus grandes et encastrées. Cette forte aug-
mentation des modèles à encastrer démontre que les
constructeurs suisses de cuisine ont compris l'impor-
tance de la surgélation pour la maîtresse de mai-
son moderne.

Gain de temps
Le fait que, chez nous, la consommation des pro-
duits surgelés à triplé depuis 1960 en dit plus long
que des mots sur le développement de l'industrie
suisse de la surgélation.
La maîtresse de maison moderne peut ou veut pas-
ser de moins en moins d'heures à la cuisine parce
qu 'elle travaille à plein temps ou à mi-temps ou
parce que, manquant d'aide de ménage, le temps
économisé à la cuisine elle pourra le consacrer à
d'autres tâches urgentes.
Lorque la ménagère dispose d'un congélateur elle
peut se borner à faire des courses une fois par se-
maine tout en ayant toujours sous la main des pro-
duits frais.
Les gens mangent de plus en plus dehors, le manque
de personnel de service dans les établissements pu-
blics et dans les cuisines collectives se fait sentir
toujours plus de façon aiguë. C'est la raison pour
laquelle, dans ce secteur aussi, les possibilités de
rationalisation offertes par la surgélation sont de
plus en plus exploitées.

Dans votre congélateur: une Vichyssoise

CE POTAGE aux poireaux se mange froid. Vous
pouvez très facilement le préparer à l'avance en
quantité plus ou moins grande et, le dimanche soir
par exemple en rentrant de promenade, ou lorsque
des visites arrivent à l'improviste, offrir très rapi-
dement un excellent mets.
Ingrédients. — 4 cuillères à soupe de beurre, 3
gros poireaux coupés finement, 1 oignon haché, 3
grosses pommes de terre coupées en dés, 1 litre
de bouillon de poule, 1 litre de lait , de la cibou-
lette hachée. Pour servir : 1 dl de crème, 1 tasse
de croûtons de pain grillés.
Préparation. — Faire revenir dans le corps gras
chaud l'oignon et les poireaux émincés, ainsi que
les pommes de terre. Mouiller avec le bouillon ,
saler et laisser cuire jus qu'à ce que les pommes de
terre soient tendres. Ajouter le lait et porter à nou-
veau à ébullition. Donner le potage à travers un
moulin à légumes (passevite) ou le réduire en purée
à l'aide dHin mixer. Laisser refroidir en mettant le
récipient dans un bain d'eau froide. Ajouter la ci-
boulette.
Surgélation. — Verser le potage dans des emballa-
ges adéquats et surgeler immédiatement. Durée de
conservation : à —18 °C et plus bas 2 à 3 mois.
Décongélation et utilisation. — Laisser décongeler
le potage, remuer vigoureusement, ajouter la crème
et servir très froid avec les croûtons de pain grillé.

Barquettes de crevettes

Ingrédients pour 4 personnes. —
1-2 paquets de brocolis surgelés (500-
600 g),
Eau salée,
6 tranches de jambon,
1 sachet de sauce blanche,
3 cuillerées à soupe de fromage râpé,
Quelques flocons de beurre

PRÉPARATION. — Faire cuire les
brocolis surgelés dans de l'eau salée pen-
dant 15 à 20 minutes. Cette dernière ne
doit que frémir , afin que ces légumes
délicats ne s'effritent pa &
Préparer la sauce selon les indications
mentionnées sur l'emballage et y ajouter
la moitié du fromage râpé. Partager les
brocolis en 6 portions et enrouler cha-
cune de ces dernières dans une tranche
de jambon. Les arranger dans un p lat
à gratin beurré et les napper de sauce.
Saupoudrer avec le froma ge râpé restant
et parsemer de quelques f lo cons de beur-

re. Gratiner à four préalablement chauffé
pendant 15-20 minutes à bonne chaleur
moyenn e.
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La surgélation, une nécessité pour le gros consommateur
LA PRÉOCCUPATION principale de chaque gros
consommateur, qu'il s'agisse d'un restaurant, d'un
hôtel, d'une cantine, d'un hôpital, est de servir à
ses clients des mets sains, savoureux et d'un prix
raisonnable. La plupart d'entre eux se heurtent aux
problèmes caractéristiques de notre temps.
Quelques mots peuvent expliquer la situation : on
prend de plus en plus souvent ses repas dehors.
Et, dans ce domaine, les exigences des hôtes sont
toujours plus élevées. Ajoutez à cela l'augmentation
des frais et le manque de personnel, et vous com-
prendrez que l'on doive recourir, dans la restau-
ration, à de nouvelles formules.

Les pessimistes estiment que Pavemr, dans 1 art de
s'alimenter, est bien sombre, et que l'on risque mê-
me d'en arriver à l'absorption de simples tablettes.
Une telle conception, fort heureusement, ne tient
pas compte des goûts et des désirs de l'être humain.
Malgré les progrès de la normalisation, le consom-
mateur est toujours plus conscient de sa personna-
lité. Et c'est ce qui implique, en ' matière d'alimen-
tation , le recours à des méthodes nouvelles, plus
raffinées et toujours plus différenciées."
L'adaptation à ces besoins toujours plus variés et
la nécessité de les satisfaire, telles sont les tâches
difficiles que doit résoudre la gastronomie moder-
ne. A côté d'autres facteurs, le problème de la pré-
paration et de la conservation des produits joue un
rôle essentiel.
La surgélation prend ici une signification toujours
plus importante. Elle représente, en effet, la meil-
leure méthode de conservation. C'est grâce à elle
que l'on parvient à conserver le produit original
de la façon la plus parfaite, du point de vue de
la qualité et de la valeur nutritive.
Les réserves ou les reproches que l'on formule par-
fois à l'égard des produits surgelés résultent essen-
tiellement d'un manque d'information, sensible sur-
tout à l'époque des pionniers de la méthode.
L'évolution a permis, par les progrès que l'on a
enregistrés partout, de franchir un seuil important :
la surgélation n 'est plus considérée comme une so-
lution de fortune à laquelle on recourt en dernier
ressort dans les cas d'urgence. On a pu mettre en
évidence les nombreux avantages et les possibilités
infinies de la méthode. D'autre part , la collabora-
tion étroite qui règne au sein même de l'industrie
de la surgélation a abouti à la mise au point de
nouvelles recettes dans l'art de l'alimentation. Il
en a résulté un succès tel que la surgélation revê-
tira toujours plus d'importance à l'avenir.
Si l'on met en parallèle les nombreux avantages
de la surgélation et les problèmes inhérents aux
gros consommateurs, on peut affirmer ceci : grâce
à la surgélation on peut résoudre la grande majo-
rité de ces problèmes, que ce soit dans les domaines
de la rationalisation , de la qualité , de la valeur
nutritive , du choix, pour ne citer que les princi-
paux.

Le manque de personnel
S'il est un problème plus important encore que
tous les autres, c'est bien celui du personnel ; qu'il
s'agisse du manque d'employés qualifiés ou d'auxi-
liaires , de la réduction des horaires de travail , des
heures de congé régulières, des périodes de vacances
obligatoires , ou de la maladie et du service mili-
taire. Il faut cependant obtenir un rendement d'ex-
ploitation déterminé malgré un effectif réduit. Le
travail manuel de la cuisine traditionnelle doit être
supprimé. Il convient dès lors d'utiliser des produits
qui , d'une façon ou d'une autre , sont préparés.
Les produits surgelés sont des produits nets qui
permettent d'économiser des heures de travail et des
frais. Au stade de la production déjà, ils sont éplu-
chés, nettoyés, lavés, triés, débarrassés de leurs dé-
chets. Si l'on songe que 80 % du travail consiste
à préparer et à éplucher, cela signifie que, par
l'emploi de produits surgelés on économise du per-
sonnel et que l'on abaisse ainsi considérablement
les frais.

La note personnelle
L'opinion largement répandue, que le chef de cui-
sine devient superflu lorsqu'on utilise des produits
surgelés est erronée. C'est précisément le contraire.
Le spécialiste qui reste derrière ses fourneaux , libéré
de tout travail de routine, peut , se consacrer entiè-
rement aux derniers raffinements des mets qu'il
apprête. Par son expérience et sa science en la
matière il apportera une note personnelle à chaque
produit surgelé — à moitié prêt ou prêt à l'emploi
— tout en faisant valoir ses connaissances dans
le domaine des épices savoureuses et de la présen-
tation.

Pour les sportifs et les malades
On utilise souvent pour les produits surgelés la
mention : « plus frais que des produits frais ». Pour-
quoi ? On n'utilise que les meilleures matières pre-
mières pour la surgélation. Les récoltes sont faites
au stade le plus favorable de la maturation. Il
en va de même pour l'abattage des animaux. La
surgélation intervient immédiatement après. On con-
serve ainsi la couleur, la valeur nutritive, les vi-
tamines, la consistance et le goût.
Des expériences avec les épinards ont prouvé, par
exemple, que ces derniers, à l'état surgelé, ont pres-
que le double de vitamine C que ceux que l'on
achète au marché. Certaines grandes entreprises uti-
lisent uniquement les produits surgelés ce qui tend
à prouver aussi qu'ils répondent aux plus hautes
exigences. Ainsi les athlètes aux Jeux olympiques
de Munich seront-ils très souvent alimentés avec
des produits surgelés.
De même, toujours plus d'hôpitaux et d'asiles de
vieillards utilisent des produits surgelés et cela , pour
des raisons de qualité. Il y a même un hôpital
qui utilise exclusivement des produits surgelés indus-
triellement.
Les produits surgelés sont à disposition toute l'an-
née. Un menu qui figure sur la carte, peut être
servi n'importe quand , indépendamment des « coups
de feu » inattendus. Un autre avantage : les produits
qui n'ont pas été utilisés — pour autant qu 'ils
n'aient pas été décongelés — peuvent être main-
tenus dans le congélateur, ce qui évite des pertes
de marchandises.

Prêts à être servis
Par l'utilisation de plats surgelés prêts à être servis
et de spécialités, il est possible de servir des repas
à n'importe quelle heure, sans difficulté et sans
personnel de cuisine supplémentaire.
Ces mets cuisinés peuvent être achetés tels quels
dans les magasins. Ils peuvent aussi être préparés
par le chef de cuisine quand il a du temps dispo-
nibl e (occupation du personnel). Grâce à la surgéla-
tion on peut donc allonger la carte des mets sans
engager de frais supplémentaires. Ainsi on peut
mieux satisfaire les exigences souvent très différen-
ciées des clients.
En résumé, on peut affi rmer que les avantages de
la surgélation, qui se traduisent pour la ménagère
par un « service » ou un allégement du trava il , sont
devenus, pour le gros consommateur , une nécessi-
té absolue pour une exploitation économique de son
entreprise.
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EXPOSITION DE CONFECTION
pour dames et jeunes filles

automne-hiver
dans notre magasin :

jeudi 21 octobre 1971
vendredi 22 octobre 1971

Les soirs de 19 h 30 à 21 h 30
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NE COMMENCEZ PAS à cuisiner
avant que le charbon de bois soit trans-
formé en braises incandescentes. A tten-
dez qu'il n'y ait plus de flammes visi-
bles. '
Vous avez besoin d' un lit de braises
avec, au sommet, des cendres blanches
et légères. Pour en arriver à ce stade, il
vous faut  attendre de 10 à 15 minutes ;
si vous devez attendre p lus longtemps,
c'est que vous avez mis trop de combus-
tible.
LE COMBUSTIBLE le p lus pratique est
le charbon de bois que l'on achète en
sacs de pap ier.
Cette couche de charbon de bois, pour
prendre facilement, doit avoir une

' couche d'air par-desso us. Si la base de
votre barbecue ne répond pas à cette
exigence, mettez sous le charbon de bois
une bonne couche de sable que vous
changerez de temps en temps.

Sur le gril
NE POSEZ 1A MA 1S les aliments à gril-
ler sur une grille froide. Enduisez-la de
matière grasse, et faites-la chauffer pen-
dant quelques minutes.
N' oubliez jamais d' enduire les pièces de
viande des deux côtés. Pour cela, servez-
vous d' un pinceau ou d' une branche de
thym.
NE PIQUEZ PAS LA VIANDE avec la
fourchette , sauf les saucisses, pour que
la peau n'éclate pas.
POUR GRILLER les petits poissons, it
fau t  les fendiller de chaque côté.
EN PRINCIPE on ne doit saler la
viande qu'après cuisson car le sel fai t
sortir le sang.
S! VOUS VOULEZ donner à vos bro-
chettes et à vos grillades une saveur
particulière , il suffit  de choisir quelques
p lantes séchées, comme le fenouil , le
thy m, le laurier, ou des sarments de
vigne.
Jetez-les directement sur la braise incan-
descente. Elles dégagent en se consu-
mant , une fumée odoriférante qui pénètre
la viande ou le poisson.
POUR ENFLA MMER le charbon , utili-
sez de l'alcool à brûler : c'est p lus
rapide et p lus pratique que bois et
papier.
POUR QUE LES GRILLA D ES soient
réussies, il fau t  que le f eu  soit juste « à
point » : des braises bien incandescentes.

Steaks grillés au thym
Quatre steaks de fi let , huile d' olive ,
thy m frais, sel et poivre.
Réalisez une marinade avec l 'huile
d'olive, le thym effeuillé et l'assaisonne-
ment. Faites mariner les steacks pendant

une bonne heure dans la préparation
précédente, portez sur gril pendant 2 à 3
minutes de chaque côté.

Brochettes de rognon de mouton
Douze rognons de mouton, 300 g de
lard maigre, 200 g de champignons, sel
et poivre, thy m, huile, persil feuille de
laurier.
Nettoyez les rognons, enfilez- les sur bro-
chettes en alternant avec le lard maigre
et les champignons. Badigeonnez d'huile,
assaisonnez. Emiettez du thym et des
feuilles de laurier. Portez à cuisson très
vive pendant 15 minutes environ.

Cervelas grillés
Quatre cervelas, moutarde au vin blanc,
2 gousses dail.
Piquez les cervelas à la fourch ette sur
leur longueur. Introduisez des petits
morceaux d'ail. Badigeonnez de mou-
tarde et faites griller. Servez avec des
cornichons aigres-doux.

Harengs grillés
Quatre harengs, moutarde au vin blanc,
huile d'olive, chapelure, sel et poivre .
Nettoyez les poissons, assaisonnez, badi-
geonnez d 'huile et enrobez de moutarde.
Passez à la chapelure, fait es griller et
servez avec des tranches de citron.

Qui dit automne dit
cuisine en ple in air

a) Mains sur la nuque, marchez sur
la pointe des pieds en étirant tout
le corps vers le haut.
b) Pour les mollets et les chevilles :
mains sur les hanches, marchez en
rentrant la pointe des pieds vers l'in-
térieur, le plus haut que vous pouvez.
c) Pour délier les chevilles : mains sur
les hanches, pliez une Jambe en vous
appuyant très fort sur la pointe des
pieds.

Un peu de gymnastique pour conserver équilibre et grâce
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PAR MANQUE de personnel , pour ga-
gner du temps, pour servir bien et ra-
pidement des clients amateurs de bons
repas, les cuisiniers professionnels utili-
sent de plus en plus des produits sur-
gelés. Différents plats ont été préparés
dernièrement : les dégustateurs n'ont pu
définir avec exactitude ceux qui étaient
à base de produits frais et ceux qui
étaient surgelés.
Il est vrai que la manière de préparer
de tels mets exige un nouveau coup de
main et des dons culinaires pour corser
certains plats, en personnaliser d'autres.
Récemment, la presse romande a été in-
vitée à une « journée de la surgélation »
à l'Ecole hôtelière de Lausanne. Les élè-
ves ont non seulement préparé un repas
entièrement surgelé au départ , mais ils
ont eux-mêmes dû procéder à la surgé-
lation de fruits et de légumes. Cette in-
téressante expérience a été organisée par
l'Institut suisse de la surgélation.

(Avipress-S. Hartmann)

La surgélation...
à l'école LES FRICANDELLES

Pour 6 personnes : 300 g de bœuf ha-
ché, 300 g de veau hach é, une cuil-
lerée à soup e de farine , une cuillerée
à soupe de chapelure f ine , un œuf ,  sel,
poivre. Une p incée de noix de musca-
de, deux cuillerées à soupe de lait ,
30 g de beurre.
Faites hacher le bœuf et le veau par
votre boucher. Puis, dans un saladier,
mélangez bien ces deux viandes en y
ajoutan t l'œuf entier, la chapelure, la
farine , le lait froid et le sel, po ivre,
muscade.
Vous obtiendrez une p âle un peu mol-
le que vous partagerez en six parties
égales. Façonnez-les en biftecks et fai-
tes-les cuire à la poêle, dans le beurre
fondu , cinq minutes de chaque côté.
Servez les fricandelles avec une julien- '
ne de légumes ou une salade.

ipuf La boutique
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agrandie pour mieux
vous servir

Nous vous offrons un grand
choix de ravissantes nouveautés.
Vous trouverez sûrement le mo-
dèle qui soulignera votre élé-
gance.

Fbg de l'Hôpital 9, Neuchâtel , tél. 25 20 18.
Revue permanente dans nos vitrines

Institut de soins esthétiques
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Vous êtes en bonne santé,
contractez un prêt—

puis tombez malade...
...dans cette situation précaire,

le CERTIFICAT DE PROTECTION Aufina
vous vient en aide.

P
ersonne n'est à l'abri [liiJŜ ^
d'une maladie ou d'un S: ^X

tomber dans l'embarras à /^ T[̂cause d'un p rêt p ersonnel. iP::- ; : -^^
Pour cela, inf ormez-vous de y^ y-i "H:;8"/  ̂T T^ /n rn!| /AA T :
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Chez Aufina, vous ne Aufina garantit au porteur de ce certificat la possi-
recevez pas seulement de bilité de suspendre jusqu'à guérison le versement
l'argent comptant. Vous re- de ses mensualités après le 30e j our d'incapacité de
cevez aussi ce CERTIFICAT travail par suite de maladie ou d'accident. Dès le
DE PROTECTION. La maison 31e j our, il lui sera bonifié l/30e de la mensualité par
mère d'Aufina , l'Union j our d'incapacité de travail. Cette bonification est
de Banques Suisses , vous définitive. Elle n'est donc pas à rembourser plus
garantit des conditions clai- tard.
res et des intérêts raisonna- gn  ̂d'invalidité, Aufina libère le preneur du
blés. Votre vie privée est paiement de toutes les mensualités restantes
respectée. Aufina ne prend (moins un délai d'attente de 30 j ours). En cas de
pas de renseignements chez décès5 la dette est éteinte A condition toutefois
votre employeur, votre que jes mensualités aient touj ours été verséespropriétaire ou vos con- ponctuellement,
naissances.

-r^ A r~ COMMENT 'NOUSANNONCER VOTREINCAPACITEDETRAVAILDes agences Aufina r , .  t „ * * •* * * •  -*• > *¦*- * *. * Conservez pr écieusement ce certificat, traitant. En exp édiant ce certificat a
VOUS en trOUVeZ ClanS tOU- Joignez-le de préférence à vos polices Aufin a SA, 5200 Brougg, vous pouvez
f p o  I AC prflndGS vilIfiS Oui- d'assurance ou à vos papier s-valeurs. Si suspendre en même temps le versement

~L . * V votre incapacité de travail dépasse 30 des mensualités. Après guérison, envoyez-
COnqUe dlSpO Se U. Un revenu jours, détachez le certificat médical et nous un certificat médical final.
•fjv/a ohti^nt nn r\r£i Ti&r faites-le remplir p ar votre médecinllXC OUUeil l UIl pi CL pci - Brougg, le31 mai 1971
sonnel pouvant s'élever // ¦ //
jusqu'à plusieurs milliers a ... sfâr <j
de francs. Il suffit de rem- l̂ -^~^~*>̂  (/ *?&&<£
plir une simple formule que | |
VOUS pOUVeZ demander par Aufina est un institut spécialisé de 2001 Neuchâtel, rue du Bassin 8, tél. 038 24 6141
. w< r < l'Union de Banques Suisses 1950 Sion, rue de là Dixence 9, tél. 027 295 01
teiepnOne. 2502 Bienne, place de la Gare 9, tél. 032 3 22 27 Autres bureaux à Brougg, Bâle, Berne , Coire,

1211 Genève 1, rue du Cendrier 17, tél. 022 3197 50 Lucerne, St-Gall, Winterthour , Zurich , Lugano.
Aufina — le service prêts loyal 1002 Lausanne, rue Caroline 2, tél. 021 20 76 31 ^
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L'annonce
reflet vivant du marché

Un menu
Consommé
Choucroute
Lard et salé
Pomme nature
Crème rapide
LE PLAT DU JOUR :

Crème rapide
Préparation : 10 minutes ; ingrédients :
4 blancs d'œufs, 4 cuillerées de confi-
ture d'abricots, un verre de kirsch.
Battre les blancs d'œufs en neige très
ferme , y ajouter la confiture d'abricots
et le kirsch. Mettre ce mélange dans
des coupes que l'on sert très fraîches.

Taches
Les taches de verdure sur du coton et
de la toile de lin blanc ou grand teint,
s'enlèvent en les frottant à l'eau très
chaude et au savon. Tamponner
ensuite à l'eau froide additionnée
d'alcali à raison d'une cuillerée à
soupe par litre d'eau.
Sur des soieries et du tissu synthéti-
que, les taches de verdure s'en vont si
on les mouille à l'eau avant de les pas-
sf>r à l'alcool. Bien rincer.

Rions un peu
Ayant entendu sa mère dire qu'elle
était à moitié guérie, une fillette termi-
ne sa prière du soir en disant :
— Bon Dieu, guérissez l'autre moitié
de maman...

Les imperméables
Les vêtements de chasse sont généra-
lement taillés dans de la toile imper-
méabilisée. Ils se montrent hélas !
souvent sous leur plus mauvais jour au
retour de grandes randonnées, ils sont
tachés, sinon recouverts de boue. Il
faut d'abord les faire sécher loin de
toutes bouches de chaleur. Un coup de
brosse, si possible en nylon, enlèvera
ensuite le maximum de boue ou de ter-
re sèche. Les traces s'enlèvent ensuite
à l'eau tiède savonneuse avec une
éponge. Il faut rincer ensuite soigneu-

sement. En cas de taches récalcitran-
tes, essayer l'eau vinaigrée.
SI vous confiez ces vêtements à un
teinturier, n'omettez jamais de préciser
que la toile est imperméabilisée.

Petits trucs
— Pour lutter contre les fourmis qui
envahissent souvent les buffets: mettre
un demi-citron pourrissant dans le buf-
fet.
— Parfumez votre linge en ajoutant à
votre eau d'humectage un peu d'eau de
lavande dont vous arroserez votre mol-
leton au début du repassage.
— Pour nettoyer la semelle du fer à
repasser qui est souvent encrassée de
calcaire: frottez-la avec du sel fin puis
essuyez avec soin.
— Les taches sur un marbre clair
s'enlèvent en frottant avec une fine
pierre ponce. Polissez ensuite avec une
cire blanche spéciale.
— Les meubles vernis s'entretiennent à
l'aide d'un mélange d'huile de lin et
d'essence de térébenthine qui nourrit
le bois en même temps qu'il nettoie.
— L'écaillé se nettoie avec un chiffon
imbibé de glycérine ou d'huile d'olive.
PnliQQf>7 ai/en uns npan Hfi rhamnis.

L'œuf
Comment reconnaître si un œuf est
frais ?
— la coquille doit être brillante,
nacrée, intacte et propre
— en secouant l'œuf, on ne doit pas
entendre de clapotis
— plongé dans l'eau salée (125 g par
litre), l'œuf tombe au fond s'il est
extra-frais , il se tient debout à mi-hau-
teur s'il date d'une semaine environ, et
il se tient debout en surface s'il a une
quinzaine de jours. Un œuf qui flotte
doit être jeté.
— une fois cassé, le jaune doit être
brillant, bombé, résistant, de coloration
uniforme. Le blanc est dense et le tout
ne doit dégager aucune odeur étrange.

A méditer
Lorsque tu n'as pas encore passé la
rivière, garde-toi d'insulter le caïman.

Proverbe brésilien

S.2 _ _̂__ m_______m
_ A LA CARTE
~> Les émissions que vous n'avez
£¦ pu suivre
_ 14.00 (C) Pierre Bichet ou la soif
y des choses
— 15.30 (C) Patagonle et Terre de Feu
j? 15.45 Le monde de Léonor Fini
y Fin des émissions
5 A la carte
£ 16.10 Vroum¦y 17.00 Le cinq à six des Jeunes
_ 18.00 Téléjournal
g 18.05 Vie et métier
"2 18.30 (C) Courrier romand
_ 19.00 (C) Le Manège enchanté
g 19.05 Le 16 à Kerbrlant
~i 19.40 Téléjournal
| 20.05 (C) Carrefour
g 20.25 Elections fédérales
2 20.45 Temps présent
6 22.00 Récital
t PLAISIRS DU CINÉMA :
"2 22.25 Trop petit pour une si grande
_ guerre
t 23.40 Téléjournal
y Artistes de la semaine

i m ifflWJTfiifjfcii . im
à? 15.15 Da capo
~> 17.00 La maison des Jouets
S. 18.15 Télévision éducative
1 18.44 Fin de Journée
6 18.50 Téléjournal
a 19.00 L'antenne
2 19.25 Actualités politiques de la
C semaine
â 20.00 Téléjournal
3 20.20 Elections fédérales 1971.
6 20.50 (C) Un milliard dans un
Z. billard
2 22.20 Téléjournal
y 22.30 (C) Prochainement...

i HwiiW'iîiiamB
_ 9.30 Télévision scolaire
y 12.30 Midi-magazine
| 13.00 Télé-midi
 ̂

Télévision scolaire
y 15.45 Emissions pour les enfants
2 18.30 Dernière heure
H 18.35 Vivre au présent
j  18.55 Pour les petits...

ï î î^S f*ss FM f^i PM r%j 
y%.< y*.< 
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c
19.00 Actualités régionales _
19.25 Rien que la vérité y
19.45 Télé-soir f
20.15 Noële aux Quatre-Vents 2

VOIR ET REVOIR : |
20.30 La Séparation f
21.55 Le fond et la forme 2
22.55 Télé-nuit y¦Kosiomm i
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame _
15.10 (C) Les Aventures de y

Tom Sawyer 6
19.00 (N) Actualités régionales g
19.20 (C) Colorix y
19.30 (C) 24 heures sur la II C
20.00 (C) Journal è
20.30 (C) Haute tension y
21.20 (C) Dossier souvenir 6
22.05 (C) Portrait de l'univers g,
23.05 (C) 24 heures dernière 'y
23.15 A propos Z,

EflESmEOEU i10.00 Per la scuola y
11.00 Per la scuola £
18.10 (C) Per i plccoll _
19.05 Teleglornale y
19.15 Bilder auf deutsch <£
19.50 La bottega dl Nella |
20.20 Telegiornale y
20.40 Elezlonl £
21.30 360 |
22.30 (C) Lance Legault y
23.10 Telegiornale &

00t_I_______0__\ i
16.15, téléjournal. 16.20, pour les £

enfants. 17.10, un plus un contre j?
deux. 17.55, téléjournal. 18 h, pro- 

^grammes régionaux. 20 h, téléjournal, 6.
météo. 20.15, Dreht euch nicht um _
- der Golem geht rum. 21.20, con- -a
trastes. 22.05, téléjournal, météo. S.
22.25, Peter Fleischmann. 23.25, té- _
léjournal. 

^BEnnniscnnisi *~
17.05, La Petite Maison. 17.30, in- |

formations , météo. 17.35, la musique _ \
crée l'ambiance. 18.05, plaque tour- j
nante. 18.40, Les Globe-Trotters. S
19.10, auguri. 19.45, informations, mé- _
téo. 20.15, mots croisés. 21.50, bilan ~y
de la vie économique. 22.35, Infor- ~
mations, météo. £

i SSM S\K< sw r*i s^< SSM FM SSM rw FM sv< r̂ < S\M

= D'après les romans de Jean Bruce — Découpage du colonel Rémy

H RÉSUMÉ : Dorothea fait descendre Hubert Bonisseur de la Bath
_\ au fond d'une citerne tandis qu'elle prépare le dép art de Josef
= Bradovici pour le compte de l'Intelligence Service.

Les Molosses

Hubert avait avale de bon appétit le repas froid qu'une main
brune avait fait descendre au bout d'une corde. Réconforté, il
s'était attaqué au vieux mur de brique à l'aide de son couteau
à lames multiples. Vers minuit , il avait descellé assez de briques
pour construire un support d'environ 1 m 20, qu 'il consolida tant
bien que mal à l'aide de la corde. Un rétablissement lui permit
d'y poser ses pieds sans le faire écrouler. Debout , sa tête tou-
chait presque les planches. II les fit glisser Tune après l'autre.
Trente secondes plus tard , il était hors de la citerne. Après avoir
soigneusement remis les planches en place, il alluma sa lampe-sty-
lo et découvrit une rangée de barriques.

La porte à double battant du cellier était fermée par un volet
de bois. De l'autre côté était une remise, pleine de carrioles bien
entretenues. Au bout , se voyait une porte semblable à la première.
Hubert allait en soulever le volet quand un bruit insolite arrêta
son geste. Lampe éteinte , oreille tendue , il attendit. Puis une odeur
caractéristique d'écurie lui parvint. Il aurait dû se douter que
l'écurie était proche. Vingt chevaux étaient là , dont quelques-uns
ne dormaient pas. Une minute après , Hubert sortait dans la cour.
Il respira avec délices l'air frais de la nuit, baignée d'un admi-
rable clair de lune.

La cour était bordée des communs, d'où il venait de sortir , de
la masse sombie des jardins qui se dessinait en face de lui , avec,
à sa gauche, une chapelle surmontée d'une croix de forme bi-
zarre , et, à droite une maison blanche où se voyait un tableau sous
verre fixé près de la porte. Le verre protégeait un règlement ré-
di gé en persan et en anglais. Hubert apprit ainsi qu 'il était dans
un monastère manichéen. Le carillon d'une horloge sonnait la
demie de minuit. A ce moment , l'écho d'une galopade à peine per-
ceptible se fit entendre. Accourant à toute vitesse des ombres
longues et souples jaillirent du jardin. C'étaient des chiens , d'énor-
mes molosses dressés à attaquer sans donner cle la voix.

= Hubert eut à peine le temps de se hisser le long d'une gouttière
| qu 'ils étaient sur lui , bondissant après ses jambes . Il atteignit en- I
| fin le premier étage et se risqua à jeter un coup d'œil par- !
i dessus son épaule. Les quatre terrifiantes bêtes attendaient , la langue ]
| pendante. A moins de deux mètres sur sa gauche s'ouvrait une I

fenêtre. Se cramponnant de la main droite à la gouttière , il posa
| le pied gauche sur l'étroite corniche. Puis il déplaça le pied droit... j
| La sueur l'inonda , au point de l' aveugler , et la panique l'envahit. =
| Serrant les dents, ils se contraignit à compter posément ju squ'à
| trente. j
I RÉSUMÉ : Hubert Bonisseur de la Bath ne dispose que d' une !
| étroite corniche pour échapper aux quatre molosses qui le guettent. I
1 (Copyright Opéra Mundi) f

Demain : Un mousquetaire au couvent
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Le déclencheur automatique
de freinage en chute libre

Un nouveau système d'ouverture de pa-
rachute vient d'être enregistré à l'Office
fédéral des brevets d'invention , à Munich ,
sous le nom de « déclench eur automatique
de freinage en chute libre » .

Ce système garantit des atterrissages de
rfrécision pour les parachutistes comme pour
le largage de matériel. Le parachute ne
s'ouvre qu 'à une altitude relativement bas-
se sous l' action d'un « poids » précédant
le parachutiste ou la charge et fixé au
bout d'un long câble : en touchant le sol ,
le poids déclenche l'ouverture. Les vents
souvent responsables d'atterrissage loin de
l'objectif prévu n'ont plus aucune action
sur la fin de la chute.

L'électrosommeil
A l'Université du Texas, un groupe de

chercheurs de l'Ecole de médecine vient
de procéder à une série d'expériences au
cours desquelles vingt-deux malades men-
taux ont subi avec succès un traitement
appelé « électrosommeil » .

Le traitement est simple : deux électro-
des sont placées sur les paupières du ma-
lade , et deux sur sa nuque ; elles sont re-
liées à un appareil à piles qui envoie une
série de courtes impulsions électriques de
très faible intensité. Dans la plupart des
cas, le courant ne provoque pas de som-
meil artificiel , mais simplement une relaxa-
tion du patient. Huit des onze malades sou-
mis à ce traitement ont vu leur état s'amé-
liorer sensiblement.

Le domaine sentimental sera favorisé le matin. Le restant de la journée sera Insta
ble et porté aux discussions. ,
Naissances : Les enfants de ce jour seront courageux , très indépendants mais souven
/inlents.
BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Vos insomnies sont anormales.
Amou r : Conservez précieusement votre bon-
heur. Affaires : Très grande activité.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Evitez les courants d'air. Amour :
Excellente journée. Affaires : Réfléchissez
avant de prendre une décision.

GÉMEAUX (21/5-21/6
Santé : Reposez-vous et relaxez-vous. Amour:
Vérifiez ce qui vous est rapporté. Affaires :
Un problème important sera résolu.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Faites des repas plus légers. Amour :
Votre imagination est très grande. Affaires :
Une décision pénible est inévitable.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Suivez un régime pour maigrir.
Amour : Affirmez votre autorité avec dou-
ceur. Affaires : Certains de vos projets se-
ront contrariés.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Préférez plus souvent une grillade.
Amour : Soyez moins timide et ayez con-
fiance en vous. Affaires : Ne vous laissez
pas distraire.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Faites une petite marche après les
repas. Amour : Ne revenez pas sur une dé-
cision prise. Affaires : Ecoutez les personnes
de bon conseil.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Soignez vos rhumatismes sans atten-
dre. Amour : Ne tirez pas de conclusions
hâtives. Affaires : Ne vous laissez pas ga-
gner par l'agitation.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Consultez une esthéticienne pour vo-
tre peau. Amour : Expliquez quelles sont
vos intentions. Affaires : Examinez soigneu-
sement la situation.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Sauter un repas sur deux ne fait
pas maigrir. Amour : Montrez-vous plus réa-
liste. Affaires : Ne prenez aucune initiative
personnelle.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : Portez des chaussures plus chaudes.
Amour : Vous êtes sur la bonne voie. Af-
faires : Des amis vous épauleront.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Faites des repas plus copieux.
Amour : Vos relations vous accorderont leur
appui. Affaires : Prenez la peine de discuter.

HORIZONTALEMENT
1. Impair. 2. Elle a plusieurs cafés. 3.

Note. — Roche poreuse légère. — Le bon
est préféré au gros. 4. Article. — Mesure
linéaire ancienne. 5. Met des nuages au
front. 6. Exemple de fermeté. — Lettre
grecque. — Possessif. 7. Blonde héroïne.
— Marin anglais , explorateur des régions
arctiques. 8. Conjonction. — Ville de You-
goslavie. — Vil. 9. La cannelle en est un.
— Négation. 10. Se font entre deux comp-
tes.

VERTICALEMENT
1. Auteur recherché. 2. Dans le Vauclu-

se. — Sur le Don. 3. Ancienne mesure. —
On y entre pour combattre. — Préfixe. 4.
Décisions d'une autorité. — Faire une liai-
son. 5. Port de l'Inde. — Facilite nos pre-
mières aspirations. 6. Reproduction affaiblie.
— Vieille tige. 7. Symbole. — Se jette
dans le Danube. — Pour consolider des
assemblages. 8. Confiés à la terre. — Fleu-
ve. 9. Ile de France. 10. Affluent de la
Seine. — Thésée le resta.

Solution du No 535

NEUCHÂTEL

Salle des conférences : 19 h 45, concert
d'abonnement.

Salle de paroisse des Valangines : Confé-
rence de M. Pierre Rey.

Centre culturel neuchâteiois : 20 h 30, Bat-
terie Dogan.

EXPOSITIONS. — Musée d'ethnogra-
phie : Exposition Les Touareg.

Galerie des Amis des arts : Willy Rieser,
aquarelles-huiles de S. Treyvaud , masques
et céramiques.

Centre culturel neuchâteiois : Exposition :
gravures de Ludwig Gebhard.

Galerie Club : Olivier Thiébaud , peintures ,
sculptures.

Port : A bord de la Ville d'Yverdon : 12me
Salon flottant.

Dans le centre de la ville : Exposition col-
lective Service-Pollution.

Tourisme : Bureau officiel de renseigne-
ments, place Numa-Droz 1, tél. 25 42 42.

CINÉMAS. — Bio : 18 h 40 et 20 h 45,
La Symphonie pathétique. 18 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Quand siffle la
dernière balle. 16 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Les Liaisons par-
ticulières. 20 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Love story.
12 ans.

Rex : 15 h et 20 h 45, Porno party. 18
ans.

Studio : 15 h et 20 h 30. Laisse aller...
c'est une valse. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC jusqu 'à 3 h.
L'Escale jusqu 'à 3 h.
La Rotonde de 22 h à 3 h.

DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jus qu'à 2 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.

Pharmacie d'office : K. Kreis , Seyon-Trésor.
La période de service commence à 8 h.
La pharmacie de service est ouverte jus-
qu'à 23 h. De 23 h à 8 h, le poste de
police (25 10 17) indique le pharmacien
à disposition en cas d'urgence.

Service des urgences médicales de midi à
minuit.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - La Côte : J.-D. Bonhôte, Bou-
dry. tél. 42 18 12 (privé 24 23 34).

AUVERNIER
Galerie Numaga : 1. Orlando Pelayo, Paris,

Gravures et eaux-fortes. 2. André Evrard,
Neuchâtel , peintures récentes.

COLOMBIER
Cinéma Lnx : 20 h 15, La Ciociara.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h , Ben-Hur.

CORTAILLOD
Galerie Créachenn : c Service Pollution ».

Sottens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en villages. 6.35, 8.10, la route
ce matin. 6.50, le bonjour de Colette Jean.
6.59, horloge parlante. 7 h, miroir-première.
8 h, informations, revue de presse. 9 h,
informations. 9.05, la clef des chants. 10 h,
informations. 10.05, cent mille notes de
musique. 11 h, informations. 12 h, le jour-
nal de midi, informations. 12.05, aujour-
d'hui, on cause, on cause, un an déjà.
12.29, signal horaire. 12.30, miroir-midi.
12.45, le carnet de route. 13 h , variétés-
magazine. 14 h, informations. 14.05, réali-
tés. 15 h, informations. 15.05, concert chez
soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures , Le Crime de Sylvestre Bon-
nard. . 17 h, informations. 17.05, tous les
jeunes, bonjour les enfants. 17.55, roulez
sur l'or. 18 h, le journal du soir , informa-
tions. 18.05, cinémagazine. 18.30, le micro
dans la vie. 19 h, le miroir du monde.
19.30, magazine 71. 20 h, faites fortune.
20.30, Léonidas ou la cruauté mentale, opé-
ra bouffe , musique de P. Wissmer ; La Li-
bération de Thèbes, acte 3, musique de R.
Kelterborn. 22.30, informations. 22.40, club
de nuit. 23.25,miroir-dernière. 23.30, hymne
national.

Second programme
10 h, œuvres de Monteverdi. 10.15, ra-

dioscolaire. 10.45, œuvres de Monteverdi.

11 h, l'université radiophonique internatio-
nale. 11.30, initiation musicale. 12 h, midi-
musique. 14 h, Musik am Nachmittag. 17 h,
musica di fine pomeriggio. 18 h, tous les
jeunes. 18.55, bonsoir les enfants. 19 h ,
émission d' ensemble. 20 h, informations ,
cette semaine en pays fribourgeois. 20.14,
on cause, on cause. 20.15, légèrement vô-
tre. 20.30, visages. 21.15, tribune des poè-
tes. 22 h, au pays du blues et du gospel.
22.30, plein feu sur la danse. 23 h, hymne
national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h , 10 h , 11 h , 12.30, 15 h ,

16 h, 23.25, informations. 6.10, réveil en
musique. 7.10, auto-radio. 8.30, Piccadilly.
9.20, disques des auditeurs , musique popu-
laire. 10.05, succès anciens et nouveaux.
10.20. radioscolaire. 10.50, danses populai-
res. 11.05, pour votre plaisir. 12 h, orches-
tre de Beromunster. 12.40 rendez-vous de
midi. 14 h , magazine féminin. 14.30, musi-
que populaire hongroise et roumaine. 15.05,
Konig F, feuilleton en dialecte.

16.05, lecture. 16.30, thé-concert. 17.30,
pour les jeunes. 18 h, informations , actuali-
tés. 20 h , campagne pour les élections au
Conseil national. 20.30, 6me Fête fédérale
d'harmonica à Riehen. 21 h , opérettes de
Lehar. 21.30, la nature , source de joie.
22.15. informations , commentaires. 22.25,
jazz à l' aula. 23.30, divertissement populai-
re.
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12"" SALON FLOTTANT
à bord de la ff VILLE D' YVERDON » au port, du 15 au 24 octobre
TOUS LES JOURS DE 14 À 22 HEURES I 7~ 
SAMEDIS ET DIMANCHES DÈS 10 HEURES ENTRÉE LIBRE | LOTERIE - CONCOURS

-Èrà Comment
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I Oui, que faire? D'abord de l'exercice, ensuite
J î manger moins et boire beaucoup.
sëp \ Boire beaucoup d'Arkina, l'eau minérale
Ê0 naturelle qui stoppe l'escalade des kilos.
fe Quelques centimètres autour de la taille et
: ; des hanches, cela se voit, mais cela se ressent

aussi. Avec des kilos en plus, on est mal à
JjJ . 5& l'aise, on est fatigué.
.3K » ' Arkina contient.des sulfates et bicar-

|k. x bonates de calcium.de magnesium,tout ce
MbÀ dont vous avez besoin pour éliminer les
!ë|̂ surcharges graisseuses de votre orga-
¦9& nisme. Elle est aussi légèrement laxa-

l ê ^Wm tive, ce qui convient bien à la plupart
des femmes. Sa faible teneur en sodium

. en fait la boisson idéale des régimes amai-
^^™̂ : WMMMmmMMW1- grissants sans sel. Digestive, diurétique,

W~ Arkina est l'eau de votre bien-être.~» jf.n*-vlj. .v,.!,.. - ...(, ,., .-»-, . ,. ,. . . .„ .. . ¦¦- ¦^m -̂. ^-- - ' - :m____V:. _______W_~- - - - : ^ - - i— .. . ... . , ... . - 'i -  ¦- •- ¦ • ¦ ,
M mmmm*' '¦:¦ ^mm m̂m^  ̂T:N̂  V p* Faites profiter votre famille des propriétés

S *f - curatives d'Arkina. Mettez chaque jour sur la
H H tab,e une maxi-Arkina de 1 Vz I. Et pour ne ja-

||f mais en manquer, achetez maxi-Arkina en
JK 'ap carton de 12 bouteilles. C'est tellement plus

jj simple et tellement plus sûr pour continuer
& - Ç votre cure de bien-être.

I ï|| Eau minérale curative naturelle non gazeuse.
I \0Ê, Sources Bel-Air et la Prairie.

iMk M * *; ' .
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Coiffure Heinz
rue des Moulins 15, 2072 Saint-
Blalse, tél. 3317 02.

Réouverture
mercredi 27 octobre 1971.

Neuchàtel-Gare BL liÉiSv

Nos beaux voyages
Dimanche 24 octobre 1971

ADELBODEN =
LAC BLEU
Fr. 32.—

avec abt. '/s billets Fr. 25.—

Dimanche 31 octobre 1971

COURSE SURPRISE
SORTIE
DES GOURMETS
Repas gastronomique compris.
Fr. 51 —

avec abt. V: billets Fr. 43.—

Dimanche 7 novembre 1971

COURSE SURPRISE =
FIN DE SAISON
Pour bien terminer la saison...
pas d'hésitation I
Train spécial, jeux , tombola, dan-
se. Apéritif et dîner compris.
Fr. 63.—

avec abt. Va billets Fr. 55.—
Inscrivez-vous à temps.

NOUVEAU !
3 Jours à Paris dès Fr. 100.—
Départ chaque vendredi du
22 octobre au 24 décembre 1971.
4, 6 ou 8 jours à Paris.
Départ chaque dimanche et le
30 décembre 1971.
Demandez notre prospectus
« Paris sera toujours Paris ».

Renseignements et inscriptions :
aux bureaux de renseignements
CFF (gare et ville) ainsi qu'aux
guichets des gares voisines. f

Un buffet I
danois... I

... tous les soirs des I
jeudis , vendredis, samedis I

CITY
NEU CHÂTEL ^ (038) 25 54 12 |L m

9MMMm%MMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMME

Palais de Beaulieu, Lausanne
Du 2 au 7 novembre 1971

Soirées : du mardi 2 au samedi 6 novembre , à 20,h 30.
Matinées : les mercredi 3 et samedi 6 novembre, à
15 heures.
Nocturne : le samedi 6 novembre , à 24 h 15.
Deux matinées le dimanche 7 novembre, à 14 h et à
17 h 45.

HOLIDAY ON ICE
World's Greatest Ice Spectacular

présente

son fabuleux programme 1972
avec

Donald McPherson
Gudrun Hauss et Walter Hâfner
Mitsuko Funakoshi
Teri Tucker
Richard Callaghan
Ann-Margret Frei
Guy Longpré et Titch Stock
Les 4 Papas
Les chimpanzés de Van Egmond
La famille Bosch
Astérix, Obélix et Panoramlx ï
Les International Hol'lcers and Boys

dans les tableaux à grand spectacle
« PZAZZ »

un éblouissant lever de rideau
« La partie de plage » « Holiday en Alaska »
« Carnaval à Munich » « Un voyage au Tyrol »

« Astérix le Gaulois »
« Le Boléro de Ravel •

« Embrasez les deux I »
un fabuleux jet final et douze numéros extraordinaires
de comiques, d'acrobates et de variétés.

Amenez vos enfants au meilleur spectacle familial
du monde I

\ La location est ouverte chez FOETISCH FRERES S.A.,
Grand-Pont 2 bis, Lausanne, tél. (021) 20 24 76.

Location à Neuchâtel : Hug & Cie, vis-à-vis de la Poste.
A la Chaux-de-Fonds : Henri Girard , tabacs.

i Nombreuses courses spéciales par cars : A. Wittwer &
Cie, Neuchâtel ; Fischer, Marin ; Auto-Transports de la
Béroche, Saint-Aubin ; H. Camponovo, Gorgier ; Charles
Favre, Rochefort ; W. Christinat père, Fontainemelon ; '¦.
Cars Numa Leuba, la Côte-aux-Fées ; Autocars Giger Frè-
res, Garage Glohr, la Chaux-de-Fonds ; Automobiles pos-
tales, le Locle.

M

°° °ÂtMm _P' Pilons frais
O *"•> Ŝ "̂» » recommandes cette semaine

°o ,/S Pnlées ef filets
_ t*SÊr *m De no're fumoir :

ff •' Bondelles fumées
° Ê' < £Lr••«««¦̂ ".ivage d'HUITRES VIVANTES

'""J/Êik Lehnherr frères *
*
'' POISSONNERIE — Tél. 25 30 92

Place des Halles — Neuchâtel
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WMMWMMM LIGUE CONTRE
ï 

" 
LA TUBERCULOSE DANS LE

| DISTRICT DE NEUCHATEL

Les membres de la Ligue sont
priés d'assister à

l'assemblée générale
extraordinaire

qui aura lieu le mercredi 27 octo-
bre 1971, à 17 heures, au
Dispensaire antituberculeux,
8, av. du Peyrou, Neuchâtel.

Ordre du jour :
nomination de 4 nouveaux mem-
bres au comité de la Ligue.

Le comité

P̂ W^J 
Vient d'arriver

Mf W ¦¦ nouvelle collection

«'ENSEMBLES
PANTALON - PULL

en tricot

Hôpital 3 — Neuchâtel

Lucienne DALMAN
cantatrice, professeur diplômé,
membre de la S.S.P.M.

Leçons de chant
tous degrés, pose de la voix , in-
terprétation.

6, rue Léon-Berthoud, tél. 25 87 07.

PH9RMHHM|H SAMEDI 23 OCTOBRE, 1 Jf IC tfL C I
lilHiB à20h3 ° vic^c 1

Entreprise spécialisée, Neuchâtel :

nettoyage, décoration de parcs,
de jardins
et abattage de bois.

Tél. (038) 51 39 45.

Monsieur et Madame Oppliger re-
mercient leur fidèle clientèle de
sa fidélité, et l'informent que

l'hôtel-restaurant
des Bateaux
à Concise,

sera fermé pour cause de vacan-
ces du samedi 23 octobre au
mardi 23 novembre inclus.m sans caution

m de Fr. 500.— à 10,000.—
__ . Formalités «Impll-

____t L i lm_., ___ M"- R»P'dité.
f';J ^—_-y-—-l_. Discrétion
t t̂etij _ -̂i»i.T*.1lâlHLDM absolu».

Invoywmol éocumtntatton aana «laaoamant
New 

Ru» 

imam. FAN



LÀ TV COULEUR PHILIPS ou MÉDIATOR ! TÉLÉCOLOR
CHEZ VOUS POUR QUELQUES JOURS | 1™7^OLÔ BS

GRATUITEMENT , Tél. (058) 41 11 21.
Si vous désirez louer ou acheter un poste de télévision couleur, I Je m'|ntéresse à un essai gratuit couleur
nous vous proposons d'abord de l'essayer chez vous sans • Nom .
engagement. '¦ 

vente-reprise de votre ancien poste " Prénom : 

jusqu'à Fr. 900.- , Adresse : 

Il vous suffit d'envoyer le coupon-réponse ci-joint ou de téléphoner j
au (038) 41 11 21. Tél. : Heure de préférence :

_W ÊmmMi \ *T-/ Wwll MV Ĥ

Mieuxdormï-
mieux en f orme

"̂"̂ /duvets
La marque

de qualité de l'Association de
ManufacturesSuissede Plumes etDuveta

Prêts
express
de Fr 600.-à Fr 20000.-

• Pas de caution :
Votre signature suffit

• Discrétion totale
Adressez-vous unique-
ment à la première
banque pour
prêts personnels
Banque Procrédit
2001 Neuchâtel , av Rousseau 5

X 

tél. 038/24 63 63
ouvert 08.00-12.15 et 13.45-18.00
fermé le samedi

Nous vous recevons
discrètement en local
privé

["NOUVEAU Service .xpnm
" 

"J

I Nom ¦

I Rue |
I Endroit l

. L "I

WlINAUri! JEAN DUCOMMUNVlUAN Vlt TRANSPO RTS I
des dépotoirs, clterneaux, NGUCllâtCl
séparateurs d'essence et fosses _ . _„

... . Draizes 78
septiques, avec un véhicule ,

aspirateur de boue ultra-moderne Tfi l 31 24 55

NEUCHATEL ig 0ct. 20 oct.
Banque na t iona le . . . .  530.— d 530.— d
Crédit foncier neuchât. 670.— d 670.— d
La Neuchâteloise as. g. 1350.— d 1350.— d
Gardy 130.— d 135.— o
Cortaillod 4700.— o 4700.— o
Cossonay 2000.— d 2000.— d
Chaux et ciments . . . 570.— d 570.— d
Dubied 1500.— o 1500.— o
Ciment Portland . . . .  2900.— d 2900.— d
Interfood port 5100.— d 5150.— d
Interfood nom 1000.— d 1000.— d
Navigation Ntel priv. . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 710.— o 720.— o
Paillard port 310.— d 310.— d
Paillard nom 100.— d 100— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 1045.— 1045.—
Crédit foncier vaudois 770.— 770.— d
Innovation 380.— 390.—
Ateliers constr. Vevey 550.— 550.—
La Suisse-Vie ass. . . . 2825.— 2750.— d
Zyma 2750.— 2700.— d

GENÈVE
Grand Passage 490.— 485.—
Charmilles port 975.— 925.—
Charmilles nom —.— —.—
Physique port 500.— 470.—
Physique nom 340.— 330.—
AKZO 78.— 78.—
Philips 38.25 38.75
Royal Dutch 151.— 151.50
Monte-Edison 4.40 4.65
Olivetti priv 10.75 10.30
Allumettes B 83.— d SI.— a
S. K. F. B 260.— 256.—

BALE
Pirelli internat. 214.— d 214.— d
Bâloise-Holding 175.— 175 d
Ciba - Geigy port. . . . 2425.— 2445.—
Ciba - Geigy nom. . . . 1380.— 1395.—
Ciba - Geigy bon . ... 2230.— 2235.—
Sandoz 3950.— 3940.—
Hoffmann-L. R. 1/10 .17575.— 17575.—

ZURICH
Swissair nom 457.— 458.-—
Swissair port. 502.— 501.—
Union banques suisses 3830.— 3835.—
Société banque suisse . 3500.— 3500.—
Crédit suisse 3390.— 3390.—
Bque hyp. com., port. 1280.— d 1280.— d
Bque hyp. com., nom. 1200.— d 1200.— d
Banque pop. suisse . . . 1985.— 1990.—
Bally 1105.— 1100.— d
Electro Watt 2560.— 2570.—
Motor Colombus . . . 1460.— 1470.—
Italo-Suisse 268.— 270.—
Réassurances Zurich . . 1950.— 1950.—
Winterthour ass. nom. 865.— 860.— d
Zurich ass 4025.— 4010.—
Alu. Suisse port 1820.— 1845 
Alu. Suisse nom 855.— 880.—
Brown Boveri 890.— 925.—
Saurer 1420.— d 1420.— d
Fischer 1070.— 1065.—
Landis & Gyr 1380.— 1380.—
Lonza 1860.— 1860.—
Nestlé port 2800.— 2805 
Nestlé nom 1725.— 1730.—
Sulzer 3175.— 3200.—
Oursina port. 1400.— 1400.—
Oursina nom 1390.— d 1400.— d
Alcan 65.— 65.25
Am. Tel. & Tel 69.50 170.—
Canadian Pacific . . . .  248.— 245.50
Du Pont 602.— 606.—
Eastman Kodak . . . .  340.— 342.—
Ford Molor 279.50 279.50
General Electric . . . .  243.50 247.50
General Motors . . . .  321.— 327.—
I. B. M. 1215.— 1231.—
International Nickel . . 113.50 113.50
Kennecott 109.— 107.50
Litton 88.— 91.25
Std Oil New-Jersey . . 281.— 285.—

19 oct. 20 oct.
Union Carbide 171.— 170.—
U. S. Steel 115.50 116.—
Machines Bull 52.— 51.75
Italo-Argentine Cia . . 20.75 19.25
Sodec 122.— 121.—
A. E. G 173.50 173.—
Farben. Bayer 146.— 143.—
Farbw. Hœchst 160.50 157.50
Mannesmann 167.50 165.—
Siemens 229.— 226.50

PARIS
Air liquide 356.80 361.—
Aquitaine 588.— 588.—
Cim. Lafarge 185.— 183.90
Citroën 80.— 79.30
Fin. Paris Bas 217.— 208.10
Fr. des Pétr 199.80 198.30
L'Oréâl 1565.— 1579.—
Machines Bull 73.35 72.50
Michelin 1141.— 1141.—
Péchiney 143.50 143.10
Perrier 256.50 257.50
Peugeot 233.— 233.10
Rhône - Poulenc . . . 174.— 174.30
Saint - Gobain 125.10 125.90

LONDRES
Anglo American . . . .  234.— 236.—
Brit. & Am. Tobacco . 315.50 314.50
Brit. Petroleum . . . .  617.50 619.50
De Beers 182.50 184.50
Electr. & Musical . . . 158.50 165.—
Imp. Chemical . . . . .  304.— 302.—
Imp. Tobacco 82.50 80.—
Rio Tinto 202.50 201.50
Roan CM 183.— 184.—
Shell Transp 362.— 357.—
Western Hold 732.50 737.50
Zam. Anglo-Am. . . . 200.50 266.50

FRANCFORT
A.E.G 145.— o 145.20
Audi NSU 140.50 141.—
Bad. Anilin 125.20 125.70
B.M.W 164.10 164.—
Daimler 331.— o 330.—
Deutsche Bank 296.50 296. 
Dresdner Bank 260.— 254 50
Farben. Bayer 121.50 12o!so
Hôchst. Farben . . . .  133.70 131.50
Karstadt 321.— 321 
Kaufhof ' 239.50 23e!—
Mannesmann 140.— 139. 
Siemens 190.50 190.30
Volkswagen 134.50 134.—

Cours communiqués sans engagement
par ie Crédit suisse

NEW-YORK
Allied Chemical . . . .  29-3/4 29-1/8
Allumin. Americ. . . .  47 46-1/2
Am. Smelting 19-3/8 19
Am. Tel. & Tel. . . . 42-7/8 42-1/4
Anaconda 14 13-3/4
Boeing 16-5/8 16-1/4
Bristol & Myers . . . .  63-1/2 63-1/8
Burroughs 135 132
Canadian Pacific . . . .
Caterp. Tractor .... 45-5/8 43-1/2
Chrysler 29-3/4 28-5/8
Coca-Cola 107-1/2 107
Colgate Palmolive . . . 51-5/8 51-5/8
Control Data 42 39
C.P.C int 29-3/4 29
Dow Cheminai 69-5/8 69-3/8
Du Pont 152 152
Eastman Kodak . . . .  85-1/2 84-1/2
Ford Motors 70-1/2 69-7/8
General Electric . . . .  61-3/4 60
General Foods 34-3/8 33-5/8
General Motors . . . .  81-7/8 81-1/2
Gillette 39-1/4 38-1/4
Goodyear 32 31-5/8
Gulf Oil 27-1/4 26-5/8
I-B.M 309 305
Int. Nickel 28-1/4 27-7/8

19 oct. 20 OCt.
Int. Paper 33 33-1/8
Int. Tel. & Tel 53-1/8 52-3/8
Kennecott 26-3/4 25-3/4
Litton 22-7/8 22-3/8
Merck 14 11
Minnesota Mining . . . 120-1/2 119-1/2
Mobil Oil 50 49-5/8
Monsanto ¦ 48-5/8 47-5/8
National Cash 31-1/4 30-1/4
Panam 11-3/8 10-3/4
Penn Central 5-1/4 5-1/4
Philip Morris 61-3/8 60-5/8
Polaroid 91-1/2 88-1/8
Procter Gamble . . . .  70-1/4 70
R.C.A 33-5/8 32-3/4
Royal Dutch 38 37-1/4
Std Oil Calif 54-1/8 53-1/4
Std Oil New-Jersey . . 71-172 70-3/8
Texaco 32 31-3/4
T.W.A 34 34-1/2
Union Carbide 42-3/8 40-1/2
United Aircraft . . . .  29-3/4 29-3/4
U.S. Steel 28-7/8 28-3/4
Westingh. Elec 91 89-1/2
Woolworth 48-1/2 47-3/4
Xerox 110-1/2 109-3/4

Indice Dow Jones
industrielles 866.82 855.65
chemins de fer 234.61 232.53
services publics 114.52 114.04
volum 13.050.000 16,340.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetfen S. A., Lausanne

La tendance
NEW-YORK (AP). — Les cours ont

baissé à Wall Street mercredi malgré la
réduction du meilleur taux par plusieurs
grandes banques. Le marché a été assez
actif.

Billets de banque étrangers
Cours du mardi 19 octobre 1971

Achat Vent*
Angleterre (1 £) . . . .  9.75 10.05
U.S.A. (1 $) 3.90 4.05
Canada (1 $ can.) . . .  385 4 —  -
Allemagne (100 DM) . 118— 121.—
Autriche (100 sch.) . . 16.15 16.65
Belgique (100 fr.) . . . 8.35 8.70
Espagne (100 ptas) . . . 5.55 5.90
France (100 fr.) . . . .  71.50 74.50
Danemark (100 cr. d.) 53- 56-
Hollande (100 fl.) . . . 116.50 119.50
Italie (100 lit.) — 63 —.66
Norvège (100 cr. n.) . 56.— 59 —
Suède (100 ci. s.) . . 77— 80.—

Pièces d'or
Suisse (20 fr.) 46— 50 —
France (20 fr.) 44.— 48.—
Angleterre (1 £ ) . . . -  4 0 —  44 —
U.S.A. (20 $) 255— 275.—
Lingots (1 kg) 5420.— ( 5520.—

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

. 1 
¦ ' ¦

Du 18 au 22 octobre, un emprunt 5 % %
Canton de Lucerne de 50 millions est offert
en souscription publique. Destiné aux fi-
nancement de l'infrastructure cantonale son
remboursement aura lieu au pair le 15 no-
vembre 1986. Remboursement anticipé ré-
servé à partir de 1981. Cotation aux bour-
ses de Bâle et Zurich.

Emprunt 5 Va %
Canton de Lucerne

1971-86

Création du titre obligataire
communal suisse

Le 15 octobre 1971 à OIten, les repré-
sentants de- 168 communes de toute la
Suisse ont créé la < Centrale d'émission des
communes suisses ».

L'idée de la création d'une telle centra-
le d'émission émanait de l'Association des
communes suisses ; c'est cette dernière qui
a entrepris toute les démarches nécessaires
à sa réalisation. La centrale d'émission a
pour but de procurer aux communes affi-
liées des fonds par l'émission publique d'em-
prunts obligataires en son nom propre, mais
sur l'ordre et pour le compte desdites com-
munes, sans bénéfice aucun. Ce moyen d'en-
traide aux communes est conçu sous for-
me de société coopérative. Les besoins de
des capitaux aux communes, est tributaire
de tâches découlant de l'infrastructure pour-
raient être couverts de cette façon, même
lorsqu'il ne serait pas possible d'obtenir les
fonds par la voie d'emprunt usuelle.

Il est de toute évidence qu'une coopérati-
ve d'entraide, ayant pour but de procurer
des capitaux aux communes, est tributaire
du soutien des millieux bancaires suisses.
Fort heureusement, le syndicat des banques,
qui prendra en charge les emprunts émis

par la centrale, comprend l'ensemble des
groupes de la structure bancaire suisse, les
grandes banques, aussi bien que les établis-
sements cantonaux, régionaux et privés, ain-
si que les caisses d'épargne.

On peut dès lors affirmer que la créa-
tion de la c Centrale d'émission des com-
munes suisses > est une œuvre de pionnier.
Un nouveau et vaste marché s'est ainsi ou-
vert aux communes ayant besoin de capi-
taux, grâce à cette centrale, grâce aussi à
la collaboration des banques qui prennent
en charge les émissions d'emprunts.

Celui qui, en Suisse, a des capitaux à
placer, se rendra compte qu'en acquérant
les papiers-valeur émis par la centrale d'émis-
sion des communes, il bénéficiera non seu-
lement de conditions avantageuses et d'une
sécurité absolue, mais qu'aussi il aidera au
financement de tâches des communes et par-
ticipera à l'aménagement de son environne-
ment immédiat : la commune où il réside.

Le conseil d'administration de la Cen-
trale est présidé par M. Erwin Freiburg-
haus, conseiller national, Riifenacht. Parmi
ses membres figure M. Edgar Freudiger,
conseiller communal à Bevaix.

• En l'espace de dix ans, les houil-
lères d'Allemagne Fédérale ont fai t
l'objet de mesures de rationalisation
importan tes qui se sont traduites par
la réduction du nombre de puits et ,
bien entendu, du nombre de mineurs.
Mais le progrès technique a fait
qu'en 1970, on a extrait presque au-
tan,! de charbon que dix ans aupa-
ravant.

M Le président de la Fédération
des industries stédoises, M.  Iveroth
s'est prononcé pour l 'adhésion de la
Suède à la Communauté européenne
en tant que membre à part entière
sous réserve que le p roblème de sa
neutralité puisse être réglé.

M La S.A. Brown, Boveri et Cie
(BBC), à Baden, vient de conclure
à New-York un contrat autorisant la
construction de tours de refroidisse-
ment par l 'entreprise Babcock and
Wilcox Company, spécialisée dans l 'é-
quipement des usines.
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Œ^lviin Comte
iMiÂ pour garant!

mÊÈÈÈÊLlW È̂— VVi\ Monsieur 
le Comte Jean de

¦̂ ^̂ ^̂ ^ P L̂ *̂ '̂ \ RoflBgnac en personne garantit
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la qualité du grand cognac qui
T': "̂ ^^KÎ ^^SR. ' ̂ tV\porte son nom* ¦"*met tout son
liPI BSsX- îMV A f̂ .̂amo'ur de connaisseur et

m WÊÊÊÊl V^vXd unelonguetradition,pour
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en comP°ser le bouquet où
fil S5îlïir"?03  ̂ Vwiy s'unissent les meilleurs
__ nSri ĝllfll \ /̂ crus de la région de Cognac.
^M ^̂ w^̂ ^̂ p l̂ v Ne manquez pas de savourer
Mm ^̂ ^^̂ ^Pi

un vérité6' un authentique Cognac
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Astrologie
Amour, argent,
santé, réussite,
calendrier de la
chance.

Tél. (038) 33 23 62.
de 8 à 14 heures.

L'accordeur
de pianos
François sera
prochainement de
passage à Neuchâtel
et dans le Vignoble.
Tarif raisonnable.
S'Inscrire :
Case postale 237,
2301 La
La Chaux-de-Fonds.

Fourrures
Agrémentez vos

COLS
BAS DE MANTEAUX
BAS DE MANCHES

en y mettant
une bordure en

fourrures
ROBERT POFFET

Ecluse 10, Neuchâtel
Tél. (038) 25 90 17.

Commerçants*
Ne vous creusez pas la fête
pour vos problèmes de publi-
cité. Nous avons pour les
résoudre un service a votre
disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel
Avec Becker votre voiture rapporte plus !

4$ É̂È *Ë&$- M *L Bs ŝssBs ŜssIîs^M
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^ m̂m» .̂ .̂ Depuis 25 ans, Becker construit

_̂ _̂ Ŝ__WSdM îW _W _̂_^m\\^Ê\ 
avantages élevés 

et 

avec 

le

—^^^^^^^^^^t^^^^Sx^ Becker produit également des

N̂ JH^F N̂ jjj j fcy autos-téléphones, émetteurs ra-

dios ainsi que des émetteurs

A partir de Fr. 199.- et appareils de navigation.
Présentation chez votre commerçant ou à la représentation générale.

La politique d'investissement
du Portugal approuvée par l'OCDE

L'intention du Portugal d'accélérer la
croissance des investissements doit être ap-
prouvée sans réserve, estime l'OrganisatioE
de coopération et de développement écono-
mique (OCDE), ce qui implique à courl
terme, une augmentation des importations
de matières premières et de biens d'équi-
pement.

L'OCDE dans son rapport annuel sur la
situation économique du Portugal ne pense
pas, bien quo l'activité ait continué de se
développer à un rythme soutenu dans le
secteur industriel en 1970, que le taux an-
nuel moyen de croissance du produit inté-
rieur brut de 7 % prévu par le Illme plan
pour la période 1968-1973, sera atteint au
cours des trois premières années d'exécu-
tion, la demande d'investissements demeu-
rant dynamique. On peut toutefois prévoir
une augmentation de la production indus-
trielle en 1971.

La politique économique du Portugal tend
depuis 1968 à consacrer l'épargne nationale
à des investissements intérieurs plutôt qu'à
l'accroissement des réserves officielles et des
avoirs financiers privés à l'étranger. Cette
politique d'accélération de la croissance des
investissements peut lutter efficacement con-
tre la hausse importante des prix due à
l'augmentation des coûts qui est imputable
à l'insuffisance des gains de productivité.
Mais elle doit être secondée par des me-
sures d'un effet plus rapide, telles que le
recours plus accentué aux importations, la
suspension des droits et taxes à l'importa-
tion et des diminutions temporaires d'au-
tres impôts indirects.

L'OCDE préconise, en outre, des réfor-
mes structurelles et institutionnelles (forma-
tion professionnelle, modernisation du sec-
teur agri cole) et l'emploi dé méthodes d'in-
terventions générales qui, estime l'OCDE, ont
des effets indirects souvent plus efficaces
que les contrôles administratifs.

Pour assurer les objectifs de croissance
économique et d'industrialisation qu'il s'est
donné, le Portugal doit donc augmenter à
terme ses importations de matières premiè-
res et de biens, d'équipement, le niveau de
ses réserves de change étant suffisamment
important pour faire face à un déséquili-
bre entre le déficit de la balance des opé-
rations courantes et les entrées nettes de
capitaux à long terme. A moyen terme, ses
exportations pourraient s'accroître pourvu
que des mesures protectionnistes ne s'éten-
dent pas à un niveau international et que
des arrangements commerciaux soient con-
clus avec la Communauté économique eu-
ropéenne.

(ATS-AFP)

Le ministre cubain du travail, le capi-
taine Georges Risquet, a déclaré lundi a
La Havane, qu'il fallait élever la produc-
tivité si l'on ne voulait pas freiner le dé-
veloppement du pays.

Le ministre, qui parlait au cours d'une
réunion d'ingénieurs, a souligné que l'élé-
vation de la productivité constituait une
c tâche urgente s, avant d'évoquer l'accrois-
sement des effectifs des travailleurs prévu
pour les cinq prochaines années à la
« Grande Havane ». Dans ce secteur , où
sont situés 70 % de l'industrie non sucriè-
re, le taux d'accroissement de la produc-
tion prévu est de 10 % par an, ce qui
est t insignifiant », selon le capitaine Ris-
quet.

Le ministre s'est ensuite élevé contre
certaines pratiques de l'administration, qui
c demande des hommes en quantité ne cor-
respondant pas à l'accroissement de pro-
duction prévu », ce qui a pour effet final
de faire baisser la productivité annuelle.
Ainsi , a-t-il indiqué, les demandes en hom-
mes présentées par les différents organis-
mes de l'Etat se montent c au chiffre in-
croyable de 481.000 personnes », alors qu 'il
est notoire que le pays ne dispose pas de
semblables réserves de main-d'œuvre.

c Le problème consiste à faire plus avec
les hommes et les moyens dont nous dis-
posons », a conclu le ministre.

ATS.

La production cubaine :
hausse insuffisante

Sur la place du tourisme dans l'écono-
mie de chaque pays, on peut tirer du rap-
port de l'OCDE qui vient de paraître, des
enseignements parfois surprenants. Les pays
de l'OCDE qui se procurent auprès de
voyageurs étrangers le plus de recettes tou-
ristiques sont (d'après les chiffres de 1970)
les suivants : les Etats-Unis (2,318 millions
de dollars), l'Espagne (1,681), l'Italie
(1,639), la France et le Canada (1,192),
le Royaume-Uni (1 ,040), l'Allemagne (1 ,024),
l'Autriche (999), la Suisse (733). Ces chiffres
étant rappelés en valeur absolue, la place
relative occupée par le tourisme dans l'é-
conomie de chaque pays est mieux expri-
mée par le pourcentage des recettes en de-
vises qu'il procure par rapport à celles que
fournissent les exportations de biens et de
services. Le classement est très différent :
1. Espagne (33,6 %) ; 2. Portugal (22,3 %) ;
3. Auiriche (22.1 %) ; 4. Grèce (14 ,3 %) ;
5. I ilnnde (13,5 %) ; 6. Suisse (11,3 %) ;
7. Yougoslavie (10,3%) ; 8. Italie (9,7 %).
Pour les Etats-Unis, le pourcemage est de
3,7. Pour la Giandc-Bretagne, il est de
3,3. (ATS)

Surprises du tourisme
comparé
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A VISION â MHH^̂^M
r I f Oll5»»i#l 'ii ceux qui 

aiment 
A
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Mariage
Veuf, fin de la soixantaine, sé-
rieux, de caractère agréable,
ayant avoir, désire rencontrer
personne sympathique aimant la
vie d'intérieur. Situation identi-
que. Discrétion assurée.
Ecrire sous chiffres BA 2353 au
bureau du journal.

centre __0___WÊ__\coop- fl
lOiSirS Neuchâtel Prébarrean I fl
tel 241713 ¦

Cours I
de langues I
8 leçons de 2 h = Fr. 40.— f̂ll

Inscription - Langue : WM
Nom : SHSPj
Prénom : KH

-\ CÎ BfDomicile : |̂ 9H
Bulletin à retourner au Adresse : (Bl
centre coop-loisirs IMH
2001 Neuchâtel Treille 4 Téléphone : 

M0__ \

/EligeniO Beffa couleurs et vernïsV
/ Av. du 1er-Mars 6 Neuchâtel tél. (038) 24 36 52 \
/ Parc 17 La Chaux-de-Fonds tél. (039) 22 54 70 \

/ Avis . i1 aux carrossiers
1 Nous avons le plaisir de vous informer que les produits /

\<tbffît>J
^  ̂

ainsi que tous les articles pour carrossiers _ff
^̂ - sont à votre disposition dans nos _AT

^^  ̂
magasins spécialisés. ^̂ ^
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I ÉC O LE CLUB MIGR OS I
¦ COURS DE PERFECTIONNEMENT I
1 DE MAÎTRISE POUR VÉHICULES 1
K* Ce cours est destiné à tous les conducteurs quel que soit leur âge. S
|H Son but est la lutte contre les accidents. WÊ
On Ce cours est de 5 leçons de 2 heures, comprenant de la théorie et de B
WÈ la pratique, donné par les instructeurs diplômés du : H'

P| CENTRE DE PILOTAGE DE LIGNIÈRES. ||
yi Chaque élève vient avec son propre véhicule, une fois par semaine. |K
M| Les leçons du premier groupe (4 à 6 élèves) auront lieu le mardi de EH
IH 19 à 21 heures. PB
!g| Prix du cours : Fr. 100.—. Eg
K| Bulletin d'inscription à retourner à : H

1 ÉCOLE CLUB MIGROS I
IH 11, rue de l'Hôpital, 2001 Neuchâtel. Tél. 25 83 48. S|
||i Nom : K
KI Prénom : E|
SE c/o : IJ3
g! Rue : Kl
§1 Localité : H
Pj T6L : fl
gSi S'inscrit au cours de perfectionnement de maîtrise pour véhicules. H
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UNIVERSITÉ POPULAIRE NEUCHÂTELOISE

Reprise des cours
L A N G U E S  - S C I E N C E S  - E'CONOMIE - MUSIQUE , etc.

Dépôts de programme : Renseignements, inscriptions :
.ibrairies Delachaux, Reymond, UNP, case postale 62,
>ayot, Bibliothèque de la Ville. 2034 Peseux, tél. (038) 31 51 51,

interne 20.
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Un nouveau crédit de 10 millions
pour l'aide suisse au Pakistan
BERNE (ATS). — Lors de sa séance de

mercredi , le Conseil fédéral a adopté six
messages, consacrés notamment à la cou-
verture de la perte de réévaluation subie
par la Banque nationale, à la ratification
de la convention de la conférence interna-
tionale du 'travail sur l'égalité de rémuné-
ration entre la main-d'œuvre masculine et
féminine, et au budget financier de l'entre-
prise des PTT pour 1972.

Le gouvernement a pris d'autres déci-
sions, et en premier lieu celle d'octroyer
un nouveau crédit de 10 millions de francs
pour l'aide de la Suisse aux victimes des
événements • au Pakistan oriental.

Il a décidé l'octroi d'une allocation de
renchérissement de 7 % au personnel fé-
déral.

L'AFFAIRE DE L'HOSPICE
DU GOTHARD

Le Conseil fédéral a également entendu
un rapport du conseiller fédéral Brugger,
chef du département de l'économie publi-
que, sur l'état actuel de nos relations avec

la CEE et la prochaine ouverture des né-
gociations avec celle-ci, et il a évoqué la
vente de l'hospice du Saint-Gothard : il
n'est pas question, a-t-il décidé à cet égard ,
que l'hospice soit vendu à un étranger, des
dispositions légales s'y opposant, puisque
le bâtiment se trouve à proximité d'ouvra-
ges militaires.

Quant à la convention sur l'égalité de
rémunération entre la main-d'œuvre mascu-
line et féminine pour un travail de valeur
égale, sa ratification, que le gouvernement
demande au Parlement d'autoriser , ferait
suite à un postulat du conseiller national
Leuenberger (soc, ZH) ainsi qu'à une ini-
tiative du canton de Genève, présentés l'un
et l'autre l'an dernier.

D'AUTRES MESSAGES
Les autres messages approuvés par le

gouvernement ont trait à la convention do
la Haye sur la loi applicable aux ventes
à caractère international d'objets mobiliers
corporels , à la nouvelle convention de dou-
ble imposition conclue entre notre pays et

la République fédérale d'Allemagne, et à un
accord sur les transports aériens commer-
ciaux avec la Libye : le Conseil fédéral
propose d'approuver " ces trois instruments.

NOUVEAU CRÉDIT
POUR LE PAKISTAN

Le nouveau crédit do 10 millions pour
l'aide de la Suisse aux victimes des événe-
ments du Pakistan oriental sera versé pour
une part au haut commissaire pour les ré-
fugiés, qui assure en qualité de < point
central » la coordination des opérations de
secours entreprises dans le cadre des Na-
tions unies. Le solde permettra de financer
des actions déterminées de secours, soit
dans des camps de réfugiés en Inde, soit au
Pakistan oriental. L'aide de la Confédéra-
tion au Bengale dépasse maintenant 20 mil-
lions de francs.

ALLOCATION : 203 MILLIONS
Deux cent trois millions : tel est le montant
de la dépense consentie ponr l'allocation
de renchérissement de 7 % accordée au per-
sonnel fédéral. Le renchérissement est ainsi
compensé jusqu 'à 120,2 points de l'indice,
alors: que celui-ci a atteint 121,3 points en
septembre. En 1972, précise le Conseil fé-
déral, l'allocation de renchérissement sera
de 14,5 %, compte tenu de la hausse du
coût de la vie qui s'est produite depuis la
fixation des traitements en 1969.

La nouvelle ordonnance snr le service
d'inspection et de consultation en matière
d'économie laitière prévoit un renforcement
de ce service, ce qui entraînera un accrois-
sement des dépenses de la Confédération :
les contributions fédérales à ces frais ont
donc été augmentées.

Le Conseil fédéral se propose
de modifier le statut du vin

Pour limiter l'importation des «blancs » courants en bouteilles

BERNE (ATS). — Pour empêcher que
l'interdiction à laquelle est soumise l'impor-
tation de vins naturels blancs ne soit élu-
dée par l'importation libre de vins en bou-
teilles, lo Conseil fédéral se propose de
modifier lo statut du vin, en subordonnant
à une autorisation l'importation de vins
naturels blancs en bouteilles. Cette solu-
tion ne doit cependant pas conduire à li-
miter quantitativement l'importation de vins
blancs de qualité en bouteilles. Il ne s'agit
que des vins blancs de consommation cou-
rante, pour lesquels il ne sera plus délivré
désormais d'autorisation d'importateur.

Cette décision du Conseil fédéral fait
suite à une question posée en septembre
par le conseiller national Revaclier (rad-GE
qu'étonnait l'augmentation considérable, ces
dernières années, des importations de vins
en bouteille, et qui demandait l'abrogation
des dispositions légales qui permettent un
tel trafic.

L'importation de vins naturels rouges et
blancs en bouteilles, relevant du numéro
2205,30 du tarif douanier, est libéralisée
depuis fort longtemps, précise le gouverne-
ment dans sa réponse, publiée mercredi.

Afin d'empêcher que le contingentement en
vigueur des importations de vins en fûts ne
puisse être éludé, l'importation libre de
vins en bouteilles de ce numéro tarifaire
a été limitée aux vins naturels rouges et
blancs en c bouteilles à vin usuelles de
verre, ces bouteilles , d'une contenance
n'excédant pas un litre, doivent être soli-
dement bouchées et munies d'une étiquette
portant la désignation du vin »,. En outre,
ces vins doivent être « livrés au consom-
mateur en l'état » dans de telles bouteilles.
AUGMENTATION DES IMPORTATIONS

Au cours de ces dernières années, re-
connaît ensuite le Conseil fédéral, les im-
portations de vins en bouteilles ont aug-
menté. En 1970, elles représentaient envi-
ron 6 % des importations totales de vins
en fûts. Cette augmentation provient aussi
du fait que le volume des contingents à
l'importation de vins en fûts est quelque
peu serré.

D'après le statut du vin , poursuit la ré-
ponse, l'importation de vins naturels blancs
de consommation courante n'est pas auto-
risée : toutefois , le département fédéral de

l'économie publique peut déroger à' cette
interdiction si la situation du marché l'exige.
Il faut néanmoins que cette interdiction ne
puisse être éludée , d'où la proposition du
Conseil fédéral de modifier le statut du
vin, en subordonnant à une autorisation
l'importation de vins naturels blancs en
bouteilles.

POUR LE ROUGE
En revanche, conclut le gouvernement,

le statut du vin ne contient aucune inter-
diction à l'importation des vins rouges de
consommation courante. Le Conseil fédé-
ral est d'avis que la réglementation actuelle
doit être maintenue pour l'importation de
vins naturels rouges en bouteilles et que,
pour des raisons de politique commerciale,
il n'est pas indiqué d'instaurer le régime
du permis à l'importation de ces vins.

Stabilisation du marché de la construction :
privilèges pour les logements à loyers modérés

BERNE (ATS). — Le préposé à la sta-
bilisation du marché de construction a édic-
té une ordonnance fixant les limites du
coût pour la construction de logements à
loyers modérés, ainsi que pour les mai-
sons à appartements résidentiels et proprié-
tés par étages de luxe.

Les logements à loyers modérés sont pri-
vilégiés du point de vue de l'arrêté con-
cernant la stabilisation du marché de la
construction. Ils ne sont pas assuettis à
l'interdiction temporaire de construire. En
outre, des démolitions peuvent être faites
sur les terrains destinés à la construction
de logements à loyers modérés. Aux ter-
mes de l'ordonnance précitée, sont réputés
loyers modérés tous les logements subven-
tionnés par les pouvoirs publics, ainsi que
tous ceux dont le coût de construction
n'excède pas une certaine limite. Cette li-
mite va de 70.000 francs (pour les loge-
ments d'une pièce) à 120.000 francs (pour
les logements de 5 pièces).

En revanche, les maisons à appartements
résidentiels et propriétés par étages de coût
élevé (construction de luxe) ne peuvent être
construites dans les régions assujetties à
l'interdiction temporaire de construire. Ces

constructions sont réputées de luxe lors-
que leur coût excède 250 francs par m3.
Cette limite a été fixée à 275 francs pour
les régions de Zurich, Bâle, Liestal, Lau-
sanne et Genève.

Sont donc exclus de l'interdiction tem-
poraire de construire, tous les logements ex-
cepté les maisons à appartements résiden-
tiels et les propriétés par étages de coût
élevé.

Berne propose de ratifier la convention
sur l'égalité de rémunération entre

la main-d'œuvre masculine et féminine
BERNE (ATS). — Dans un message, le

Conseil fédéral demande au Parlement de
l'autoriser à ratifier la convention (No 100)
concernant l'égalité de rémunération entre
la main-d'œuvre masculine et la main-d'œu-
vre féminine pour un travail de valeur
égale, qui a été adoptée en 1951 par la
Conférence internationale du travail.

Ce message est joint au rapport qui con-
tient les informations usuelles relatives aux
questions inscrites à l'ordre du jour de
la 54me session de la Conférence inter-
nationale du travail. Ce rapport commente
les nouvelles conventions et recommanda-
tions adoptées par la conférence au sujet
des vacances payées (convention No 132)
et de la fixation des salaires minima, no-
tamment en ce qui concerne les pays en

voie de développement (convention No 131).
Le Conseil fédéral n'est pas en mesure,

pour le moment , de proposer l'approbation
de ces deux conventions. La législation
suisse sur les vacances a été incorporée au
code des obligations et ne fait pas l'objet
d'une réglementation de droit public telle
qu 'elle est prévue par la convention No 132.
Quant à la convention No 131, elle prévoit
la fixation des salaires minima par voie
d'ordonnance, ce qui serait contraire à notre
système de la libre fixation des salaires
par les partenaires sociaux , notamment lors
de la conclusion de conventions collectives
de travail.

Le message et le rapport seront publiés
ultérieurement.

Couverture de la
perte de réévaluation

subie par la
Banque nationale

BERNE, (ATS). — Le Conseil fédéral
vient d'adopter un message à l'assemblée
fédérale à l'appui d'nn projet d'arrêté relatif
à la couverture de la perte de réévaluation
subie par le Banque nationale.

En vertu de la loi sur la monnaie du 18
décembre 1970, c'est à l'assemblée fédérale
qu'il appartient, en cas de modification de
la parité-or du franc, de se prononcer
quant aux bénéfices et aux pertes enregis-
trées sur les réserves d'or et de devises de
la Banque nationale. Le Conseil fédéral
ayant réévalué le franc de quelque sept
pour cent en date du 9 mai, la Banque na-
tionale a subi sur ses réserves monétaires
une perte d'environ 1243 millions de francs.

Le Conseil fédéral propose aux conseils
législatifs de couvrir tout d'abord la perte
de réévaluation au moyen d'un titre de
reconnaissance de dette non productif
d'intérêts que la Confédération remettrait à
la Banque nationale. Après certaines déduc-
tions (versement aux réserves légales et
mises en provisions, versement aux institu-
tions de prévoyance, versement aux cantons,
etc.) la Banque nationale versera,
notamment, le bénéfice des exercices 1971 et
suivants à une nouvelle provision à créer
pour amortir la dette de la Confédération.

Plusieurs kilos de haschisch saisis :
le trafiquant incarcéré à Lausanne

^VAUD=

LAUSANNE (ATS). — Travaillant en
étroite collaboration, les polices de sûreté
vaudoise et valaisanne ont arrêté un res-
sortissant américain qui avait introduit clan-
destinement en Suisse plusieurs kilos de
haschisch en provenance de l'Afghanistan.

Cette marchandise, dissimulée dans un
double fond de valises et destinée à être
vendue . en grande partie sur le marché
américain, a été séquestrée. Le trafiquant,

qui s'en était pas à son coup d'essai, a
été incarcéré à Lausanne.

D'autre part, et cette fois en collabo-
ration avec la police genevoise, la ' sûreté
vaudoise a arrêté un Noir d'Afrique cen-
trale, qui tentait d'introduire dans notre
pays environ deux kilos de marijuana ca-
chée dans des bidons de plastique. Cette
drogue, qui a été saisie, devait être écoulée
à Lausanne.

M. Celio ne croit pas
à une crise économique

Si les problèmes monétaires sont rapidement résolus

GENÈVE, (ATS). — Selon le conseil-
ler fédéral Nello Celio, la candidature de
la Suisse au Fonds monétaire international
est une perspective possible à moyen ter-
me. Le chef du département des finances
no paraît pas trop, .préoccupé, d'autre part,
par*' l'évolution ^économique intérieure, en
Suisse. """"' - " ¦'¦'--¦ ' '" "¦' ;

Dans une interview que publie , pour sa
première parution, le magazine économique
trimestriel de la c Tribune de Genève > ,
M.Celio souhaite un règlement rapide de
la crise monétaire international. Faut-il, dans
ce but, que la Suisse adhère au FMI ?
« Si l'on admet, dit M. Celio, que le FMI

sera appelé à être l'organisme chargé de
régler la crise monétaire et d'assurer la
surveillance, comme par le passé, du fonc-
tionnement du système, il faut examiner la
question de l'entrée de la Suisse, car plus
les difficultés, monétaires, internationales se-
ront grandes, plus il sera nécessaire de par-
ticiper à' leur solution.

« La Suisse pose toutefois une condition :
elle n'accepterait pas une réduction des
marges de fluctuation des monnaies (1,75
pour cent pour le franc suisse), car, par
le biais des taux d'intérêt , elle dispose là
d'un instrument de politique conjoncturelle
que le ministre des finances ne souhaite pas
perdre.

M. Celio ne croit pas à une crise éco-
nomique en Suisse — pour autant que les
problèmes monétaires internationaux soient
résolus dans des délais raisonnables. On
assiste à quelques « phénomènes de struc-
ture » qui ne sont pas liés aux événements
monétaires. Et « l'économie suisse possède
de solides amortisseurs pour absorber sans
heurts des mouvements négatifs. » Il faut
admettre toutefois qu'on assiste à « une
stabilisation de la haute conjoncture », d'où
une certaine prudence des chefs d'entrepri-
se.

En conclusion, M. Celio estime quo cette
évolution peut être positive, pour autant que
la crise monétaire internationale, en se pro-
longeant, ne suscite pas des réactions pro-
tectionnistes.

La lutte contre
la rage

BERNE, (ATS)._ — En matière de rage, le
renard joue le rôle principal en tant que
réservoir, propagateur — et en même temps
victime — de l'épizootie. La lutte ne peut
avoir de succès que si l'on parvient à retirer
à la maladie son terrain de prédilection,
c'est-à-dire si l'on arrive à réduire fortement
le nombre des renards. Tel est l'essenteil .de
la réponse donnéej njercredi par le Conseil
fédéral àK une petite question 'du' c'orïse'ÏMr
aux Etats Clavadetscher (rad-LU) sur la
.lutte contre la r*gei< M.< •ClavadetscheYr''}Bsw
geait l'extension de celle-ci inquiétante, et
demandait au Conseil fédéral de préciser si
les mesures de défense sont appliquées avec
l'attention et le soin nécessaires, ou si les
services compétents pensent déj à abandon-
ner la lutte , ce qui pourrait avoir des con-
séquences particulièrement graves, de l'avis
du député lucernois.

Tous les efforts en vue de diminuer le
nombre des renards ont été entrepris ,
précise le Conseil fédéral , lorsqu 'on mars
1967, la rage sylvatique, après s'être étendue
à la région allemande jouxtant notre fron-
tière, a pénétré en Suisse, malgré les mesu-
res préventives prises auparavant dans notre
pays.

Pas de collecte poW
leS fêTugiérW^

Bengale
BERNE, (ATS). — Le Conseil fédéral ne

pense, pas qu'il soit opportun d'instituer uno
collecte pour les réfugiés bengalis à l'occa-
sion des prochaines élections au Conseil na-
tional, vu lo grand nombre de mesures do
secours qui ont déjà été prises, ou le seront
encore. Cette prise de position fait suite à
une petite question posée par le conseiller
national Henri Schmitt (rad-GE) , posée le 8
octobre dernier.

C'est dans ces conditions que le gouver-
nement a renoncé à suivre la proposition de
M. Schmitt , en faisant observer également
que l'organisation des collectes relève des
cantons.Budget PTT :

un déficit de plus
de 87 millions

BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral
a adopté , à l'intention des Chambres fédé-
rales, le message concernant le budget fi-
nancier pour 1972, approuvé par le conseil
d'administration de l'entreprise des PTT.

Il a pris connaissance du fait que.; le
compte financier de 1971 se soldera déjà
par un excédent de dépenses considérable.

Bien que les mesures tarifaires prises
dans le secteur des télécommunications en-
trent en vigueur le 1er janvier 1972, le
budget financier pour 1972 prévoit un dé-
ficit net de 87,5 millions de francs , compte
tenu du solde passif de 1971 reporté à
nouveau. . . .- ¦ ¦  ;'.

En accord avec le conseil d'administra-
tion de l'entreprise des PTT, le Conseil fé'
déral propose aux Chambres de reporter ce
déficit au compte de 1973. Il devra être
épongé plus tard par le produit de l'auge
mentation des taxes postales , sur laquelle
les Chambres auront à se prononcer. S,.

Le compte de la régie des alcools
se solde par un bénéfice record

BERNE (ATS). — Le rapport sur la
gestion et les comptes de la Régie des
alcools pour l'exercice 1970-71, que le
Conseil fédéral propose d'approuver , a été
publié jeudi. Le compte se solde par un
bénéfice net de 163,7 millions de francs ,
ce montant étant le plus élevé qui ait été
atteint jusqu'ici.

Les versements à la Confédération , des-
tinés à l'AVS et aux cantons, sont de
12 francs par tête de population de ré-
sidence. Chacune des parts s'élève donc
à 75,2 millions. Les attributions prélevées
sur le compte de la Régie en faveur de
l'AVS et des cantons ont donc totalisé
la somme de 872,5 millions de francs pour
les dix dernières années.

DES CHIFFRES
Le compte d'exploitation se solde par

un excédent de produits de 168 millions
contre 144,8 l'année 1970, alors que le
budget prévoyait un excédent de produits
de 161,3 millions. L'amélioration , qui est
donc de 23,2 millions par rapport à l'exer-
cice précédent est due au surplus de pro-
duits (19,4 millions de francs) et à une
diminution des charges (3,8 millions) . Les
revenus plus élevés résul tent principalement
de l'accroissement des ventes d'alcool et
d'eau-de-vie (7,8 millions), ainsi que du sur-
plus de recettes provenant des droits de
monopole (6,4 millions) et de l'impôt pré-
levé sur les eaux-de-vie de spécialités (5,5
millions). En ce qui concerne les charges
d'exploitation , il y a lieu de relever que
les dépenses pour l'achat d'alcool et d'eau-
de-vie ont été inférieures de 14,9 millions
de francs et que l'utilisation des pommes
de terre a exigé un montant supplémen-
taire de 7,1 millions.

En ce qui concerne le compte de pertes
et profits , l'évaluation des stocks d'alcool
et d'eau-de-vie est fondée sur les mêmes
taux qu'en 1970. La valeur inscrite au
bilan est de 25 francs pour l'alcool et
de 250 francs pour l'eau-de-vie de fruits
à pépins par hectolitre à 100 %. Les ré-
serves d'eau-de-vie de fruits à pépins ont

diminué durant l'exercice. Cette diminution
donne lieu à une moins-value d'environ 4,4
millions. Le compte de pertes et profits
fait ainsi apparaître un bénéfice net de
163,7 millions de francs. Ce résultat dé-
passe de 13,2 millions celui de l'exercice
antérieur qui s'était soldé par un bénéfice
de 150,4 millions.

Les prochaines élections législatives
Tous les quatre ans, l Office du person-

nel de la Confédération fait une enquête à
ce sujet. Selon les derniers résultats enre-
gistrés, parmi les fonctionnaires des rangs
les plus élevés jusqu 'à la troisième classe
de traitement, c'est-à-dire parmi les direc-
teurs, les chefs de division, de subdivision ,
de section et les adjoints, figurent environ
1700 hommes et 11 femmes.

La présence de femmes au sein du légis-
latif fédéral permettrait probablement d'amé-
liorer cette situation.

STABILITÉ ?
Après dix-neuf élections à la proportion-

nelle, on sait que les bouleversements poli-
tiques , l'accroissement subit et important
des forces d'un parti, ou un grave affai-
blissement, sont extrêmement improbables.
Depuis 1919, le phénomène, dans une cer-
taine mesure, s'est produit trois fois : en
1943, les socialistes ont gagné d'un coup
11 mandats, mais en ont reperdu 8 lors
de l'élection suivante.

En 1935, le parti des paysans, artisans
et bourgeois, à la suite d'une scission (mou-
vement des jeunes paysans), a vu sa repré-
sentation passer de 30 à 21 mandats, et en
1967 l'Alliance des indépendants , qui avait
jusqu 'alors 10 sièges au Conseil national ,
en a gagné 6 de plus.

LES « OUTSIDERS »
La loi électorale favorise dans notre pays

le dépôt des listes de candidats , puisqu 'il
suffit pour cela de la signature de quinze
citoyens disposant du droit de vote , qu'au-
cune caution n'est exigée, et que les can-
tons doivent faire connaître sans frais les
listes aux électeurs , par des publications
dans leurs feuilles officielles.

Malgré cela, et selon les expériences en-
registrées jusqu 'ici, les chances des « outsi-
ders » sont restreintes.

Au cours des quarante dernières années,
le nombre des listes, qui s'élevait à 90 en
1928, a passé progressivement à 140 envi-
ron , le nombre des candidats s'élevant
proportionnellement. Pendant la même pério-
de, le nombre des listes modifiées s'est
accru beaucoup plus fortement : leur pour-
centage est passé de 24,1 % en 1928 à
46,7 % lors des élections de 1967. Les élec-
teurs font également usage des procédés
du cumul et du panachage dans une mesure
croissante.

Cependant , lo degré de panachage est
plus élevé dans certains cantons, ceux de
Berne et Zurich notamment : cela tient
au fait quo dans ces grandes circonscrip-
tions électorales, des partis présentent plu-
sieurs listes régionales, l'électeur so trou-
vant placé ainsi devant un plus grand choix.

LE ROLE DE LA R.P.
On se plaint souvent quo la proportion-

nelle ne permette pas à la personnalité
du candidat de jouer un rôle suffisant. Or,
il est apparu clairement, au cours des élec-
tions de ces dernières décennies , que par
l'emploi croissant du système du cumul
et du panachage, une série de conseillers
nationaux , ceux en particulier qui jouent
un rôle important à la tête de grandes or-
ganisations, doivent leur élection à l'appoint
des voix données par des électeurs apparte-
nant à des partis autres que le leur.

On estime qu'en 1967, un quart environ
des élus à la Chambre du peuple l'ont été
de cette façon. Les partis respectent cette
liberté de vote manifestement souhaitée par

l'électeur en renonçant à cumuler eux-mê-
mes, ce qu 'ils faisaient beaucoup plus fré-
quentent au début de la période de la pro-
portionnelle.

Pour la présentation des candidatures,
on fait de plus en plus appel, dans les
grandes circonscriptions, aux procédés de
formation de l'opinion : un parti zuricois
a organisé pour la prochaine consultation
des c élections primaires » internes, assuré-
ment pas obligatoires, mais dont le but est
manifeste. . T] ,

Enfin , pour les élections au Conseil na-
tional de 1971, l'emploi, dans une mesure
inconnue jusqu 'ici , des méthodes de la pu-
blicité , risque d'avoir une influence consi-
dérable sur l'issue du scrutin. A cet égard,
il y a lieu d'évoquer la radio et la télévi-
sion dont les usagers ont pu voir et con-
naître les candidats et les partis de manière
considérablement plus étendue que lors des
précédentes élections.

Plus quo par le passé également, les partis
eux-mêmes ont été confrontés dans des dé-
bats contradictoires devant l'opinion publi-
que.

Par rapport à ce qui se passe dans les
campagnes électorales étrangères, dans les
pays libres, ces débats se déroulent dans un
cadre considérablement plus restreint : il
est clair que nos hommes politiques tiennent
compte du fait que dans la démocratie suis-
se, des attaques entre les partis , avec ou
sans allusions personnelles, n'auraient aucun
écho.

Il est exclu, aussi , dans notre pays qu'un
ou des candidats , comme cela a été le cas
en Angleterre, de par leurs qualités télégé-
niques, puissent devenir des sortes de « ve-
dettes de la TV ».

Décès dans une famille
princière

GENÈVE, (ATS). — Cousin de Nicolas
II, dernier tsar de Russie, et du roi Georges
V grand-père de la reine Elisabeth II
d'Angleterre, le prince Christian de Hesse
est décédé mardi soir à Genève dans sa
84me année.

Privé de sa nationalité allemande pendant
la Seconde Guerre mondiale par les autori-
tés nazies, le prince de Hesse, qui avait un
ancêtre genevois, avait alors acquis par
cette voie la nationalité suisse. Domicilié à
Cannes il faisait de nombreux séjours dans
notre pays, avec sa femme, la princesse
Anne, et avait passé le dernier été à
Gstaad. Se sentant peu bien, il était resté
cet automne à Genève.

Le prince Christian de Hesse, dont la
mère était membre de la famille de Slesvig-
Holstein , sera inhumé au cimetière de Sain'
George à Genève.

GENEVE §

Conférence
internationale à

Berne
BERNE, (ATS). — La conférence diplo-

matique pour la mise en vigueur de la con-
vention additionnelle de la convention inter-
nationale concernant le transport des voya-
geurs et des bagages par chemin de fer
(CIV) s'est ouverte jeudi à Berne. La con-
vention additionnelle en cause règle la res-
ponsabilité des chemins de fer pour la mort
et les blessures de voyageurs.

Les représentants des gouvernements euro-
péens, ainsi que de divers Etats du Proche-
Orient et de l'Afrique du Nord, prennent
part à la conférence, qui a été ouverte par
le conseiller fédéral Bonvin, chef du dépar-
tement des transports et communications et
de l'énergie dans la salle du Conseil natio-
nal.

Au cours d'une conférence de presse au
Palais fédéral , MM. Schaller et John Favre
ont exposé le rôle de l'Office central des
transports internationaux MM. Schaller et
Favre ont ensuite expliqué en quoi consiste
la convention additionnelle : son but
essentiel est d'unifier le plus possible les
conditions dans lesquelles un voyageur
international, victime d'un accident de che-
min de fer reçoit réparation du dommage
qu'il a subi de ce fait. En particulier ,
l'indemnité prévue ne peut pas être infé-
rieure à 200.000 francs or, c'est-à-dire
environ 265.000 francs suisses.

BERNE, (ATS). — Le Conseil fédéral a
approuvé le projet général de la section
Haag-Trubbach de la route nationale N13
dans le Rheintal saint-gallois. Pour cette
section d'une longueur de 15 km 700 envi-
ron, le coût a été évalué à 87,1 millions de
francs , ce qui donne un montant moyen
d'environ 5,5 millions de francs par kilomè-
tre.

Dans ces dépenses sont également inclus
les frais d'adaptation du réseau routier
local, des remaniements parcellaires nécessi-
tés par la construction de la route et
d'autres travaux d'adaptation.

Approbation du projet
d'une section de la

N15

SUISSE ALEMANIQUE!

(c) L'inconnu, à qui la police a donné le
nom de maître chanteur , qui s'était manifes-
té à plus d'une reprise en tirant sur ces
convois des CFF dans les cantons de Lu-
cerne , de Soleure et d'Argovie, est encore
en liberté.

Comme nous l'a confirmé un spécialiste
de la police criminelle lucernoise, l'appel
lancé dans la presse a eu des résultats tan-
gibles , un grand nombre d'indications étant
parvenues aux enquêteurs, « On no peut pas
encore parler d'une piste chaude, mais nous
scrupuleusement suivie. Rappelons à ce
dans le secret espoir de trouver une piste
valable », devait préciser le représentant de
la police cantonale.

De source bien informée nous avons éga-
lement appris que les mesures, prises aussi
bien par la police que par les CFF, étaient
scrupuleusement suivies. Rappelons à ce
sujet que l'inconnu s'était manifesté pour la
dernière fois le 25 septembre, en tirant plu-
sieurs balles d'une arme à feu sur un train
entre Aarau et OIten. L'inconnu avait fait
parler de lui au cours d'attentats analogues
les 12 avril , 16 mai, 23 mai, 17 juillet, 2 et
17 septembre. Les menaces proférées par
lettre — U avait exigé des CFF jusqu 'à
150.000 francs — n'ont heureusement pas
été mises à exécution.

Coups de feu sur
des trains :

pas trace du
maître chanteur

Pauvres piétons
(c) La police genevoise intensifie ses efforts
pour protéger les piétons, fauchés réguliè-
rement sur les passages dits do sécurité, au
rythme d'environ un tous les deux jours.
Cette campagne portera-t-elle ses fruits ? On
l'espère sans trop y croire. Les effectifs
policiers sont par trop insuffisants pour
qu 'il soit possible de disposer des hommes
qu 'il faudrait. Un nouvel exemple a été
administré mercredi matin , rue du Conseil
général. Ce fut le schéma classique : une
voiture arrêtée devant un passage, une autre
qui surgit et qui dépasse en trombe... La
victime était Mme Colette Vuillemin, 57
ans, qui fut fauchée. Relevée grièvement
blessée, elle a été hospitalisée dans un état
grave. Le permis de conduire du fautif a
été retiré. Mme Vuillemin est la 112me vic-
time de l'année , au sombre bilan des pié-
tons happés sur les passages de sécurité.

^VAIAI S IH
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(c) A l'est de Sion, entre Saint-Léonard et
Bramois, les travaux vont commencer en
vue de la construction d'un pont moderne
sur- le. _ Rhône. L'ouvrage existant actuelle-
ment ne suffi t plus au trafic en raison sur-
.t°-Rt -- de .̂ Construction dans .....ce ,, .secteur,.'ffuffë'' usiSe '"d'incinération desservant une
large partie du Valais central.

Le nouveau pont va coûter environ 1,2
million de francs et sera terminé l'été pro-
chain. Le département des Travaux publics
du canton du Valais (service des ponts et
chaussées) publie à ce sujet un communiqué
informant < les usagers de la route que le
pont sur le Rhône reliant Saint-Léonard à
Bramois sera fermé à la circulation dès
lundi 25 octobre 1971 jusqu 'à l'achèvement
des travaux dans le courant de l'an pro-
chain. Un passage pour piétons sera mainte-
nu. Les usagers sont priés de se conformer
aux signaux indiqués ».

Un nouveau pont
sur le Rhône

(c) Les députés valaisans vont à l'avenir
. mieux s'entendre. C'est sûr. En effet, on

a terminé cette semaine les installations en
vne de l'introduction de la traduction si-
multanée dans la salle du parlement. Rap-
pelons à ce sujet que sur les 130 députés
que compte le Valais un tiers est de lan-
gue allemande et les deux tiers du Valais
romand. Si ceux du haut comprennent le
français pour la plupart , il n'en est pas
de même pour ceux du bas en ce qui con-
cerne l'allemand.

Mercredi le Conseil d'Etat , le président
du Grand conseil, les chefs des fractions
politiques , les autorités communales de Sion
et la presse ont visité les installations et
les ont essayées.

En novembre prochain les députés va-
laisans à leur tour connaîtront les bienfaits
de la technique. Ajoutons que le bilinguis-
me a déjà fait perdre à l'Etat des centai-
nes de milliers de francs du simple fait
que plusieurs députés s'expriment dans les
deux langues et que présidents ou secrétai-
res doivent traduire les décisions importan-
tes et les rapporteurs s'exprimer également
en français et en allemand tour à tour.

Traduction simultanée
au Grand conseil :

premiers essais

(c) Le commandant de la police cantonale à
Sion communiquait mercredi soir la dispari-
tion d'une aide-infirmière de l'hôpital de
Viège Bruna Maggtd-Galdo, née en 1938,
originaire de Domodossola.

Italienne d' origine , elle habitait le Valais
jusqu'au 7 août 1971, date de sa disparition.
Voici son signalement : taille 160 cm envi-
ron , corpulence moyenne, cheveux châtains,
yeux gris-bleu. Elle parle le français, l'alle-
mand , l'italien.

Vestiges romains dans
le Haut-Valais

BRIGUE, (ATS). — Lors de travaux ces
jours dans la région de Grengiols dans le
Haut-Valais, on a mis au jour plusieurs
vestiges de l'époque romaine. On a décou-
vert des tombes et squelettes datant , selon
les experts en archéologie, de plus de 2000
ans. Les recherches se poursuivent.

Mystérieuse
disparition



Edward Kennedy demande le retrait immédiat
des farces britanniques de l'Irlande du Nord
WASHINGTON (AP). - Les sénateurs dé-
mocrates Edward Kennedy et Abraham Ri-
bicoff ont demandé le retrait immédiat des
forces britanniques de l'Ulster et l'établis-
sement d'une Irlande unie.

Selon le sénateur Kennedy, nne résolu-
tion va être déposée dans ce sens à la
Chambre des représentants par M. Carey
(démocrate, New-York).

« Nons pensons que la résolution pré-
sente les seuls moyens réalistes pour mettre
un terme à la tuerie en Irlande da Nord
et pour apporter la paix à une terre, qui
a tant donné à l'Amérique, une terre qui
a tant fait pour enrichir l'histoire de notre
propre nation, a déclaré le sénateur.

»La conscience de l'Amériqu e ne pent
pas se taire quand des hommes et des
femmes d'Irlande meurent.

»La Grande-Bretagne s'est égarée et ce
sont les innocents d'Irlande du Nord qni
souffrent maintenant.

> Le temps est venu ponr les Améri-
cains de toutes croyances et de tontes opi-
nions politiques d'élever la voix. Nons le
devons pour nous-mêmes et pour notre
héritage sacré.

LE VIET-NAM DE L'ANGLETERRE
Ponr le sénateur, « sans nn engagement

ferme de retrait des troupes et d'unifica-
tion, fl ne peut y avoir de paix en Irlande
du Nord. La tuerie continuera de même
que l'inévitable violence grandissante >. L'Ir-
lande du Nord « devient le Viêt-nam de
l'Angleterre. II est honnête de dire que la
Grande-Bretagne a la même attitude à pro-
pos de la paix en Irlande da Nord que
l'Amérique en Asie da sud-est an début
des années i960. »

La résolution demande en outre : la fin
de l'internement administratif et la libéra-

tion de tous les détenus ; le respect des
droits civiques et la fin de toute discri-
mination politique, sociale, économique cl
religieuse ; la dissolution du parlement ré-
gional « l'un des symboles les plus mar-
quants de l'oppression de la minorité de
l'Ulster » ; la mise en œuvre des réformes
promises par le gouvernement britannique
(logement, emploi, droit de vote).

LE SPECTRE
« Nous pensons, a estimé le sénateur,

que la somme de ces propositions offre
le seul espoir réel de liberté du peuple
d'Irlande du Nord et de mettre un terme
au règne de la violence et de la terreur
qui menace de consumer cette terre.

» Personne ne doute <(ue l'Irlande est
aujourd'hui au bord d'une guerre civile
importante. Le spectre qui se présente à
nous ne tend à rien d'autre qu'à la des-
truction insensée de l'Irlande. »

A Londres, l'agence de presse britanni-
que intérieure « Press association » a esti-
mé que les remarques du sénateur étaient
susceptibles d'appuyer l'action des tireurs
de Belfast.

« SABOTAGE >
Bernadette Devlin, député catholique du

Mid-Ulster, a annoncé le lancement immi-
nent d'une campagne de désobéissance ci-
vile des Irlandais de Londres, destinée ù
perturber le débat du Parlement sur l'adhé-
sion de la Grande-Bretagne au Marché
commun.

Cette campagne comprendrait, en outre,
l'occupation de ministères, a-t-elle ajouté,
pour « bloquer la machine gouvernemen-
tale » jusqu'à ce que les mesures d'inter-
nement soient levées en Irlande dn Nord.

La campagne de désobéissance se ma-

nifestera par le refus des catholiques de
payer leurs loyers ou leurs notes de gaz
et d'électricité. D'autre part, aux Commu-
nes, Bernadette Devlin et ses amis sont dé-
cidés à intervenir systématiquement pendant
toute la durée du débat sur l'adhésion
britannique à la Communauté pour mettre
en avant le problème de l'Ulster.

L'armée républicaine irlandaise (IRA) of-
fre une récompense de septante livres ster-

ling pour chaque policier abattu en Ir-
lande du Nord, a affirmé Mme Anne
Dickson, député protestant an Parlement
de l'Irlande du Nord.

Prié de dire s'il avait connaissance de
telles rumeurs, M. Brian Faulkner, pre-
mier ministre, a répondu : « Je ne serais
pas surpris si l'IRA employait de telles
méthodes du fait de la perversité dans la-
quelle elle se complaît. »

lin policier révèle les dessous
de la corruption à New-York

NEW-YORK (AP). — Un ancien poli-
cier indélicat, transformé en indicateur, a
témoigné devant la commission d'enquête
municipale sur la corrup tion de la police
que tous les policiers en civil recevaient
des pots de vin et qu'une affectation
à Harlem rapportait au moins 1000 dol-
lars par mois, versés par les c racketteurs »
des cercles de j eux.

On a demandé à ce témoin, M. Phillips,
combien de policiers en civil bénéficiaient
de ces « avantages > . « A ma connaissan-
ce tous », a répondu le policier , dont le
rôle de répartiteur de pots de vin entre
ses collègues avait été révélé lundi.

Après 14 ans de service dans la police
•j ew-yiorkaise M. Philipps S'est déclaré
en mesure de faire l'anatomie de la cor-
ruption. Il a raconté avoir été affecté à

Harlem en 1961. Immédiatement fl fui
pris en main par un joueur connu.

« Vous toucherez 20 dollars par jour »
déclara l'homme au policier et à son col-
lègue. < Nous avons pris les 20 dollars
et nous sommes partis », a raconté le po-
licier.

Au total , pendant les six mois de son
affectation à Harlem, le policier empo-
cha 6000 dollars.

Le printemps et l'hiver
Celle de gauche, Catherine Keelaghan, c'est le printemps. Celle de droite. Pat
Chapman, c'est l'hiver. A gauche, du blanc, du bleu et du jaune, sur une robe
décorée de fleurs. A droite, de l'orange, du beige et du brun. Deux saisons,
deux jolies femmes qui ne parviennent pas à soustraire un pêcheur de ses soucis.

(Téléphoto AP)

Paris réservera dès lundi à Brejnev
les honneurs dus à un chef d'Etat

En recevant lundi le premier secrétaire du
P.C. russe avec tous les honneurs réservés
protocolairement à un chef d'Etat, le gou-
vernement français sera le premier à l'Occi-
dent à « reconnaître » et en quelque sorte
légaliser diplomatiquement l'avènement de
Brejnev au rang de « numéro un » de
l'Union soviétique au détriment de ses deux
antres collègues de la « troïka » Podgorny
et Kossyguine.

Comme un chef d'Etat, Brejnev aura
droit au tapis rouge, à l'hélicoptère prési-
dentiel entre l'aérodrome et l'Elysée et, sur-
tout, au logement au palais de Trianon ré-
nové par De Gaulle dans le parc de Ver-
sailles.

Mais ce traitement de faveur a posé cer-
tains problèmes d'ordre protocolaire
d'abord. C'est ainsi qu'on a rayé du pro-
gramme de la visite la présentation au
« leader » soviétique du corps diplomatique.

D'ordre policier ensuite, au Trianon, pour-
tant isolé dans le vaste domaine clos de
murs et de sauts de loup de Louis XIV,
2000 hommes veilleront sur la tranquillité de
son sommeil et jalonneront son itinéraire
chaque fois qu'il viendra à Paris ou rega-
gnera Versailles tandis qu'un millier d'autres
interdiront à des milliers de voitures de
couper sa route en un point quelconque.

Il en sera de même lorsque le numéro un
soviétique fera une promenade dans Paris,
en voiture, pour aller, notamment, rue
Louise, se recueillir dans le logement qu'y
occupa Lénine et qui transformé en musée,
est la propriété de l'Etat russe.

POUR L'AVENIR
Bientôt, les problèmes de logement et de

circulation difficile de Versailles à Paris et
dans Paris des cortèges de chefs d'Etat
étrangers en visite officielle seront partielle-
ment résolus.

Déjà, les trajets entre l'aérodrome d'Orly
et Paris qui provoquaient d'énormes embou-
teillages de l'autoroute du sud ne se font

plus en automobile mais en hélicoptère.
Beintôt les visiteurs officiels ne seront plus
logés soit à Trianon de Versailles à vingt
kilomètres du centre de la capitale ou dans
l'exigu appartement du Quai d'Orsay, mais
dans un « Blair house » français, un hôtel
particulier construit en 1883 dans un parc
de 6000 mètres carrés pour Gustave de
Rothschild, séparé, par la seule largeur
d'une avenue, celle de l'Elysée.

ET CEUX DE PARIS ?
Le programme officiel de la visite officiel-

le de M. Brejnev ne prévoit pas un contact
avec les dirigeants communistes français ou
la visite du nouveau palais de verre où s'est
installé récemment le parti.

Cependant, il existe assez de < trous »
pour que de tels contacts aient lieu et il y
a en outre l'occasion de la visite de la mai-
son de Lénine et de la grande réception
offerte par M. Brejnev à l'ambassade
d'URSS. M. Khrouchtchev avait pratiqué de
même.

Le parti communiste français n'a organisé
aucune manifestation, mais il est vraisem-

blable que, comme lors de la visite de mon-
sieur « K » il appellera les communistes à
saluer le dirigeant soviétique.

Lors de sa visite à la maison de Lénine ;
« monsieur K » avait , en son temps, été fol-
lement acclamé par des dizaines de milliers
de personnes.

Jean DANÈS

Willy Brandt Nobel de la paix
OSLO (AFP). — M. Willy Brandt, chan-

celier d'Allemagne fédérale, a reçu le prix
Nobel de la paix pour sa politique de
normalisation des relations de la R.F.A.
avec ses voisins d'Europe do l'Est, y com-
pris la Pologne et l'Union soviétique avec
lesquels il a signé des traités d'amitié
et de coopération.

Le montant du prix Nobel do la paix,
est cette année, de 450.000 couronnes sué-
doises, a annoncé Mme Lionaess, président
du comité Nobel de la paix au parlement
norvégien.

Lo chancelier Brandt est le quatrième
Allemand auquel est décerné un prix Nobel
de la paix. M. Stresemann l'avait reçu
en 1926 (conjointement avec Aristide Briand)
puis M. Quidde en 1927 (conjointement
avec M. Ferdinand Buisson) et M. Cari
Ossietzky en 1935.

Le prix Nobel de la paix sera remis
à M. Willy Brandt le 10 décembre pro-
chain à l'Université d'Oslo. Il recevra éga-
lement un diplôme et une médaille d'or.

Le 10 décembre est la date d'anniver-
saire de la mort d'Alfred Nobel inventeur
de la dynamite, qui avait chargé le parle-
ment norvégien de créer un comité spé-
cial destiné à décerner chaque année un
prix à l'homme qui avait lo plus œuvré
pour la cause de la paix. Satisfait de l'Ostpolitik et du prix. (Téléphoto AP)

Au synode
Si j'aborde aujourd'hui le sujet déli-

cat du célibat des prêtres, c'est parce
que nous avons devant nous et pour
la première fois depuis des semaines,
une décision du Synode des évêques.
Commenter cette décision est à la fois
notre métier et notre mission.

Et puis, radios et TV s'étant souvent
emparées abusivement du sujet, le thè-
me n'appartient plus seulement à l'Egli-
se romaine. Certes, l'affaire touche au
premier chef le monde catholique, mais
qui donc, croyant ou non, catholique
ou non, n'a pas parlé de ce problème
au moins une fois au cours des der-
niers mois ?

Dans cette perspective évidemment
profane, la décision du Synode peut
surprendre. Pourtant, elle ne le devrait
pas. Et sans croiser le fer avec qui
que ce soit, je désire simplement, m'ap-
puyant sur des textes, dire que la dé-
cision ne pouvait pas être différente.
Je vais essayer d'expliquer pourquoi.

Il est un fait que le célibat n'était
pas, en des temps très anciens, un élé-
ment constitutif de la fonction sacer-
dotale. Mais la décision de Benoît VII
ne date pas d'hier, elle non plus. C'est
en 1018 que le mariage des prêtres fut
interdit par ce pontife. Pourquoi ? Le
pape l'avait clairement expliqué. Pour
que le prêtre « soit plus intimement uni
au Christ, plus disponible dans le ser-
vice des âmes ».

Cette décision du pape Benoît VII
était la première à aller dans ce sens.
La réforme grégorienne de 1080, le con-
cile de Latran I en 1123, n'ont pas
seulement confirmé cette loi, ils l'ont,
à chaque fois, rendue plus rigoureuse.
Les historiens même les plus sceptiques
ne sauraient oublier, plus près de nous,
les décisions du concile de Trente (1545-
1563). C'est ce concile qui décida que
le célibat devait être la règle, car il
s'agissait d'un « état de vie objective-
ment supérieur ».

Mais tout cela remonte à des siècles
et nous avons affaire , dans tous les
domaines, à des gens pressés. A l'épo-
que de la « pop music » et de la con-
testation sous tous les angles, tout cela
peut sembler anachronique. Et certains
de dire que l'Eglise romaine pourrait
bien, au moins une fois, être dans le
vent. D'autres n'ont pas manqué, cett e
fois encore, d'accaparer la personnalité
du pape Jean XXIII.

Il est curieux de constater combien
ces zélateurs de l'œuvre du pape dis-
paru ont une vue superficielle des cho-
ses. Il faut pourtant bien situer les
faits. Or, les faits disent que c'est
Jean XXIII qui refusa au concile Va-
tican II le droit d'ouvrir une discus-
sion sur le thème du célibat ecclé-
siastique. Paul VI avait pour sa part,
dès le 10 octobre 1965, précisé sa pen-
sée en écrivant au cardinal Tisserant :
« Nous pensons qu'il ne convient pas
d'avoir une discussion publique à ce
sujet ».

Il est peut-être bon de relire la lettre
que Paul VI adressa, le 2 février 1969,
au cardinal secrétaire d'Etat Mgr Villot ,
lettre qui était destinée à faire con-
naître sa pensée à l'Eglise de Hollande :
« Les liens établis depuis des siècles
dans l'Eglise latine entre sacerdoce et
célibat constituent un élément extrême-
ment précieux et irremplaçable. »

Mais le Synode s'est orienté vers une
autre décision : celle de ne pas réad-
mettre au sacerdoce des hommes ma-
riés ». Il y a 6 ans, Paul VI avait
auguré de la décision du Synode en
déclarant : « Nous affirmons notre de-
voir de ne pas admettre que le minis-
tère sacerdotal puisse être exercé par
ceux qui , après avoir mis la main à la
charrue, sont revenus en arrière ». C'est
d'ailleurs dans cette perspective que, sur
le plan français, Mgr Marty, cardinal-
archevêque de Paris, prit sa décision :
« Le prêtre délivré de ses engagements
ne peut exercer le ministère sacerdo-
tal ».

Cette disponibilité n'est pas un pro-
blème exclusif ù l'Eglise romaine. Il
est peut-être utile de rappeler que l'ar-
chevêque anglican de Cantorbery recom-
mande maintenant le célibat aux prê-
tres anglicans « pour des raisons de
disponibilité pastorale ».

Un philosophe écrivait récemment cet-
te phrase peut-être un peu irrévéren-
cieuse : « Pourquoi les laïcs veulent-
ils jouer aux prêtres et les prêtres aux
laïcs ? » C'est sans doute à cela aussi
que le Synode a répondu.

L. GRANGER

Mort de Pirelli
MILAN (Reuter). — M. _ Pirelli , prési-

dent honoraire de la société € Pirelli » et
du groupe international c Pirelli-Dunlop » est
décédé à Milan. Il était âgé de 89 ans.

M. Pirelli était entré dans la compagnie
qui porte son nom à l'âge de 21 ans.
Il en était devenu le président en 1932.
Il s'était retiré en 1965, laissant la direc-
tion de l'entreprise à son fils Leopoldo.

< Pirelli » et la société britannique « Dun-
lop > forment ensemble le ; second groupe
mondial de pneumatiques après la compa-
gnie américaine c Firestone » .

Les ennuis de Kossyguine

OTTAWA (AP). — Plusieurs milliers de
juifs ont manifesté à Ottawa à l'occasion
de la visite de M. Kossyguine, provoquant
des embouteillages monstres dans le cen-
tre.

Selon la police, 10.000 personnes ont
défilé, alors qu'un important dispositif

de police , entourait le • Rideau club » où
le président du Conseil soviétique déjeu-
nait avec le premier ministre , M. Trudeau.

Lorsque M. Kossyguine est sorti du dé-
jeuner, il a été accueilli par quelques ap-
plaudissements au milieu de huées , de ri-
canements et de slogans. (Téléphoto AP)

Les grandes puissances suivent pas

à pas [ affaire indo-pakistanaise
RAWALPINDI (AFP). — Les gouver-

nements de quatre pays, membres perma-
nents du Conseil de sécurité — Etats-
Unis, Grande-Bretagne, Union soviétique
et France — ont adressé des notes sépa-
rées à la Nouvelle-Delhi et à Islamabad
leur demandant de faire des efforts sé-
rieux pour maintenir la paix dans cette
région du globe, annoncent les quotidiens
de Rawalpindi citant des sources informées.

Selon les mêmes sources, les grandes
puissances continuent de rester en contact
étroit et poursuivent les consultations avec
l'Inde et le Pakistan pour essayer d'écar-
ter toute menace de guerre. Toutefois, de
source officielle , on se refuse à confirmer
ces informations alors que la situation à

la frontière de l'Inde et du Pakistan con-
tinue d'être qualifiée d'eyplosive par les
observateurs.

Selon un communiqué commun publié
au terme de la visite du président Tito
en Inde, le chef de l'Etat yougoslave et
Mme Indira Gandhi , premier ministre in-
dien , sont convenus de la nécessité d'une
solution politique urgente au Pakistan
Oreintal , qui soit acceptable pour les repré-
sentants élus.

Une telle évolution qui tiendrait égale-
ment compte des aspirations populaires
normaliserait la situation et permettrait
aux réfugiés de regagner leur pass, décla-
re le communiqué.

Moscou : prendre contact
avec des juifs...

PARIS (AP). — Deux couples améri-
cains de passage à Paris ont déclaré avoir
été arrêtés à l'aéroport de Moscou, désha-
billés, fouillés et interrogés pendant 30 heu-
res avant d'être mis à bord d'un avion
pour la France.

M. et Mme Braverman et M. et Mme
Alpert ont déclaré que les autorités so-
viétiques les ont empêchés de prendre
contact avec leur ambassade à Moscou
et ne leur ont donné qu'un seul repas
pendant toute la durée do leur détention.

Ils venaient de passer une semaine à
Moscou, Leningrad et Kiev à interviewer
des dirigeants de la communauté juive.
La police leur a confisqué des enregistre-
ments et des films et a relevé les noms
et les adresses des juifs qu'ils avaient ren-
contrés.

Malraux et le Bengale
NICE (AP). — Au cours d'une interview,

l'écrivain André Malraux, ancien ministre
des affaires culturelles, a déclaré qu'il sou-
haitait plaider la cause du Bengale devant
l'ONU.

c Cela poserait évidemment des problèmes
diplomatiques, a-t-il dit. Je ne peux pas
parler au nom de la France ni au nom du
Pakistan oriental , mais je pourrais , par
exemple, parler au nom de l'Inde. Je sou-
haite que le gouvernement indien m'inclue
dans sa délégation. Pourquoi pas ? Je suis
le seul Français, et un des rares Européens ,
à être docteur de l'Université de Bénarès.
Pourquoi l'Inde ne me ferait-elle pas ci-
toyen d'honneur ? »

Cinq tonnes de cigarettes
saisies

MODÈNE (AP). — La douane italien-
ne a saisi cinq tonnes de cigarettes de
contrebande à bord d'un train de mar-
chandises se rendant de Vienne à Bologne.

Ces cigarettes , représentant une valeur
de 880.000 fr., étaient cachées dans des
boîtes supposées contenir du matériel de
construction qui étaient adressées à une
société italienne fictive.

Le procès de Genouillac
PARIS (AP). — Le procès do Michel de

Genouillac, un étudiant de 27 ans accusé
du meurtre de son amie, la princesse
Aliette de Rohan , tuée à coups de bou-
teille dans son studio à Paris , le 2 fé-
vrier 1968, s'est ouvert mercredi devant
les Assises de Paris.

De Genouillac a accusé l'un de ses amis ,
Patrick Vignard , d'être l'auteur du meurtre.
Vignard , qui a pu fournir un alibi vala-
ble, doit déposer aujourd'hui comme té-
moin.

Tunisie : M. Mestiri suspendu
de toutes ses fonctions

TUNIS (AFP). — Par décision du pré-
sident Bourguiba , chef du parti socialiste
destourien , M. Ahmed Mestiri , ancien mi-
nistre de l'intérieur , a été suspendu de
toute activité dans le parti, en attendant
qu 'il soit déféré devant la commission
de discipline.

Raid ougandais contre un
camp militaire tanzanien

KAMPALA (Reuter) . — Des appareils
à réaciion ougandais ont détruit , mercredi ,
un camp militaire tanzanien , situé en face
du village frontalier ougandais de Mutu-
kula , a annoncé, mercredi soir, un porte-
parole militaire ougandais à Kampala.

Selon ce porte-parole, le camp était uti-
lisé à la fois par l'armée tanzanienne et
par des maquisards partisans de l'ancien
président ougandais, M. Milton Obote.

Tous les appareils ougandais ont regagné
leur base sans encombre, a ajouté le porte-
parole.

Irak : « l'espion » britannique
BAGDAD (AFP). — Radio-Bagdad a

annoncé que le colonel d'aviation Razzak,
condamné à mort par le tribunal de la
révolution, avait fourni aux services secrets
britanniques des renseignements concernant
le nombre des experts soviétiques, leurs
spécialités , le système d'entraînement et
l'entretien des appareils.

Au cours des interrogatoires rapporte la
radio , le colonel a reconnu également que
les services britanniques comptaient lui con-
fier un rôle important dans l'exécution d'un
coup d'Etat en coopération aveo l'armée de
terre. Sa mission devait consister à em-
pêcher les appareils de prendre leur vol
au as où l'aviation interviendrait pour faire
échec au coup d'Etat projeté pour fin
février 1971.

La mort pour « Tex » Watson ?
LOS-ANGELES (Reute r) . — Charles

« Tex » Watson reconnu coupable des mul-
tiples meurtres do l'actrice Sharon Tate
et de six de ses amis en août 1969, est
sain d'esprit et doit porter l'entière res-
ponsabilité de ses actes.

Ainsi, en a décidé un jury de Los-
Angeles, composé de six hommes et de
six femmes, réuni pour étudier l'appel
de l'accusé demandant que soit reconnue
son irresponsabilité mentale causée pat
l'usage de stupéfiants.

Les membres du jury poursuivent leurs
délibérations pour se prononcer sur l'ap-
plication de la peine capitale.

Le président de la cour de Los-Angeles,
M. Alexander , a demandé au jury de com-
mencer ses délibérations sur l'application
de la peine de mort — dans une chambre
ù gaz — ou la détention perpétuelle.

Watson est âgé de 25 ans.

Composition raciale
des Etats-Unis

WASHINGTON (AP). — Selon les chif-
fres définitifs d'un recensement fait en
1970, la population des Etats-Unis se ré-
partit par races , de la façon suivante :
Balncs : 177.748.975 ; Noirs : 22.580.289 ;
Indiens américains : 972.730 ; Japonais :
591.290 ; Chinois : 435.062 ; Philippin s :
343.060.

Autres races, y compris les Coréens ,
les Hawaïens, les Aléoutiens , les Esqui-
maux , les Malais et les Polynésiens :
720.520.

Le plan anti-inflation de Nixon
WASHINGTON (AP . — Le président

Nixon a adressé au Congrès un projet de
loi relatif à la lutte contre l'inflation , pré-
voyant des sanctions civiles et pénales, le
pouvoir de contrôler les intérêts et les divi-
dendes en cas de besoin et l'instituti on , à
titre provisoire , d'une Cour d'appel spéciale
chargée d'examiner les différends relatifs
aux prix et aux salaires.

Le président a demandé la reconduction
pour un an , jusqu 'au 30 avril 1973, de la
loi de stabilisation économique qui lui con-
fère le pouvoir de prendre des mesures
pour endiguer les forces inflationni stes.

Kossyguine bientôt à Cuba
MOSCOU (AP). — M. Kossyguine , chef

du gouvernement soviétique, actuellement au
Canada , se rendra en visite à Cuba vers la
fin du mois, annonce l'agence TASS.

Le FBI en accusation
WASHINGTON (AP). — Selon le

« Washington Post n , des agents du F.B.I.
auraient une large part de responsabilité
dans une affaire de détournement d'avion
qui s'est terminée tragiquement le 4 octobre
dernier. D'après le journal, les agents du
F.B.I. auraient à plusieurs reprises refusé
au pilote de l'avion détourné l'autorisation
de refaire le plein pour poursuivre sa route.

Quelques instants avant d'être abattu par
le pirate sur le terrain de Jncksonvillc (Flo-
ride), le pilote , aurait déclaré par radio aux
représentants du F.B.I. : « Vous mettez des
vies en danger en faisant cela... Nous vous
demandons du carburant , s'il vous plaît ».
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La justice et la paix
au Synode

CITÉ DU VATICAN (AP). - Un
document en 64 points, rédigé par la
commission pontificale < Justice et Paix »
a été soumis an Synode qu'il invite à
se mettre concrètement du côté des
opprimés et des victimes de la société.

Après avoir exposé la détresse des
millions de personnes qui souffrent des
injustices sociales, des guerres, du ra-
cisme, le document stigmatise aussi
« l'industrialisation non contrôlée qui met
en danger l'environnement naturel, trans-
formant en ressources rares l'eau, l'air,
le silence ».

Il note que : < les deux tiers de la
population mondiale ne disposent que
de 12,5 % des ressources produites, tan-
dis que l'autre tiers en consomme 87,5 %.
Au taux actuel de croissance de la pro-
duction , le revenu des pays riches qnl
représente déjà 12 fois celui des pays
pauvres, sera 18 fois plus élevé en l'an
2000.

» H y a près de 800.000.000 d'adultes
analphabètes, tandis que près de la
moitié des enfants ne peuvent recevoir
une éducation scolaire malgré la pro-
gression en chiffres absolus, du fait de
la croissance démographique.

L'HEURE H MX COMMU NES
LONDRES (AFP). — Le débat his-

torique de la Chambre des communes
sur l'adhésion de la Grande-Bretagne
an Marché commun, dont l'ordre du
jour a été fixé mercredi par accord
entre le gouvernement et l'opposition,
sera ouvert cet après-midi par le se-
crétaire an Foreign office, sir Alec

Douglas-Home. Le premier ministre, M.
Heath, s'est réservé de clôturer le dé-
bat le jeudi suivant, avant le vote dé-
cisif qui devrait intervenir vers 22 heu-
res. Le chef de l'opposition, M. Wil-
son, prendra également la parole an
cours de la dernière journée , en début
de séance.


